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Chapitre 1 
Introduction 

Ce guide pratique d ' intervenrion contre les deversement de pe tro le a ere 
corn; u a !' intention de to us les partic ipants au nettoyage d 'un deversement 
d'hydrocarbures, qu 'ils soient experts ou a leur route premiere experi ence. Ce 
guide permet d 'acceder rapidement a des listes de conrrole et a un ensemble de 
reg les ge nera leme n t acceptees dans l'i ndusui e po ur a ide r a e labo re r une 
strategie d'intervention sur le terrain. 

Ce guide ne doit pas etre utilise comme un Jocument academique ou un substi ­
tut a des COurS de perfect ionnement, a i'av is de techniciens qualifies OU au bon 
sens. 11 ne couvre q ue Jes tact iques d 'intervention po ur Jes deversements 
petroliers en mi lieu maritime. L'elaboration d'une strategie globale requiert la 
participation de nombreux experts dans J es domaines complexes d'interven­
tion. Ce guide n'a pas ere con~ u pour fournir des renseignement au si detai lles 
ou pour remplacer la pa rt icipation de tels experts. 

Ce guide pratique d'intervention ne tra ite pas des deversements sur la terre 
fe rme ou des deversements de produits chimiques. II ne fa ir pas non plus men­
tion des regles de dro it qui s'app liquent ou des normes environnementales a 
respecter. 

Le guide utilise le sysreme metr ique. Vous trouverez une table de conversion 
aux systemes britannique et america in a la de rniere page du manue l. Le mille 
marin et le noeud , qui sont acruellement en u age coura nt clans la commu­
naute marit ime internationale, font seuls exception a ce tte reg le . 

Ce guide ne constitue pas un enonce de la po litique du ministere des transports 
ou de la Garde coti ere canadienne. Toutes Jes operations entreprises au nom 
de Sa Majeste sur le territoire canad ien doivent se derouler confonnement aux 
lo is federales e t prov inc iales en vigueur. i Sa Majeste ni ses se rviteurs et 
agents ne peuvent etre tenus responsable des blessure , pertes OU dommages 
resultant de !'usage par quiconque de ce manue l. 

Ce guide pratique d' intervention contre Jes deversements de perrole a ere pre­
pare par un comite de formation conjoint du gouvernement et de l'industrie en 
collaboration avec Im perial Oi l Resources Li mited . Le comite de forma tion 
conjo int est constitue de: Burrard C lean O perat ions, une division de Western 
Ca nada Marine Response Corpo ration ; la G arde co ti e re ca nadi enne ; la 
Corporation canadienne de gestion pour le interventions maritimes; l' lnstitut 
canadien des produi ts petro li ers; Environnement Canada et Peches et Oceans. 

1.1 L'organisation de ce manuel 

Ce guide a e re redige en tenant compte du deroulement log ique des evene­
ments pendant une intervention con tre un deve rsement d'h ydrocarbures en 
mer. L'organigramme represente a la fi gure 1- 1 permet en un coup d 'oeil de 
suivre le cheminement d'une relle operation. A partir des premieres informa­
tions re~ues, l'utilisa teur peut revenir a l'organigramme pour determiner les 
prochaines info rmat ions a o btenir OU Jes proch aines dec isions a prendre. 
C hacune des er;;pes se rapporte a un ou plusieurs chapitres du manuel. Les 
chapitres SOnt Structures pour VOUS aider a eva luer une Situation parti cu liere OU 
prendre une decision finale. 

I 
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\loici une breve Jescription des chapitre · a 15 et de la section References Ju 
guide. 

C harme I RCv1s1on du contcnu 

C hap1tre 2 Vue cl'enscmhle sur la ges rion d 'une opCr,ir ion de nenoyagc. Informations sur: 

• L'Cqu1pe d'mten ·enr1on 
• Les hc<.,oms en mam~d'oeu\'Tc 

• Le!-i caractenst1ques de-. pmJun.., petroli er.:i et leur.., comporrements 
• Technique J'Cvaluat1on Ju depl.1cemcnr de la nappe 

C harm e 3 Conseils puur la same et la sCcunrC du pt:rsonncl unpliquC dans \'opCration de 
nertoyage. 

C hap1tre 4 Recommandm1ons pour dercrm1ncr le-. he.:ioms en man Cre de log1srique et de 
relecommun1canons. 

Chapme 5 Information-. gCnCrales sur le rcnJcmcnt er les cnreres de sClecuon J'une 
hamCre Jc retenuc, en foncr1on du rypc de JCver.:iemenr a conremr. 

Chdp1tres 6, EnumCrcnr J 1ffCrenre.:i techn14uc ... pour: 
7 er 8 • PmtCgcr le~ nvages expo .. c.., ma1 .. non encore polluCs pa r le dCvcrsemcnr. 

• RCcupC rer la nappc, cc qui rCdutr J1rccrcmem \es n:-.qucs de pollution de 
n vc~ ou de la foune sauvagc. 

Le chapitrc 6 dCcnt commcnr : 
• DCtcrminer qucls rivage.., ~l)J11 \c.., plus sens1hles er demamlcnt la plus 

grandc protection. 
• C hrn,ir la me1 1lcu re tcchm4uc de protection des nves. 

• Mc11rc ces ccchniqucs en praoqul'.. 

Le ch<1p1trc 7 donnc Jes informat11.m' -.ur le!), crueres de choix et l'u t1\1sat1on des 
dispcr:ianb ch uniques. 

Le chapitrc 8 cxpliquc commcm Cl11111ncr une nappe d'hy<lrocarhures par 
1nc1nCrat1on. 

Chap1cres 0Ccri\'C111 l'Cqu1pcmcn c nCcc:is<1 1rc (a l'cxcept1on des hamCre:i de rctenue) pour 

9, 10. II contemr ct recurerer une nappe J'hyJrocarhurc'. Cerra1m SUJCtS 'erom 
et 12 prfscntCs plm en derail: 

• E.crC1neup; (chapirre 9) 
• Ah:.orhanl> (chapir rc I 0) 
• MarCncl Jc recupCra non (chapnrc 11 ) 
• Enrrcposagc rcmpora irc (ch(lp trrc I Z) 

C hacun Jc, chap1cre:i es r as.-,ort 1 J'un coJe de sClecnon pour aider~ dCtcnrnner 
quel type J'Cqu1pcment scrn le plus ;1ppropnC ~1 l'operar10n de nenoyage. 

Chap1tre 13 DCcnr le, rcchmques de :iau\'ct.1ge ct Jc rChabilirat1on Jc la faunc sau,•age. Le 
ch.1p1rre 1ra11e plus r;pCcif1qucment Jer; l)l"Caux ct mamm1fere~ sm111lCs par le 
dCvcrsemcnt. 

C har1rre 14 Gu ides de JCc1-.1on ct dcscnpnon des d1ffCrcntes erapes d'unc opCra11on de 

ncttoyagc du rl\·age. Cc chap1trc crnnprc nJ: 
• Le chrnx Jc b tec hn ique appropnCe au rivagc polluC. 
• L'Cv,1lu<1t1on J'unpacl Jc l'opCrat1on sur l'Cco::y:itCmc du nvagc. 
• E.v,1luauon de la log1s11quc Jc ch<1cune Jes rechm4uc.., cn\'1sagt'es. 

Charure 15 Deem 4ucl4ucr.. mCthodes d'Cltmmauon Jc l'cau, des sob. Je~ planres, des 
ahsorhanh er de l'equ 1pemenr de nenoyage pol\ues par les hydrocarhures. 

References Vou:i donnc une li::rc de reference, ol1 ,·ou:: pou rrc: trOU\'Cr plus d'information:-; 

sur lc1i SUJCl r.. rram~s. 

I 
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1.2 Les priorites !ors d' une intervention 

Pendant le deroulement des operations de nettoyage d'un deverse ment de 
perro le ga rdez les points suivanrs en tete: 

La sante et la securite sont une priorite! Attention: 

• aux dange rs d'incendie et d 'explosion de vapeurs d'hydrocarbures, sur le 
site ou autour du site; 

• aux emanations toxiques que peuvent degager les hydrocarbures ou les 
produ its de nettoyage utilises sur le site; 

• de bien uti liser l'equipement de securite mi a votre dispos ition; 

• aux risques d'h yperthermie (react ion phys io logique a la chaleur) et d 'hy­
pothermie (reaction phys iologique au froid); 

• respecter les mesures de securite dans les pe tites embarcations; 

• respecter les me ures de securite a bard des helicopteres et des avians. 

La rapidite d'intervention est essentielle au succes de !'operation : 

• le petrole se disperse et derive rap idement ; 

• le phenomene d'evapora tion augmenre rapidemem la viscosi te du petrole; 

• ii est plus fac il e de fai re face a un deverse ment de petrole quand ii est 
encore en mer plut6t que d'a ttendre qu'i l ai r atteint le rivage; 

• pour bien brGler, la nappe do it avo ir au ma ins 2 mm d'epaisseur; 

• le perrole frakhemem deve rse brCde plus rapidement; * 

• les d ispersants chimiques ag issent plus rap idemem sur du petrole fralche­
ment deversc. * 

* II faut obtenir les aurorisa tions prea lables des autorites federales et prov in­
ciales avant d'effectuer ces operations. 
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1.3 Les etapes de !'intervention 

Voic i les neuf grandes ecapes des mesures correct ives contre un deve rsement de 

petrole: 

Premiere etape Arretez le deve rsement a la source. 

Deuxieme etape Suivez toutes les erapes dec rites clans le plan d'urgence en 
y ajou ta nt les modifications qui s' imposent. Ga rdez en 

note chacun de vos gestes. 

Troisieme etape Evaluez le volume et le type de petrole repandu. N otez 
vos obse rvations. 

Quatrieme erape Confinez et recuperez le petrole a la source. 

C inquieme etape Traitez chimiquement ou confinez et recuperez en eau 
libre le petrole qui aurait echappe au premier effort de 
controle a la source. 

Sixieme etape P rotegez les ressources menacees et sui vez attentivement 
le deplacement de la nappe vers le littoral. 

Septieme etape Recuperez le petrole qu i s'est accumule clans les bassins 
naturels du littoral, comme les baies et les anses. 

Huitieme erape Dans la mesure du possible et du raisonnable, nettoyez 
les ri vages souilles par le petrole. 

N euvieme etape Eliminez ensuite les residus accumules . 

I 





Chapitre 2 
Gestion d'ensemble 
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Ce chapirre tra ite d'ahnrd d'un certa in nombrc de questions re lati ves aux 
operations de nettoyage J 'un devcrsemcnt J 'hydroca rburcs et de la repartition 
des responsabilites au se in d'une equipc J 'intcrvention. II sera cnsuite question 
des hesoins en main -d 'oeuvre qui seront J efi nis en fonc tion J es J eve rsements 
anterieurs, de !'experience J es indi vidu> et J es technique• que l'nn prevoi t 
utiliser pendant !'opera t ion . Des exempJe, de rense ignement> meteoro logique> 
ct envi ronnementaux essentiels a l'elahora rion J'une stra tegie J 'intervention 
sane presences dans un tableau type auquel onc etc ajouces quclques conse ils sur 
Jes componemencs antic ipes des hydrocarhureo exposes a l'eau. 

2. 1 Structure d'intervention de la Garde cotiere 

Officier 
responsable 

des operations 

CSP Conseillers 
Juridiques 
Relations publiques 

- - - - Sante, securite, securi te sur le site 
E:quipe regionale des interventions 
d'urgence 

ACSP Representants prov./autochtones 
/ etc. 

Otticier 
responsable 

de la logistique 

Officier 
responsable 
des finances 

Off icier 
responsable 

de la planification 

Fig11re 2- 1. Stn1ct11re d'inre1wnrion de la Garde c61iere 

L'o rganigram me prese nce a la figu re 2- 1 J ec rit la struc ture J ' intervenri on 
prese nremenr en vi gueur a la Garde ctit ierc canad ienne . Les offi c iers en 
charge des opera ti ons, de la log isrique, des fin ances er de la planifi carion 
do ivent m us se rapporte r au commandant sur place par l' inte rmedia ire J e 
l'a>s isrant commandant sur place . 

Le commandant sur place ne J o ie pas neg lige r cen aines fo ncrions auxiliaires 
d 'une extreme importance sur Jes lieux d'un devcrsement d 'hydroca rhures. Ces 
fon c rions consul tari ves, de liaison e r de doc umentati on sonr essenrie llcs 
compte tenu des consequences juridiqucs et economiques q ui pourraient resulter 
de leur absence. Une documentation prec ise est primordiale afin de pouvoir 
reconstituer l'hisrnrique du deversement ct de !'intervention J'urgence. 



Tableau 2-1 
Les fonction s auxiliaires au sein de l'equipe d'intervention 

Fonctions auxiliaires 

Documentation et historique 

Conse illers legaux 

Agence de liaison gouve rnementale 

Re lations publiques 

Comptabili te 

Rec lamat ions et plaintes 

Survei llance et Jepistage 

A rcheologie 

Equipe d 'evaluation pour la restauration des rives (TERR) 

Le commandant sur place do it s'assurer que les fo nc tions auxilia ires ont ete 
ass ignees. La tab lea u 2- 1 identifi e chac une J es fo nct ions auxilia ires a l'in ­
terieur de la structure de l'equipe d 'intervent ion. 

2.2 Besoins en personnel d'intervention 

La quant ite et le type de mat iere deversee sur le rivage dete rminent les besoins 
en personnel d'intervention. 

Voic i quelques conse ils prat iques po ur plani fier les opera tions J e nettoyage du 
littoral: 

• Les opera tions sur la terre fe rme (nettoyage d'un J evc rse ment sur le 
rivage) exigent beaucoup plus d'effons des equipes d 'intervention que les 
operat ions en mer (i nsta llat ion de barrieres de confi nement et ecremage, 
combustion in-situ ou applica tion de dispe rsants). 

• Les besoins !es plus importants en mai n-d'oeuvre pourra ient survenir 
plusieurs semaines apres le debut des operations. 

• II fa ut genera lement compter sur un rapport d'un superviseur pour 10 
contremaltres et I 00 travailleurs pour le operations sur le terra in. Le 
rapport exac t peut change r en fo nct ion de la nature du deversement et 
de son emplaceme n t ma is en ge nera l, le rappo rt I 0 pou r I se rt de 
reference de ba e da ns la planification Jes intervent ions de nettoyage 
d'un deve rsement. 

• Les superviseurs do ivent po uvo ir communiquer di rec tement avec le 
ge rant des activites, te l qu 'indique a la figure 2-2. 

• Le calcul du nombre de jours requis pour une operat ion de nen oyage est 
etab li sur la fo rmule 0.6 x (max imum de main-d 'oeuvre) x (du ree de !' in­
terve ntion, en jour) pour nettoyer 500 metres de plage par jour. 

Les fig ures 2-2 a 2-6 peuvent etre uti lisee pour definir le besoins en main­
d'oeuvre. 



17 Mars 
1978 Avri l Mai Ju in Ju illet Aout 

0 10 20 30 40 50 60 70 80 90 100 110 120 130 140 

Jours ecou les d epuis le d everse m ent 

Figure 2-2. Main-d'oeuvre impliquee dans /'operation de nerwyage 
de ! 'Amoco Cadiz 

16 mars 1978 - 68, 700,000 gallons (3 12 ,000,000 litres) 

Operat ions de nettoyage - Mai n-d 'oeuvre tota le 

~ 10 -t-------------=--:::-~;:::::::;~~ 
c: 
~ a +-------/ 
(i; 
~ 6 -r------~'l/f 

°C 
<J) 

~ 4 

::? -+--- -u 

0 30 60 90 120 150 
Jours ecoules depuis le deversement 

180 

DExxon D Entrepreneu rs charges 
du nettoyage 

D Equipage a bord 
des bateaux peche 

~ Contr61e de la 
pollutio n D Envi ronm enta le DAutre 

Figure 2-3. Main-d'oeuvre impliquee dans /'o/Jeration de nwoyage 
de !'Exxon Valdez 

Le 24 mars 19 9 - 10,800,000 gallons (49 ,000,000 litres) 
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Figure 2-4 . Main-d 'oeuvre i111 pliq11ee clans I' operarion de neuoyage 
de !'American Trader 

Le 7 fevrier 1990 -394 ,000 gallons ( I ,800 ,000 litre.1) 
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Figure 2-5. Denwnde maximale en mam-d'oeuvre par rapporc ii la quancite 
d'hydrocarb11res deverses 
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Figt<re 2-6. 01.mie de l'operarion de nerwyage par raf>/JOrc au volume du deversemenr 

2.J Info rmations essen tiell es su r le deversement et l'environnement 

A panir Ju moment ou !'on constarc qu' il y a eu deversemenr , tout doit etre 
mis en oeuvre pour le contenir et l'cmpecher de ,'etenJre. Les info rmations Jes 
plus precises relati ves a l'ampleur du deversemcnt , son emplacement exact er 
!es foc reurs environnemenraux loca ux J oivenr errc acheminees a l'equi pe de 
gesrion sur le terra in . 

Un cxemple de fi che J e rense igncmcnrs sur le deverse menr est presente au 
rah leau 2-2. 

C es renseignemcnrs constituent la principa le source d'i nfnrm ation pour predirc 
le deplacemcnt de la nappe, son comportemenr er !'impac t q u'e ll c Jura sur 
l'envi ronnement. 

I 
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Tableau 2-2 
Fiche de renseignements (exemple) 

FICHE DE RE SEIGNEMENTS SUR LES DEVERSEME TS 
D'HYDROCARBU RES 
Compagnie: _________ ___________ _ 

Observateur: ___________________ _ 
Date: _ _ ________ _ H eu re: ________ _ 

RENSEIGNEMENTS SUR LE DEVERSEMENT 
Type de brut ou de prod uit: ______________ _ 
Densite AP I: _________________ __ _ 

Viscosite: cSt 
Quantite deversee: (estime) m3 
Emplacement du deversement initial: 

• Latitude: Lo ngitude : _______ _ 
Direction du deplacemen t de la nappe: __________ _ 
Superficie et emplacement de la (ou des) nappc(s): (schema sur 
une fe uille st!pa ree) 
Source apparente du deversemcnt: ___________ _ 

• H e ure e t date initiales: ------- --------
Duree approximati ve : ________________ _ 

• Sta tionnaire ______ _ En mou ve ment _____ _ 

• lnstantanfe ______ _ Continue ______ _ 

• Si continue, taux d 't!coule me nt ___________ _ 

lncendie ? Qui ______ _ Non _______ _ 

Vo lume maxim um possible du dt! versemenc: _______ m 3 

RENSEIGNEMENTS METEOROLOGIQUES 
Vents initiaux: Vitesse ____ km/h Direc tion -----
TempCrature de )'air: °C 
Prec ipitatio ns: Aucune ___ Plu ie ___ Neige ___ _ 

Visibi lit f : Bonne Passable Mau va ise 

Previsions: ---------------------

Source: (nom, numero de telephone, ad resse ) _______ _ 

RENSEIGNEMENTS OCEANOGRAPHIQUES 
Courant: Vitesse _____ kts Direc tion -------
Temperature de l'ea u: °C 
Erat de la mer: l ___ 2 ___ 3 ___ 4___ _ __ 

H aute E.tat de man~e : Montante 

D escendante Basse ___ _ 
Sou rce: _ _ _____ ______________ _ 

RENSEIGNEMENTS ADDITIONNELS 
Poi nt d'impac t prevu sur le ri vage: ___ ___ ___ __ _ 
Habitat: _____________________ _ 

Epaisseur de la nappe: Creres ____ _ Banes ___ _ 

Autres -------------
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Rempli ssez la fic he au mai ns une fo is par jour. 

• Faires rapport des informations recuei llies aux responsables de l'equipe de 
model isarion. 

• S' il vous est impossib le d'obrenir une info rmation spec ifique, inscrivez ce 
qui vous semble erre le plus jusre. 

La figure 2- 7 erablir le rapport enrre l'erar du vent er ce lu i des vagues en eau 
li bre. La fo rce du venr erablie se lon l'echelle de Beaufort er l'erar de la mer 
sonr presenres en rapport avec la viresse du ve nr er la hauteur des vagues. 

30 

25 

- Vitesse du vent (en noeuds) 

E] Lam e significa tive (hauteur en metres) 

~Amplitude maximale (hauteur en m etres) 

6 

5 

"' 20 ""O 
::l 
Cl> 
0 
z 

15 3 

10 2 

5 

0 0 
2 3 4 5 6 

Echell e de Beaufort 

Figure 2-7. Rap/Jore enrre la force du venc ei la hauteur des vagues dons ime mer 
emieremenc levee 

Uril isee inrernarionalemenr, l'echelle de Beaufo rt transpose la viresse du venr 
sur une echelle de 1 (faible) a 12 (eleve) . 

II es r d ifficile de modeliser l'era lemenr d'une nappe de perrole brur en raison de 
la variation er de l' inrerdepe ndance de facre urs com me: 

• la composition iniriale de l'hydroca rbure, 

• l'a lrerarion du produir (ce qui rienr compre de l'effer de !'evaporat ion er 
de l'emulsifi ca ri on ), 

• les conditions en vi ronnemenra les, 

Plusieurs mode les in formariq ues permerrenr acrue llemenr de pred ire l'era le­
menr d'une nappe d'hydroca rbures mais la plupart reagissenr de fa<;:on inarrendue 
a ce rraines hypotheses (comme un e ralemenr concenrrique) ou a l'a jour de 
cerrains paramerres (co mme la viresse du ven t o u la pression des vapeu rs 
d 'hydrocarbures). 

I 
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Un des algorirhmes utilises dans plusieurs mode les informariques pour decrire 
l'era lemenr , a ere developpe en 1980 par /\l ac Kay er al. (vo ir References ). La 
fo rmule loga rirhmique ernblir l'h ypor hese iniriale d ' une nappe divi see e n 
couches minces ( iri sarion) er epaisses , la couche epaisse couvrant plus de 90% 
de la urface ro rn le de la nappe. La couche epaisse se melange a la couche 
mince en foncrion de donnees empiriques consrnnres. Le di agramme presenre 
a la fi gure 2-9 erablit l'epaisseur moycnne de la parti e epaisse d'une nappe de 
brur moyen sur une periode de deux jours, par mer ca lme et venr foible. 

;;; 
~ 

] 
~ . . 
u , 
0 
~ 

, . . .. 

100 

10 

.fr 1 

0.1 

10,000 m3 deversement 

I I I I I I I 11 

---- ~ 

I 
I 

.............. 
I 

"' I ,, 
"r-

' 
l jour 

' 
I I I I '- I I 
I I I I ~ 

I I I I "\. I 

0 1 100 
Duree en heures 

Figure 2-8. Comporcemem d ' t1ne nappe e/>aisse de Ima clans l'ea 11 

Ce diagra mme a uniquemenr pour but de demonrrer commenr l'epaisseur d'une 
nappe quelco nqu e de brur pe ut er re affecree par le te mps ecou le. Reg le 
ge nerale1 l 'epa isscur du deversement va ri e a l'interieur d'une memc nappe 
(meme J ans la portion la plus epaisse) en foncrion du vo lume d 'hydroca rbures 
deverse, des conditions Ju vent, des vagues er des courams, du type d'hydrocar­
bures deverse, er des temperatures de l'eau et de !'a ir ambianr. Jusqu'a present, 
personne n'a encore rrouve le moyen de mesurer avec precision l'epaisscur d'une 
nappe sur une grande surface. Le moyen le plus sur de mesurer cene epaisseur 
consisre done encore a comparer visuell ement les cou leurs, te l qu'i ndique a la 
fi gure 2- 10. Ce diagram me vous permet cl 'eva luer le vo lume cl'hyd roca rbures 
cleverse en tenant compte des couleurs et de l'eralemenr. Le tableau 2-3 peut 
aussi servir de guide. Ces prev isions snnr calculees sur des moyennes: des hruts 
differenrs ou des degres varies d 'a lreration pourraienr donner des previsions dif­
ferenres. 
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Pour prevoi r le deplace ment d'une nappe d'hydrocarbures er son point d'arr ivee 

su r la core, ii fa ur teni r compte: 

• que l'ut il isar ion d'un mode le in fo rmariq ue reconnu esr preferable aux 

ca lc uls me ntaux; 

• q u'en l'abse nce de mode le in fo rma tique, ii est poss ible de prevoir le 

dep lacement d'un deversement en aJd itionnant Jes vecteu rs de certai ns 

elements en fo ncr ion du ven t er des courants; 

- Jes couran ts dererminent le deplacement Je la nappe si Jes vents sont 

legers; 

- la viresse de dep lace ment d 'une nappe poussee par le ve n t eq ui vaur a 
peu pres a 3% de la viresse du venr, dans la meme direct ion que le venr; 

- une nap pe emportee par le couranr se Jep lacera clans la meme direcrion 
et a la meme viresse. 

• ne vous fie: jamais ave uglement aux previsions - Confirmez roujours vos 

prev isions avec une reconnaissance aerienne er une verification au sol; 

• ut ilisez !'experience J es gens du mili eu si poss ib le. 

100,000 
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"' 1000 "' .0 
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::l 
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Supe rficie (km 2) 

Figure 2-9. Etendue d'un deversemen 1 en foncrion de /'epaisseur 

I 
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Tableau 2-3 
Calculs pour evaluer la quantite d'hydrocarbures deversee 

Couleurs visibles 

A peine Lustre 
Premieres Bandes Couleurs Couleurs 
traces de eclatantes commen~ant plus 

visible argente couleur de couleurs a ternir foncees 

Epaisseur 
approximative 4 x 10-5 10 -4 1.5 x 10-4 3 x 10-4 10-J 2 x 10-J 

en mm 

Surface (m2} 

100 0.004 0.01 0.015 0.03 0.1 0.2 
500 0.02 0.05 0.075 0.15 0.5 1.0 

1000 0.04 0.1 0.15 0.3 1.0 2.0 
1500 0.06 0.15 0.225 0.45 1.5 3.0 
2000 0.08 .02 0.3 0.6 2.0 4.0 
3000 0.12 0.3 0.45 0.9 3.0 6.0 
5000 0.2 0.5 0.75 1.5 5.0 10.0 

10000 0.4 1.0 1.5 3.0 10.0 20.0 
30000 1.2 3.0 4.5 9.0 30.0 60.0 
60000 2.4 6.0 9.0 18.0 60.0 120.0 
90000 3.6 9.0 1.3.5 27.0 90.0 180.0 

100000 4.0 10.0 15.0 30.0 100.0 200.0 
125000 5.0 12.5 18.75 37.5 125.0 250.0 
150000 6.0 15.0 22.5 45.0 150.0 300.0 
175000 7.0 17.5 26.25 52.5 175.0 350.0 
200000 8.0 20.0 30.0 60.0 200.0 400.0 
400000 16.0 40.0 60.0 120.0 400.0 800.0 
600000 24.0 60.0 90.0 180.0 600.0 1200.0 
800000 32.0 80.0 120.0 240.0 800.0 1600.0 

1000000 40.0 100.0 150.0 300.0 1000.0 2000.0 
1250000 50.0 125.0 187.5 375.0 1250.0 2500.0 
1500000 60.0 150.0 225.0 450.0 1500.0 3000.0 
1750000 70.0 175.0 262.5 525.0 1750.0 3500.0 
2000000 80.0 200.0 300.0 600.0 2000.0 4000.0 
2250000 90.0 225.0 337.5 675.0 2250.0 4500.0 
2500000 100.0 250.0 375.0 750.0 2500.0 5000.0 
2750000 110.0 275.0 412.5 825.0 2750.0 5500.0 

Les volumes sont exprimes en litres. Les calculs considerent que la nappe d'hui le est 
d'une epaisseur uniforme. Ce scenario est cependant tres rare, part icu lierement sur de 
grandes etendues. 
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2.4 Volume d'un deve rsement d'hydrocarbures 

II est difficile d'evaluer avec precision le volume d'un deversement a partir des 
couleurs et de l'etendue d'une nappe ( voir figure 2- 10 et tableau 2-3 ) en raison: 

• des propri etes instables des hydrocarbures, 

• de la complexi te geometrique d'une nappe de petrole, 

• des conditions meteorologiques, 

• de l'etat de la mer, 

• de !'alteration de la nappe polluante , 

• des transformations phys iques et chimiques a l' in terieu r meme de la 
matiere deversee. 

L'experience de l'observateur peut aussi avoi r une grande influence sur !'exac ti­
tude de !'estimation . L'eva lua tion la plus prec ise de la quantite de matiere 
deversee prov ient genera lement du compte des perres du nav ire. Le volume 
d'un deversement provenant d'u ne source il!imitee OU inconnue Sera eva lue a 
partir de l'e tendue et de la couleur de la nappe. 

• L'epaisseur d'une nappe va rie considerab lement , parti cu li erement si el le 
prend une apparence brun fonce ou noire. 

• La quan tite la plus importante d'h ydrocarbures sera localisee clans la zone 
de la nappe ou la couleur est plus foncee. 

• Les nappes plus minces sont ca racter isees par des bandes bril lantes de 
couleur. 

2.5 Proprietes et comportement des hydrocarbures 

Le tableau 2-4 decrit les principa les proprietes physiques et chimiques, le com­
portement, les caracteristiques et !es effets noc ifs de differents types d'hydrocar­
bures sur l'eau. 

I 
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Tableau 2-4 
Proprietes phys ico-chimiques et 

effets noc ifs de differents types d'hydrocarbures apres un deversement 

Type Proprietes physico-chimiques Dommag es a l'environnement 
d'hydrocarbures 

Huiles legeres • Etalement rapide • Le niveau de toxicite est relie au 
a volatiles • Emulsions insta bles type et a la concentration des 

• Evaporation rapide et dissolution agents aromatiques fract ionnes 
Norman Wells •La toxicite aigue est due aux 
Gulf a ks • Pe ut facilement penetrer le 

substrat agents aromatiques: 

• Pe ut etre retire par agitation et 11 naphtalene, 21 benzene 

balayage a basse pression • Les produits fra is sont toxiques 
pour la biote 

• La toxicite des fractions 
aromatiques depend de la duree 
de leur demi-vie biologique pour 
ditterentes especes 

• Les plantes de marais pourraient 
etre attectees de fa~on permanente 
par !'infil tration et la persistance des 
composes aromatiques dans la 
Couche Sedimentaire 

• Les vegetaux aquatiques 
pourraient etoutter. 

Huiles • Viscosite allant de moderee a • Les ettets nocifs sur les 
moderees a haute organism es aquatiques sont dOs a 
lourdes • Tendance a former des emulsions la toxicite des produits chimiques et 

stables sous l'ettet energique de a l'etouttement 

Frontier l'environnement marin • Le niveau de toxicite varie en 
Kuwait • L'infil tration depend de la fonc tion des fractions plus legeres 

grosseur des particules du substrat • Les ettets toxiques augmentent 
• Les residus alteres pourraient avec les par tempe ra tures plus 

couler et etre absorbes par les froides en raison du ralentissement 
sediments de !'evaporation et du viei llissement 

• L'immisc ibili te contribue a la • Les ettets toxiques diminuent dans 

separation dans l'eau les climats plus chauds en ra ison de 

• Se transforme en balles de 
la ra pidite d'evaporation et de 

goudron en vieillissant 
vieillissement 

• Les residus moins toxiques tendent 
a etoutter la vegetation et les 
animaux 

• Les fractions legeres contribuent a 
la con ta mination des eaux 
intertida l es 

Huiles tres • Se transforme en boules • Etters immediats et a plus long 
lourdes goudronnees a la temperature terme en raison des fractions 
comme: ambiante aromatiques minuscules et de 
asphalte; • Se repand ditticilement et peut l'etouttement 
ma zout lourd; couler • La plupart des ettets toxiques sont 
mazout; 

• Peut amollir et s'eta ler dOs a !' infiltration dans la couche 
bitume sedimentaire 

lorsqu 'expose au soleil 
• L'abso rption de la chaleur 

• Tres ditticile a recuperer dans radiante fait augmenter la 
l'eau tem perature de l'environnement local 

•Facile a recuperer sur la plage • Toxicite mo ind re sur la ve getation 
avec de l'equipement aquatique que sur la faune en 
conventionnel mouvement 
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Le co mpo rtem e nr du pe rro le apres un deve rse menr est de te rmine par !es 

proprieres ch imiques er ph ys iques des hydroca rbures deve rses de meme que les 

conditions environnemenra les loca les. La fig ure 2- 11 presente chacu ne des 

erapes de cerre transformation en fo nction du temps ecoule. 

Duree (heures l Jour(sl Semaine(s) 
0 1 10 100 

Etalemen t ···········-----

Mo is 
103 

Annee lsl 
104 

Derive -----------------------

Evaporatio n ·············----------
Dissolut ion 
Dispersion 

Emulsifi cation 

Sedimentation ------------•••-------­
Biodegradation 

Photo-oxydation 

Figure 2-1 0. Transfonna tion en fonction du temps ecoule depuis le de<•ersemen1 

2.6 Restrict ion d 'acces 

Un ba n plan d' interve ntion cla ns une region affec ree pa r un deversement doir 

permerrre d ' identifi er rapidemenr les sec reurs les plus biolog iquemenr frag il es. 

Meme si rous les secreurs en vironnemenralemenr fragiles ont ere identifies, ii 
ne fair pas de doure que cerrains pourraienr erre plus frag iles que d'aurres ce r­

ra ines annees ou d 'une peri ode de l'annee a l'aurre (ex: les :ones de nidificarion 
d 'o iseaux menaces d 'exr incri on). II sera plus faci le de dete rminer le me illeur 
moment pour traverser ou nerroye r de te ls secreurs apres consultat ion avec les 

spec ial isres locaux en la mari ere. Pour elaborer une banque de donnees basee 
sur l'access ibili re, ii faur obreni r les informat ions sui vantes: 

• les ressources exposees a la pollu t ion , 

• !es rai sons mo ti va nc l'impos iti on d 1une restrict ion, 

• les dares de debut er de fi n de la restricti on , 

• la lisre des acr ivires qu i peuvenr se poursuiv re pendanr la restricti on. 

Cerraines restri cti ons pourraient s'appliquer au-dela de l'objer ou de la zone 

immediate a proreger. II pourra it erre necessa ire de prepa rer des ca rres geo­
graphiques de lim irant les secreu rs cco logiquemenr sensibles a !'i ntentio n des 
equi pes de reconnaissa nce er d e la main-d'oe uvre ex re ri eure qu i seronr 

appelees sur les li eux du deve rsement. 

I 
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Un des objecrifs fo ndamentaux de toure operat ion de nertoyage de deverse­
menr d'hydroca rbures consisre a protege r la sam e er la securite des gens. 
L'app li cation de reg les de securire sur !es li eux de nettoyage contribue a reduire 
les ri sques d'accidenrs pour le personnel d'intervention, les communaures 
avoi inantes (er !es badauds qui sui vront les operations) et l'environnement. II 
pourrair cependant s'averer necessa ire de restreindre l'acces au sire pour pro­
reger le public conrre une expos ition indue aux produits deverses. 

3. 1 Regles elementaires de securite 

Le secret du rendement optimum en rerme de same et securire reside clans la 
formation de la mai n-d'oeuvre . Tous !es participants aux operations de nertoyage 
devraient avoi r rei;:u une fo rmation de ba e sur !es procedures de securire en 
vigueur ur le sire d'un deversement. Ces stages de formation devraient tenir 
compte de tour l'equipement de protection et de verification mis a la disposi­
tion des rravai lleurs. Sans egard a leur experience personnelle, tous les partici­
pants aux operations doivent assister a une seance de fo rmation sur les suj ers 

sui vants: 

• les regles de same et de securite specifiques au sire, 

• !es mesures d'urgence. 

Voici quelques-unes des regles de sam e er Je securite qui devraienr etre mises 
en pratique pa r tous !es part icipants aux operations de nettoyage: 

• adoprez une attitude defensive pendant !'opera tion, 

• travailler seul(e) presenre des dangers, 

• chacune de VOS actions doit etre precedee d'une evaluation des risques 
pour vorre sanre et vorre securire, 

• ne rrava ill ez pas ou ne participez a aucune operation qui excede votre 
niveau de formation, 

• avisez roujours quelqu'un de vos d ' placemenrs et du temps approxi matif 
de vorre retour, 

• n'entrez pas ou ne passez pas inurilemenr dans la zone de deve rsemenr . 

• ev itez d'entrer en conrnct avec les conta minants, 

• ne faites pas confiance a vos sens (comme l'odorar) pour derec ter les 
mar ieres dangereuses, 

• n'oubliez pas que tous les deversements sont porentiellemenr dange reux. 

3. I. I Le systeme de compagnonnage 

Le sysreme de compagnonnage a ere coni;:u pour donner aux participants aux 
operations de netroyage, une merhode de trava il flexible er sure. Pour cette rai­
son, ce ysteme devrair erre utilise pendant rou tes les operations sur le terrain. 
Le sysreme de compagnonnage signifie qu 'un minimum de deux personnes rra-

I 
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vaillenc en equ ipe. Si les ressources en main-d'oeuvre le perme nent , les 
equipes peuvent etre consri ruees de trois personnes pour une securite accrue. 

3. 1.2 Les signaux de communica tion non verbale 

Communiquer verha lemenc peut s'ave rer difficile lorsque le son de la vo ix est 
obstrue par un masque respiracoire. II pourrait ecre essenciel pour vocre securite 
d'avoir recours a une serie de signaux non-verbaux c mpris un iverse ll ement. 
Le tableau 3- 1 decr it qudques-uns de ces signaux. 

Tableau 3- 1 
Signaux de communica tion non-verba le 

Signal Significa tion 

Les mains autour de la gorge Plus d'air 
Incapable de respirer 

Les mains au-dessus de la tete Besoin d'aide 

Les pouces releves Tout va bien 
Je vais bien 
J'ai compris 

Les pouces pointt'> ve rs le bas on 
Reponse negative 

Saisi r le poigner du compagnon ou Q ui rrez le secteur 
placer ses de ux mai ns aucour de la rai ll c immediaremenr 
du compag non 

3.2 Les risques 

Genera lemenr, le necessai re d'urgence est installe de fa~on remporaire pres des 
:ones les plus glissanres nu accidenrees. Les interventions concre les deverse­
ments de perrole se deroulent souvenr dans des regions isolees er sauvages, loin 
des services medicaux. Ces fac teurs er bien d'aucres conrribuem a augmenter 
les risques d'accidcnr. 

Parmi les ri sques associes aux rra va ux de nerroyage des deve rsemenrs d'h ydro­
ca rbures, nocons: 

• les incendies, 

• les explosions, 

• la conta mination armospherique, 

• des conditions de trava il cres ex igeante>, ii des tempera tures parfo is trap 
froides ou crop chaudes. 

3.2 .1 Les incendics et lcs explosions 

Leo risques les plus serieux relatifs au deversement de petrole brut ou d'essence 
raffinee proviennenr de l'incendie ou de !'explosion de ces produits. Ces risques 
sont specifiques au lieu du deversemenr et aux produits deverses er doi,·em faire 
l'ohj er d 'une eva luation en profondeur avant que le personne l puisse avo ir acce 
au site, au navire ou a l'Cquipement a l'origine du deversement. 
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Les risques de blessures assoc ies aux explosions ·one Jes suivancs: 
• Jes bn1lures, 

• Jes eclars de debri s, 

• le souffle de !'explos ion. 

L'incend1e d'une nappe d'hydrocarbures degage une grande va ri ere de produirs. 
Seu! le personnel dumenr qua lifie, equipe de respirnreurs er de rouc le neces­
sa ire de securice er d 'analyse du sire devraic erre auro ri >e a s'approcher d 'un 
na vi re nu d'une nappe d 'h ydroca rbu res en fl amme. 

N 'oubli ez pas : 
• lorsqu 'on app roche d'u n incendie, ii fa uc avo ir le venc dans le dos, e tre 

en amont ou plus bas que la maciere en combustion , 

• rerrairez si la chaleur devienr crop intense ou si l' incendie se propage. 

Avanc de crava il ler J ans un secreur porenciel lement J angereux, le personne l 
devrai t: 

• eva luer la necessite d'e ncrer dans le secreur ; 

o determiner Jes risques d ' incendie que pl1Se Jc produiC OU Je me lange de 
produirs deve rse; 

• se proc urer un compceur calibre pour l' inflammabi lire des ga: er de 
l'oxygcne; 

• ve ri fier la reacri on de l' insrrumenc aux produits auxquels ii sera expose; 

• analyse r touj ours la qua lite de !'air amhianr !ors de l'approche du lieu du 
J eversemenc (parcicu li ereme nc s' il s'ag ic d'u n nav ire, J 'un rese rvo ir ou 
J 'une depress ion) ; 

• sur la mise en garde du responsable de la sccurice Ju sire, n 'urilise r que 
J es ourils er J es appareils elec tri quemenr sCirs. 

Q uanJ !'ai r ambianc esr charge de vapeurs inflammables, ii fauc ev irer d'uriliser: 
• une lampe nue, 

• des fl ammes, 

• Jes moreurs a combusrion incerne, 

• J es appa reils radio non-aurorises, 

• J es oucils en ac ie r. 

Q uand ii esr quesr ion d'eva luer Jes risques d ' incendie ou d 'explosion d'un gaz 
Ol1 d'un produit, l'unire de mesure a laquelle ii faut fai re reference pone le nom 
de limice d 'explosivire inferieure (con nu sous l'acronyme anglais LEL). Le LEL 
rep resence la pl us basse concentration de vapeur J'un produir donne, capable 
de supporrer une combustion; si la concentrarion esr plus basse, le melange esc 
rrop pauvre pour bn'.der. La p lu parc des compceurs de limice d 'ex p los iv ire 
inferi eure (LEL) ne pourront pas foncrionner avec prec ision dans un env iron­
nemenc 0 (1 la concencrarion d 'oxygene esr in fe rieure a un ce rcain ni vea u. II 
faur consulter le manuel du fabricanc pour J ere rminer la concenrrar ion exacte 
d 'oxyge ne necessa ire au bon fo ncrionne menr de l'appa re il. Da ns ce rcai ns 
end roi rs comme Jes espaces confines ou l'a rmosphere inerre a l' inceri eur d 'un 
rese rvo ir, ii sera necessai re d 'analyser d'abord la quancire d'oxygene presenre 
avant d'urilise r le compteur LEL. 

I 
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Si la lecture de l'explos imetre 
indique: 

0% 

Moins de 10% de la limite 
d 'explosivite inferieure 

Plus de l 0% ma is mo ins de 25% 
de la limite LEL 

Plus de 25% 

A l ors: 

Le trava il a chaud sera autorise 

Vous pouvez proceder 

Procedez a vec prudence 

Quittez !es lieux imrnediate men t 
et avec precaution 

ATTENTION: Le compteur de gaz combust ibles ne calcule pas le niveau de 
toxicite de !'a ir. Merne une lec ture LEL tres basse de un pour 
cent rep resente encore 10,000 milligrarnmes par litre (mg/I) 
d'un gaz qui pourrait etre tox ique. II ne faut done pas se fi er 
un iquement a la lec ture du compteur d'explos ivite pour pren­
dre la decision d'entrer ou de uavai ller dans un secteur poten­
tiellement dangereux. L'analyse du niveau d'inflamrnabi li te de 
!'air devra it cependant constituer la premiere etape de !'eva lua­
tion de l'a ire de trava il. 

3.2 .2 A tmospheres da nge reuses 

Diverses substances contenues clans le petrole brut peuvent etre nuisib les pour 
la sa nte et engendrer de se rie ux probl ern es physiologiq ues a court et long 
terrne. Les sympt6mes !es plus communs corn prennent: 

• irri tation des ye ux, du nez , de la gorge et des voies respira toires, 

• irritati on de la peau ou des rougeu rs, des dermatites et !'acne huileuse, 

• d'a utres effets nocifs dont la nausee et des maux de tete. 

Si !es dangers potentiels de l'environnement de travail vous preoccupent ou si 
vous voulez obteni r plus de re nse ignements, consultez voue superviseur. 

La p lupar t des produits hautement tox iques provienn ent de substances 
extremement volatil es dont la concentration sera a son niveau le plus e leve 
immediaternent apres le deversement. Les huiles bru tes ont des contenus dif­
ferents en hydrogene sulfure (H 2S) En presence de brut frais, !es effets nocifs 
pour la sam e sont reli es a: 

• l'hydroge ne su lfure (H 2S), 

• la presence de benzene, 

• la fluctuation du vo lume d'oxygene ( insuffisance d'02), 

• la sa turation d'hydrocarbures. 

Le brut al tere par une exposition de plus de 48 heures a !'a ir libre contient un 
pourcentage rno ins eleve de gaz volat ils puisque plusieurs de ses cornposants 
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auront eu le temps d'etre absorbes par l'eau ou de s'evaporer clans ['atmosphere. 
Les risques d'i n tox ica tion par inhalation sonc done moins eleves autour du brut 
altere qu 'autour du brut fra is. 

A !'exception des risques toujours presents d'i ngestion ou d'inhalation de gout­
tel ettes d'hui le, le brut altere represente surcout un dange r pour la peau. On 
peut cependant ev iter les contacts cucanes avec les hyd roca rbures et autres pro­
duits et metaux potenti ellement dange reux en util isant l'equipement de pro­
tection pourvu a cette fin . Une expos ition prolongee OU repetee de la peau 
peut engendrer des dermatites et provoquer !'accumulation de ce rtains com­
posants du brut cl ans l'organisme. 

La nature des dange rs prove nant des produits raffi nes depend de la composi tion 
de ces produits. Generalement: 

• les concentrat ions d 'hydrogene sul fu re (H2S ) clans les produits raffines 
legers sont fa ibles mais ces frac tions lege res contiennent un plus haut 
pourcencage d'aromatiques vo latils et de composants oxygenes; 

• les produits lourds et intennediaires peuvenc concenir de l'H 2S, du ben­
zene, des composants moins volatils et un pourcentage plus eleve d'hy­
drocarbures semi -volatils de type aromat ique polynuclea ire (HAP). 

Pour obtenir les renseignements relatifs a !'evaluation des risques, consultez le 
responsable de la securite, le personnel affec te a la sante et a la securite ou le 
corps med ica l. 

Les principaux risques assoc ies au nettoyage des deve rsements de petro le brut 
ou d'h ydrocarbures raffines sont soulignes au paragraphe suivant et resumes 
cla ns le tableau 3-2. L'eva luation du degre d'expos ition necess ite !'usage d'ap­
pare ils de verificat ion spec ialises et un encralnement spec ifique. 

L'hydrogene su lfure (H2S). L'H2S se trouve en concentration plus ou moins 
importance clans que lques bruts et produits moyennement raffi ne de meme que 
clans les matieres organiques en decomposition. La principale voie d'exposition 
au produit est !' inhalat ion. II es t recommande de mesurer les concentrations 
d' H2S des que vous approchez du li eu du deversement. N'oubliez pas: 

• l'H 2S est plus lo urd que !'a ir et peut fac ilement s'accum uler clans des 
espaces d'entreposage souterra ins, des sa ll es de pompes ou des espaces 
renfermes; 

• meme a fo ible concentration ( I a 150 ppm) , l'H 2S peut irriter les ye ux , le 
nez et le systeme resp ira to ire; 

• !'expos ition a une concentration de plus de 500 ppm peut provoquer une 
defa illance rapide du syste me respiratoire. 

A noter: Si vous detectez une concentration d'h ydrogene sulfure superieure a 
10 ppm, quittez les li eux immed iatement et an endez !' intervention 
du personnel et de l'equ ipement spec iali ses pour ce trava il. 

I 
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Ben:ene. Le benzene esr un des composanrs vo lar ils du perrole bru t que l'on 
considere comme un agenr cance rigene. ii es t done recommande de limiter 
!'exposition au bcn:ene a des niveaux rolerab les. Comme ii est diffici le de 
mesurer le concentrations de benzene dans l'air, la mei ll eure far,:on de se pre­
munir contre cc produir consisre a limiter a mnins de 100 ppm !'exposition de 
la main-d'oeuv re aux vapeurs d'hydroca rhures tora les. 

Contaminant 

Hydrogene 
sulfur!? 

Benzene 

Hydrocarbure 

total 
(petrole brut) 

Hydrocarbures 
aromauques 

palynuclea1res 
(PAHi (gasoil-

d1sttllats 
moyensJ 

Essence 

2-Butoxy 
ethanol 

Monoxyde de 
carbone 

Oxygene 
(espaces 

confines et 
reservoirs) 

Tableau 3 -2 
Renseignemenrs sur quelques produits contaminants 

dange reux pour la sanre er la securite 

c " 
c 

~ :!! " ~o " 
~ ~ " ~c " ~ ~ 

~ 
c~ 

·~~ w ] g .ftl~ ~ o 

Jill ci5 .~ G,) 

H~ ·'= :c ..., ·== Q,I u Q.I '=: 

!'li 
·;:;:e ~ 

~~ .. "" eu 
~~ .~ ~ g~ ~~ 

~~ 5~~ ·'ii e 
~ ~e V>~ u Q,.:,: >~ 

10 15 0.005·0.013 Ne >15 ppm 

ppm ppm ppml•I lnterd1t s·appllque pour plus -
pas de 15 min. 

5 15 2.0-5.0 >5 ppm Vapeur 
Caoutchouc 

>50 ppm butyle, viton 
ppm lb I ppmlcl ppm <50 ppm orgamque saranex 

> 100 ppm 
Neoprene, 

100 0.11 Vapeur nitrile, 
ppm - ppmldl <1000 orgamque > 1,000 ppm caoutchouc 

ppm butyle 

>0.2 mg 1 mg Neoprene, 
0.2 mg - parm3 par mJ Pouss1eres >15mgpar nitrile, 
par m3 <15 mg brumeet mJ caoutchouc l•I 

par m3 vapeurs butyle 

300 500 0.25 -0.30 >300 ppm Vapeur 
Neoprene. 

r: lOOO ppm >1000 ppm Nitrile, 
ppm ppm ppm orgamque viton 

25 0.11 >25 ppm Vapeur 
Neoprene, 

- >250 ppm Nitrile , 
ppm ppm <250 ppm organrque viton 

50 
Ne 

400 lgl lnterdit s applique >50 ppm -
pp mill ppm pas 

Ne Ne Acceptable entre sapplique <19,5%: s·apphque <19,5% -
19,5% et 23% interdit pas pas 

::r~ 
•Q,I~~ 

~~ ·~ :~ 
~ ~~ ~ 

-~~ #.#. 

4,3 - 7,9 

1,3 - 7,9 

Depend 
du 

pi?t role 
brut 

6,0 - 13,5 

(gasoil) 

1,4 - 7,4 

1,1 - 12,7 

12,5 - 74,0 

-

(a) la senteur caracteristique d'oeufs pourris de l'hydrogene sulfure peut disparaitre rapidement. II n'est done 
pas conseille de se tier uniquement a cene senteur comme ind1ce de la presence ou de I' absence de H2S 

lb) ~a norme de tolerance au benzene etablie par le bureau de la san1e et de la secunte au travail (OSHA) des 
Etats-Unrs se situe a 1.0 ppm. l 'exposition a une concentration superieure a cene norme pendant 8 heures 
requiert l'emploi d'un appareil respiratoire. 

!cl la norme de tolerance a court terme de 15 minutes E!tabl ie par l'OSHA prt?voit que la concentration du 
benzene ne doit pas dE!passer 5 ppm. 

(d) Peut varier cons1derablement en fonct1on du type de brut dl!verse et des cond1trnns ambiantes. 
(e) Sewl rapporte de sensibilitt? du systeme respirato1re supl!neur. 
(fl) la norme de.tolerance au monoxyde de carbone etablle par le bureau de la sante et de la securiti! au travail 

(OSHAI des Etats-Unis se situe a 35 ppm. l 'expos1tion a une concentration supE!rieure a cene norme pendant 
8 heures requiert l'usage d'un appareil respiratoire . 

(g) le sewl rapport!? de sensibilite dt?passe largement la concentrauon mortelle. 

HAP : Hydrocarbures aromatiques polycycliques 
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Solvants, produits chimiques et dispersants. Ava nr J 'uci lise r un solva nr de 
nenoyage, consulce: la fiche signalecique Jes produics. Cerca ins Jispe rsancs ec 
produics c him iques d 'e radica ci o n conciennenc des h yd roca rbures comm e 
l'echanol 2-bucoxy (2BA), un proJuic organique suscepc ible de provoquer de 
se rieuses irricacions aux ye ux et a la peau ec qui doic erre manipule avec le plus 
grand so in. N'oubliez pas: 

• ii four ev icer de mettre la peau en contac t di rect avec les solva nrs, pro­
duits chim iques et dispersancs ucili scs pendant le netcoyage, 

• la conce ntrac io n de vape ur ec de ga: <loit e tre in ferieure aux limice-s 
recommandees pour une expos icion de 8 heures de travai l, 

• si vous devez vaporiser ces produics, proccdez avec so in pour ev icer !es 
acc umula cio ns d'emb run o u de vapeu r qui pourraienr incommoJer les 
aucres cravailleurs, 

• ucili sez coujours l'eq uipement et !es ve te ments de proteccion recom· 
mandes, 

• observez !cs instructions du ma nufacrurier ct de vos superviseurs. 

Produits de combustion. La combustion du pecro le bruc ou des produics raf­
fines cree une grande va ri e te de produits de com buscion qui do ivent e cre 
a nalyses se lon !es cas. Le responsab le de la sancc induscrie lle ec de la securice 
Ju site se ra en mesurc de vous donner plus de rense ignemencs sur le suj ec. 
N'oubli ez pas: 

• ne laisse: aucune subscance ou apparei l de combuscion pouvant degager 
du monoxyde de carbone pres des li eux d' habicacion ou des bureaux 
(cene res tr iction s'applique au x ge ne rate urs, vehicules, appa re il s de 
chauffage a fl amme nue, ecc.); 

• !es moteurs diese ls produisent une quantite moindre d'oxyde de carbone 
ma is peuvcnc aussi produi re des oxydes d 'azote ec de !'a nh ydride sul ­
fureux. 

A noter: Les premiers signes d'empo isonnement au monoxyde de ca rbo ne 
sont les su ivanrs: m rt ux Je tf.te, erourdissement er nausee. Une 
exposicion prolongee provoq ue des rouge urs de la peau, une faib­
lesse gcnera lisee, la con fusion et memc des hall ucinations. 

Oxygene. U n environ nemenc 0(1 la concentration d'oxygene est inferieure a 
19,5% presence un dange r immed iat pour la vie et la sante (DIVS) . L'acces a 
un eel environnement devra clone etre soumis a un contro le severe et a l'obcen· 
cion d'un pennis prea lahle de meme qu'a l'uti li sac ion d 'un sysceme resp iraco ire 
auconome. Les sy mptomcs et les effets de concentrations anormales d'oxygene 
sont Jes suivants: 

Concentration 
d'oxygene 

f-----

Aux environs de 6% 

Aux en virons de 16% 

Au-dess us de 23% 

Effets 

Respiracion diffic il e; more prochai ne 

Affa ibli ssemenc des fo nct ions cerebrales ec 
respiraroirc::, 

A ugmen ca ci on du facte ur Je combusci bilice 
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3.2.3 Contac ts cutanes 

Le nen oyage d'u n deversement de petrole peut erre extremement sa lissanr pour 
la mai n-d'oeuvre impliquee dans !'operation. Pour des raisons d'hygiene et de 
qualite de vie, !es rravail leurs qui rev iennent du terrai n et rous leurs effers per­
sonnels ouil les de petrole doivenr passer a la decontamination avant d'acceder 
aux secteurs d'habitation er de lo isir. II est recommancle de menre un cen tre 
de decon tamina tion a la dispos ition du per onnel des qu'i l quine Jes li eux 
cl 'operations. Ces centres do ivenr d'abord etre munis de douches et de vesti aire 
pour pe rmettre aux trava illeurs de se !aver et de sc change r; on do it ega lement 
pouvo ir y trouve r des insta llat ions de nen oyage ct cl 'entreposage des imper­
meables, des gants, des couvre-rour et des bones soui ll es de perrole. 

L'amenage ment de ces centres de decon ta mination devrait etre etab li comme 
suit , sur le princ ipe du nettoyage a la chalne: 

Entree =; core soui lle =; douc hes =; core propre =; sorti e 

3 .2.4 La chaleur et le froid 

Les cond itions armo pheriques presentent un risque additionnel pour la main­
d 'oeuvre. C hacun des participants aux opera tions de nenoyage a la responsa­
bilite de surve il ler l'e rat de sante de son compagnon pour dece ler !es premiers 
sympromes d 'une surexpos irion au fro id ou a la cha leur. 

Tous les trava ill eurs dev ra ient avo ir re<;:u la fo rmation nccessa ire pour recon­
naltre ces signes er ces symptomes, afin de s'en premunir et d'ap pliquer !es 
mesures de premiers so ins en cas d 'urgence. Les paragraphes sui vants traiten t 
des symptomes et des mesures de premiers soins appropriees. 

L'echauffement et le choc thermique (hyperthermie). 11 y a risque d 'echauf­
fement ou de choc thermique lorsque le corps ne parvient plus a di ss iper la 
chaleur provoquee par !'effort physique, la tempera ture ou l'hum idite ambianre 
ou quand !es vetemenrs ou l'equipement de protection empechent le corps de 
se rafralchir. Les risques d'echauffement sont pa rt iculi erement eleves pendant 
!es operations de nettoyage en sa ison chaude. L'util isar ion de l'equ ipement de 
protection empire le probleme en augmentant la depense d'energie, clone la 
production de chaleur du corps, en emprisonnant la chaleur pres du corps et en 
coupant la tra nspiration er Jes mecanismes narurels de refroidissement de l'or­
ganisme. L'echauffe menr et le choc therm ique presenten t un da nge r ree l pour 
la sanre er do ivenr erre rraires des !'apparition des premiers sympromes. 

LES PRO BLEMES PHYS !O LOG !QU ES LE PL U S ERIE UX SON T 
GENERA LEME T CAUS ES PA R L' lG O RANCE OU LE REFUS DE 
VO!R LES PREMIERS YMPTOM ES DE L'EC HAU FFEM EN T OU DU 
C HOC THERM !QUE. Les quarre "etapes" de progres ion de l'hyperthermic 
et le mesures de premiers soins correspondantes sont decrires au tableau 3-3. 
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Tableau 3-3 
La progression de l'hyperthermie 

et les mesures de premiers soins appropriees 

Etapes de 
l'hyper- Symptiimes Causes genera les Premiers soins 
thermie 

Irritation • Irritation de la peau • Environnement trap • Bien laver 
cutanee hum1de ou transpiration • Periode de repos a la 
causee par la retenue par les vetements fraiche 
chaleur au 1'0quipement • Application de poudre 
(sensation de protecteur m0dicament0e 
picotementl 

Crampes de • Spasmes • Diminution des facultE!s • Boire beaucoup de 
chaleur musculaires Blectrolytiques du liquide 

dans les mains, les corps suite a une trap Blectrolytiquement 
pieds au l'abdomen grande transpiration balance comme les 

• Peuvent etre boissons mises 
accompagnBes de commercialement a 
nausee et au de la disposition des 
vomissements athletes 

• La victime devient • Prenez plus de temps 
indolente et cesse de repos pour boire 
de travailler 

E:chauffement • Peau froide et moite • Trop grande perte • Placez la victime dans un 
• Nausee. des fl uides du corps endroit frais (0 l'ombre) 

vomissements, et remplacement • Retirez 1'8quipement 
maux de tete, inad8quat de protection s'il ya 
18thargie, • La victime ne s'est lieu 
8tourdissements pas habituee au travail, • Buvez beaucoup de a 1'8quipement et/ou liquide 81ectrolytique 

au climat • Obtenez les soins 
ou l'avis d'un 
medecin 

Choe • Peau seche. rougie • Le systeme de • II faut obtenir des 
thermique et brOlante regulation thermique soins m8dicaux 

• Absence de du corps est tom be immediats 
coordination, en panne • Aetirez les v€!tements 
evanouissement • Le corps ne peut plus protecteur de la victime 

• Confusion mentale se d8partir de l'exces • II taut rafraichir le corps 
• Convulsions de chaleur (en plongeant ou I avant la 

• Vornissements ViCtime ;3 l'eau fraiche OU 

• Pouls rapide 
en l'entourant de 
bouteilles d'eau fro ide, 

• lnconscience etc .) 
• Une victime consciente 

pourra baire de petites 
mais nombreuses 
quantit8s de liquide 
81ectrolytique. Ne laissez 
pas cette personne seule 

Les problemes physiologiques causes par le froid (l 'hypothermie) . Les problemes 
physiologiques causes par le froid proviennent d'une rrop grande perte de chaleur 
de l'organisme, ce qui peut provoquer de severes blessures et differents desequilibres 
fonctionnels. Les blessures les plus courantes causees par le froid affectent surtour 
les extremites du corps: les mains, les oreilles, le nez et les pieds. 

Tous ceux qui travaillent sur le terrain devraient pouvo ir reconnaltre les signes 
et symptomes re larifs a ces problemes afin de s'en premunir e[ d'appl iquer les 
mesures de premiers so ins necessa ires en cas d'urgence . La plupart des blessures 
imputables au fro id pendant les travaux de nettoyage pourraient etre qualifiees 
de localisees. Le rnbleau 3-4 est entierement consacre a ces problemes et aux 
trai tements de premiers soins reco mmandes clans chaque cas. 

I 
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Tableau 3 -4 
Les blessures causees par le froid 

et les traitements de premiers soins appropries 

Progression Recommandations 
du probleme Symptiimes de premiers soins 

Froidure • Blanchiment soudain de la • Rechauffez lentement le 
peau membre affecte 

• Peau plus ferme que la • Gardez au chaud jusqu 'au 
normale retour de la couleur et de la 

• Sensation de douleur sensation normale 

Engelure • La peau prend une apparence • Rechauffez la partie du corps 
blanche et cireuse affectee lentement 

• La surface de la peau perd sa • Cessez de travailler, abritez-
flexibilite VOUS iJ la chaleur et buvez Un 

•Les tissus sous-c utanes sont liquide ch aud 
encore flexibles • Consulta ti on medicale 

• Dou loureux recommandee 

Gelure • Les tissus sont pales, froids et • Obtenez des soins medicaux 
rig ides immediats 

• Recouvrez mais evitez de plier 
au d'etirer la partie gelee 

Hypothermie • Tremblements • Obtenez des soins medicaux 
a l 'air • Alteration de la personna lite immediats 
!diminution • Ralentissement des • II pourrait etre necessaire 
graduelle de mouvements d'avoir recours a une 
la 

• Apathie progressive repartie technique de reanimation 
temperature 

sur quelques minutes IRCRI 
du corps) 

•Les tremblements peuvent • Retirez les vetements avec 
cesser et la victime peut etre precaution, recouvrez la 

consciente mais incoherente victime d'une couverture seche 
au d'un sac de couc hage 
ia llongez-vous pres de la 
victime pour augmenter la 
concentration de chaleur) 

• Si la victime est conscien te , 
donnez quelques gorgees de 
lait chaud 

•Ne faites boire aucun alcool 
• Ne laissez pas la victime sans 

surve illan ce 

Hypothermie • Meme une immersion de • Les memes que pour 
causee par courte duree dans de l'eau l'hypothermie a l 'air 
!'immersion tres froide peut rapidement 
en eau froide provoquer l'hypothermie 
iperte rap ide •La mart peut survenir en 
de la chaleur mains de trente minutes 
du corps) •Les symptomes enumeres 

precedemment se manifestent 
rapidement 
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3 .2 .5 Les conditions du site 

Un examen rapidc des registres medicaux indique que la plupart des accidents 
rapportes pendant des rravaux de nettoyage d'un deve rsement de petrole sont 

le resultat de chutes sur des terra ins glissants, roca ill eux ou accidentes. II est 
possible de redui re le nombre de ces accidents en adoptant le principe du 
moment present", c'esriaiJi re : 

• soye: alerte en tout temps, 

• pense: a Ce que VOUS faites maintenant Ct non a Ce que VOUS aurez a faire 

r lus tard, 

o ne VOUS laissez J13S ali er aux reve ries. 

3 .2.6 Dange rs di ve rs 

Bruits. II est consei llc de porter des protecteurs auditifs pour travailler dans les 
secteurs exposes aux bruits. Les sec teu rs nu le besoin est le plus important sont: 
autour des avions, des camions vacuum, des generarrices de forte puissance, de 
moteurs portatifs ct en reg le genera le, dans n'importe quel end ro it ot1 la com­
munication est imposs ible sans devo ir hausse r la voix pour se faire entendre. 

A utres dange rs. Les animaux, sit uations er conditions suivantes posent ega le­

ment des risques importants: 

• les grands mammiferes ( les ours particulierement) , 
• les serpents venimeux, 
• les planres veneneuses (surtout le sumac ve nene ux ou ''l'herbe a puces"). 
• les piqCires ou les morsures d 'inscctes, 
• les acciden ts de vehicu les tout-te rrain (capmage, enlisement ), 

• marcher ou cnnduire sur une glace mince, 
• la maree monrante qui coupe les ,·oies de sortie de la plage, 
• rravailler sur un terrain glace, 
• travailler sur des surfaces rendues glissanres par la glace, le petrole ou des 

aloues, 

• les espaces renfc rmes. 

3.3 L'equipement de pro tection 

Tous les participants a !'operation de nettoyage recevront l'equipement de pro­
tection approp ri e aux dangers et aux risques assoc ies aux deversements de 
petrole. L'equ ipement se ra fourni en fonction du type de produit deverse et des 
tiiches a accomp li r. 

En general, l'equipement de protection cnmprend: 

• des casques protecteurs, 
• des gants, 

• des sa lope ttes ou des combinaisons de travail, 

• de bottes, 

• des ve rres protecteurs. 

I 
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• des appa reils respira to ires , 

• des procecteurs auditifs, 

• des impermeables en cas de besoi n , 

• des veremenrs d 'h iver ou de protection conrre le fro iJ ex treme si 
necessai re. 

A noter: II est importa nt d 'e rablir une ligne de conduire generale sur le genre 
d'equipemenr de pro tection qui se ra aucori se sur le sire et de veiller 
au respect de ces regles, parriculieremenr pour Jes interventions de 
grande enve rgure . 

3.3. 1 Les vetemenrs prorecteurs 

II fa ut chois ir Jes ma teri aux avec lesque ls sonr fab ri ques Jes ve tements pro­
recteurs en fo ncrion du type de produirs auxquels ils seronr exposes, c'esr-a-d ire 
le perrole er Jes produirs raffines. Le tab leau 3-2 donne plus de prec ision a ce 
sujer. 

Risque d'eclaboussement seulement. (La main -d 'oeuvre peur erre exposee a 
des ec JaboussementS OCCasionneJs, des vapeu rs OU des embruns.) 

• Genera lement, un impermeable, des gants er des bones de caourchouc 
indusrrie l donneront une protec tion adeq uate. II pourrait etre necessa ire 
de cho isir les gants en fo ncrion du degre de ri sque pose par Jes mareri aux 
a manurenrionner. 

Ri sq ues d'immersion. (La main -J 'oeuvre peur e tre exposee a !'im mersio n 
repe ree des main , des pieds ou d'une parrie du co rps.) 

• Tour l'equipemenr de protec tion des rrava illeurs exposes a une immersion 
pa rtiell e dans des cours d'eau conramines aux hydroca rbures devrair etre 
impermeab le er corn;:u pour offrir la me illeure protection poss ib le contre 
ces produirs. 

Tous les mareriaux la issent eventue llement passe r les contaminants. II faur 
do ne ev irer le plus poss ible d 'entrer en contac t direct avec ces produits. La 
main-d'oeuvre doit recevoi r toute la fo rmation J one elle aura besoin pour bien 
reveri r, ce ller aux ex rremires er rerirer Jes verements prorecteurs, sans s'expose r 
aux dange rs d 'echauffement caracrer isriq ues dans ce gen re de condition. 

Le port d'un casque prorecreur reglemenrai re est obligaro ire des qu'il ya dange r 
de recevoir quelque chose sur la tere ou de se frapper la rere. Tous les partici­
pants aux operations de nen oyage doivenr auss i porter des bon es reg lemen­
raires. Le bo n e doivent e rre munies de seme lles anriderapantes pour les 
rrava ux maririmes ou sur des surfaces moui ll ees. 

3 .3.2 Protec tion des voies respiratoires 

Bien que Jes risques d'inha lati on de vapeurs de perrole ou d'aurres composes 
nocifs soient generalemenr plus eleves immed iarement apres le deversemenr , le 
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dange r demeure constant tout au long des u avaux de nettoyage. Les produ its 
chimiques utili ses pour combattre le deversement , comme !es dispersants, !es 
recureu rs et !es produits utilises pour stimule r la biodegradation des huiles aug­
mentent auss i !es risques d'inhalati on de procluits toxiques. Pour se premunir 

contre ces produ its, ii faut porter un ma que a cartouche fi ltrante ou un sys­
teme respirato ire autonome (ARA) ou alimente par une source continuelle en 
ai r pur. La se lection d'un appareil respiratoi re devrait tenir compte des e le­

ments sui vants: 

• Avant d'u tiliser un appare il respira to ire ou de donner un pennis a ce tte 
fin, consultez le pe rsonnel charge de la securite et de !'h yg iene indus­
triell e sur le site. L'emplo i de ces appare ils do it fai re l'objet d 'une planifi ­

ca tion . 

• Seu! !'usage d'appareils reglementa ires sera autorise. 

eux qu i portent une barbe ne seront pas autorises a travai ller clans des 
conditions qui pourraient necessite r !'usage d'un masq ue resp irato ire. 

C ES APPAREILS NE PEUVENT ETRE PORTES QUE UR U V I -
AG E IMBERBE OU FRAIC HEM ENT RASE. 

• Les fil tres ou !es cartouches nettoient !'a ir de ses contaminants. Ils 
doiven t etre cho isis en fo nction des composes auxque l !es utilisa teurs 
seront exposes. Verifiez toujours la duree de conse rvation en magas in ou 

la date d'exp iration de ces accessoires. 

• Le cho ix en tre un masque recouvrant un iquement !es voies respiratoires 
ou un masq ue faci a l complet sera de termine par la concentrat ion des 

contaminants et !es risques d'irri tation. 

• II est poss ible de combiner filtres et ca rtouches pour se proteger d 'une 

plus grande variete de vape urs, de particu les et de gaz nocifs. 

• La dun~e util e des ca rtouches ( vapeurs o rganiques/acides) peut varie r; 
el les clo ivent etre remplacees si l'utilisateur decele la mo indre odeur. 

• Les ca rtouches fabriquees par une compagnie ne peuvent etre utilisees de 
fac;:o n secur ita ire sur !es masques resp iratoi res d 'une autre compagnie . 

• Les masques a cartouches filtrantes sont ineffi caces clans une atmosphere 
chargee de H 2S, de monoxyde de ca rbo ne et de plusieu rs autres sub­
sta nces rnx iques. Dans plusieurs cas ou !'a ir ambiant est charge d'une 
concentration dange reuse de ces gaz, ii fa ut plut6t utiliser un systeme res­
piratoire autonome (SCBA) . Consultez votre superviseu r. 

• II faut avoir rec;:u la formation appropriee avant d 'utilise r ces apparei ls, 
qui do ivent ega lement etre ajustes individue llement. 

• Ceux q ui portent des ve rres devront rece vo ir des masqu es faciaux 
pourvus de lentilles correctrices. Ces lentil les peuvent eu e ajustees sur 
place aux montures fou rnies par le manufac turie r des masques. II est 
impossible de porter des lunettes a l' interi eur d'un masque respirato ire. 
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II fa ur avo ir recours aux systemes respiracoi re> auconomes quand les masques a 
ca rcouches filtrantes ne peuvent plus offrir de protection conrre la cox ici te de 
l'air ambianr. L'utilisation de ces sy>temes e>t ob ligaco ire pour pene trer clans 
les espaccs confines (prochai ne sec tion ), partnut 0(1 la concentration de pro· 
cluits nocifs presente un dange r immecli ar pour la vie er la sante (DIVS), et 
clans d'autres si tuations 0(1 les risques d'cxposition aux ga: mxiques sont eleves. 
Une atmosphere chargee d'une concentrati on plus elevec que 1,000 ppm d'h y­
drocarbu res tota lc nu de ma ins de 19,5% d'oxygi' nc presence un cl ange r imme· 
diat pour la vie er la sante (DIVS). II faut avo ir rc~ u unc formation spec iale 
pour utilise r lcs systemes respiraco ires autonomcs sur le terrain. JI y a deux 
ca tegories de sys tcmes respiraro ires: 

• Le sys teme autonome · Ne doit etre employe que pour des inte rve ntions 
d'urgencc ou de sauverage de courre dun'!e seulement (intervent ion d'une 
heure ou moins) . Ces apparcils devra icnt cu e mun is de masques faci aux 
et de detencl curs a pression positive. 

• Le sys teme d'alimentation continue · Ce >)'Stc me est adapte aux tra vaux 
de longue duree. II faut cependant prevoir l'ajout cl'un systeme auronome 
pour evac ue r les lieux en ro ute secu rir c advenant une inte rru p tion 
>oudaine de l'a limenta tion en air. Consu ltez le manuel du fabr icant pour 
connalue la longueur maximum de tuya u pc rmise pour vou e sys teme. 

Tous les respi ratcurs do ivenr etre nettoyes, cleconram ines, des infecres et seches 
a l'a ir apres usage. II faut ega lement s'assurer qu'i ls Ont ere inspectes et repare 
avant d 'e tre remises. Seul le personnel q uali fie cs r auro rise a entreren ir ces 
appa rei ls. 

3 .3 .3 Les espaces confines 

11 peut a rrive r cl ans le cours d 'une inte rvention con trc un deverscmcnt de 
petro le que le personnel affecte au ncttoyage so ir appe le a penetrer cl ans des 
espace> renfermes comme des c iternes ou des ca les de nav ire, des espaces done 
l'acces est diffici le et ou la ve ntil at ion est dcfic iente. Les conditions a l' in ­
ter ieur de te ls cspaces peuvenr change r rap idemenr. 11 es t clo ne necessa ire 
d 'anal yse r la qualite de l'a ir avant de peneu er dans un espace confine et de 
continuer l'analv.se tout au long des travaux. Pour cc ge nre cl 'analyse, on se sert 
d'appare ils porrat ifs dotes d 'averrisseurs sonorcs et visuels. Les responsables de 
la sa nte industri c ll e et de la securite de !'opera tion erablironr sur place les 
methodes cl 'enr ree appropriees et l'equ ipement de protection requis. 

Consultc: vorre supervise Lir avant d 'en trcr dam un espace confine. 
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3.4 Le transport et la securite 

3.4.1 Les regles de securite a bord des petites embarcations 

Ceux qui participent aux operations J e nettoyage d'un deversement de petrole 
pres d'une e tendue d 'eau fo nt frequemment usage de petites embarcations. 
L'utili ation securitaire Je ces embarcations J o it fa ire l'obj et J'un ce rta in nom­

bre de reg I es. En voici 4uelques-une ·: 

• En rout temps lorsqu' il y a danger de tomber a l'eau, vous deve: porter 
une combinaisnn fl o rrante ·o u un e ve~ tc de sa uve tage reconnue par 
Transports Canada. Les recommandat ions du fabri cant sur !'usage de ces 
produits da ivent etre sui vies a la lettre . 

NOTE: LES CO MB! A ISONS FLO TTAN TE S ET LES G IL ETS DE 
SAUV ETAGE E POU RRON T VOUS SOUTE IR E CAS 
D' IMMER ION QU E S' ILS SO T ATTACHE CORRECT E­
MENT 

• Siles pa nt> ou les debarcaderes sont gli>sa nts, SOYEZ PRUDENT ! 

• II ne faut jamais surcharge r une emharca tion. 

• Assure:-vous que la ca rga ison es t bien retenue en place pour ev iter tout 
deplacement inattendu pendant le trajet. 

• Q uand vaus voyage: a bord d'un nav ire: 

- respectez !cs limires de vitesse; 

· cedez le passage camme le prescri vent !es la is du transport maritime; 

- vous devez avo ir a bord une t rou>se de premiers soi ns. un systeme de 
signali sa tion d"urgence, un apparei l J c communication, l'equipement de 
naviga tion maritime, des phares de nav iga tion et un avertisseur sonore; 

-a ma in d'urgence, ev ite: de prendre la mer si le temps est mauvais; 

- informe: toujours quelqu'un de \'otre destination , de l'itinera ire, de la 
frequence rad io, du but du voyage er du moment prevu pour l'arri vee a 
destination et le retour; 

· ne fumcz pas! Ne buvez pas1 

• Hab ill ez-vous chaude ment: la temperat ure au large es t gene ra lemenr 
beaucoup plus froide que ce ll e de b cote. Le facteur de refro idissement 
cause par le vent peut ega lement etre important. 

• S' il n'est pa; ahsol ument essentiel de vous immerger, reste: hors de l'eau; 
n"ouhli ez pas que l'hyporhermie peut frapper rapidemenc. 

3 .4.2 La securite a bard et autour des aeronefs 

Les passagers se ront informes avant le decnllagc des principale regles Je secu­
rire. Voici cepcndant quelques regles elcmentai res de securite: 

• Le pilore est se ul responsahle de la >ec urite de l'appareil et de ses pas­
sagers pendant route la dun~e Ju vo l et en cas d'urgence . Vous deve: 
sui vre ses instructions a la letrre. 

I 
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• Quand vous monrez a ba rd ou quittez un aeronef: 

- attendez le signal du pilote; 

·en helicop tere, dep lacez-vous toujo urs clans le champs de vision du 
pi lote , jamais ver l'arri ere de l'appareil ; 

· ne pa sez jamais pres ou en dessous du roror de queue d'un helicoptere 
ou pre de l'heli ce d'un av ian ; 

· quand vous marchez sous !es pales d'un helicoptere, restez accroupis et 
n'oubliez pas que les extremites des pales peuvent descendre jusqu'a un 
metre et demi du so l; 

· si l'appareil est pose a contre-butte, ne marchez jama is ve rs le haut ou a 
partir du haut de la pente; 

· assurez-vous que la cargaison est retenue en place avant le decollage 
pour ev iter tout dep lacemenr inattendu en vol; 

- ne quittez pa l'appareil avant d 'en avoi r re~u l'ordre du pi lote. 

• Les passagers et le piloce doivent porter: 

- des ceintures de securite qui doiven t etre bouclees avant le deco ll age 
et rester attachees jusqu'a l'arret campier de l'appare il , 

· des gilets de sauvetage en rout temps lorsque l'helicoptere survole une 
etendue d'eau. 

• II est interdit au pilote et aux passagers de fu mer a bard des aeronefs. 
Toure personne sous !' influence de bo issons a lcooliques ou de drogues se 
verra inte rdi re l'acces a ba rd. 

• Reperez !es sorties d'urgence. Vous devez vous fami liariser avec le fonc­
tionnement des sorties d'urgence et de l'equipement de survie a bard de 
ces appareils, comme !es radeaux de sauvecage, !es trousses d'urgence !es 
rad iobalises de repe rage de detresse et !es ex tincteurs d'incendie. 

• Prenez garde de ne pas gonfler un gilet ou un radeau de sauvecage a bard 
de l'aeronef. 

• Travailler pres d'un he li coptere requiert une attention particuliere: 

· tra nspo rcez toujours les ouril s, comme les echelles, !es pe rches ou !es 
alm es objets longiformes, horizon ta lement et plus bas que la hauteur de 
la ta ill e. 

· retirez rous !es obje ts qui pourra ient etre emportes par le souffl e des 
pales ou des helices. Ne transportez aucun objet susceptible de partir au 
vent. Placez rous vos papie rs, can es ct almes effets personnels clans une 
bolte fe rmee ou un pone-document. 
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Chapi tre 4 
Logistique et telecommunica tions 

La plupart des interventions de nettoyage en milieu maritime sonr effectuees a 
part ir de na vires en mer. Dans ce rta ines regions oi1 les acces aux plages sont 
impossibles pa r vo ies rerrestres, ii est necessai re d'approvisionner les equipes de 

nettoyage par bateaux. De bonnes merhodes de telecommunication sont un 
pre- requis a la gesri on efficace d'une opera tion de nettoyage surtout lorsqu'il 
fa ur tenir compte de cond itions qui varient continuellemenr. Ce chap itre est 
consacre a la logist ique pour appuyer Jes equipes a bard des nav ires et sur Jes 
ri vages. ll sera ega lement question des methocles de te lecommunications les 
plus appropriees pour bien gere r une operation de nettoyage. Ce chap itre ne 
tra irera cependant pas du transport de la main-d'oeuvre, du rav iraillemenr et 
de l'equipement de nettoyage jusqu'au lieu du cleversement, ce qui pourrait 
necessiter le dep lo iement d'une importance flotte d'av ions et de camions. 

4.1 Logistique 

Dans l'ordre des priorites lorsqu'il est question de clefinir les differenrs elements 
qui constituent la log istique cl'une intervention contre un deversement d'hy­
drocarbures, les methocles de transport rei;:oivenr !'attention principale. Dans 
Jes regions habitees, Jes rnoyens de transport pourraient se limiter a: 

• des aurobus pour transporte r la mai n-d'oeuvre , 
• des carnions pour transporter l'equipernent jusqu'au site. 

Toutefo is, les moyens de transport clans des reg ions isolees pourraient auss i 
cornprenclre: 

• des aeronefs pour le transport du pe rsonnel d'appoint er de leur approvi­
sionnement , 

• un grand nombre cl 'ern ba rcations de type divers pour atteinclre la zone de 
deversement. 

La logistique comprend: 
• la signature de contrat cl'approvisionnement en service et en nourriture; 
• la supervision d'achar de materi aux ; 
• la coordi nation de l'en treposage, de l"expeclirion e t de la reception de 

marchandises , de l' inventaire et de la li vra ison du materiel en vrac ; 

• l 'amenage ment d'espaces po ur des se rv ices de souti en co mme une 
cafeteri a, des abris temporaires, une videorheque, un ervice de phorogra­
phie, de l'equipement de bureau, un sysreme d'archives central er la clas­
sifica tion de documents; 

• les modes de transport: 
- terrestres: 

+ carnions a benne , beliers mecaniques, ni ve leuses, chargeurs fronraux, 
+ aurobus, automobiles, camions. 

- aeri ens: 
+ avians: cargo, de surve illance, passagers er hydravions, 

+ helicopteres: a heli ce simple er double . 

I 
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- mari times: 

+des embarcations et des ba rges de de barque ment cha rgees de tout 

l'equipement de ne ttoyage du littora l, 

+ des na vires et des barges d'hebergement de la main-d'oeuvre, 

+des barges, des e mba rca ti o ns de deba rq uement, des ba tea ux de 
peche et des navires d 'approvisionnement qui se rviront a te ndre les 

bar ri eres de retention, a transporter le pe rsonne l et a ra masse r les 
dechets po ll ues, 

+ prevo ir ega le me nt une o peration de netrnyage des nav ires e t des 
embarca t ions qui participent a !'intervent ion . 

Les pr incipaux elements d' une bonne plan ificac ion logiscique comprennenc: 

• l'etablissement d'un ordre de priorice des objecc ifs et une alloca ti on des 
ressources li ees aces priorices, 

• reparrir l'equi pement en foncc ion du trarni l a accomplir (tableau 4- 1 ): 

- ucili sez !es av ions pour le transport des charges plus lourdes et pour les 
plus longs trajecs, 

- si poss ible, utilisez les av ions disponib les loca lement , 

- idencifi ez et utilisez !es depots de carburancs !es pl us pres du si te. 

• procurez-vous des can es mari nes, des cab les de maree ec des can es aero­
nauc iques (parriculi erement pres d 'un cspace de contr6 le aerien) 

• procurez-vous taus !es documen ts re latifs a !'acquisit ion de services: des 
formula ires d'ac hac , des contrats cc des conrracs de loca tion 

• obcene: !es pennis et aucorisa ti ons pour: 

- le transport de macieres dange reuses, 

- !'e limination de dechecs industriels, 

- le brCdage in-situ, 

- l'uci li sa ci on de dispersa nts chimiques, 

- I 'accosrage, 

- le debarquement sur !es rivages. 

• appliq uez ce rcaines mechodes de contr6le fi nancier: 

- ne signez aucun engagement a long ccrmc, 

- gardez un re leve de to LICes les transactions cc ententes, 

- nommez des responsables aux depenses; ernblissez des limices d'aucorisacion, 

- ve rifi ez l' invenrai re de l'equ ipemenr ec des prov isions, 

- conse rvez cous les fo rmula ires d'achac, les facrnres, les conrrats et !es 
releves de sa laire. 
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Tableau 4- l 
Liste du materiel et de l'equipement 

Ecremage en mer El imination du Entreposage Infrastructure d'appui 
• E.c rerneurs petrole sur les • Pelleteuses • Centre de 
• Navires pl ages • Camionnenes reparation 

d'entreposage • Niveleuses • Camions-citernes • Produits chimiques 
• Navires de • Tracteurs • Wagons Cam ions de nenoyage 

soutien • Chargeurs a benne • Nenoyage de la 
• Barrieres de frontaux • Camions-citernes machinerie 

confinement • Beliers sous vide • Systemes 
• Pompes mecaniques • Bateaux telephoniques 
• Boyaux • Cam ions a benne • Helicopteres • Entreposage 
• oesemulsifiants • Camions citernes • Camions plate- • Eclairage 
E:cremage sur le sous vide forme • Outils de 

I 
linoral • Absorbants Mayen de transport reparation 
• Ecremeurs • Poubelles • Auto bus • Entretien 
• Boyaux • Barrieres • Camionnenes automobile 

- de succion • Outils manuels • Camions-citernes • Menuiserie 
- de decharge - pelles • Wagons de • Equipement 

• Lignes d'ancrage - rateaux chemin de fer electrique 
• Compresseurs • Fourches • Camions a benne- • Viitements 

d'air • Salais basculante protecteurs 
• Camions-citernes • seches • Camions a • Outillage divers 

sous vide • vetements reservoir - echelles 
• G8n8ratrices protecteurs aspirateur - v8rins 
• Projecteurs • Camions a plate- • Embarcations - treuils manuels 
• separateurs forme • Helicopteres - sci es a chaine 

huile/eau • Boyaux • Camions a plate- - haches 
• Barrieres de • Sacs de plastique forme • Carburants et 

confinement • Contenants de Systeme de lubrifiants 
• Installations de dechets surveillance et • Equipement de 

stockage de Elimination du communications lutte contre les incendies 
petrole petro le dans les • Avians •I nstructions des 

• Pompes de marais • Helicopteres fabricants 
lavage • Poubelles • Pastes de Soutien de la main-

• Desemulsifiants • Barrieres communications d'oeuvre 
Barrieres de • Pompes • Systeme de radio • Installations hygieniques 

confinement • Boyaux portative • Eau potable 

• Barrieres • Outils manuels • Bow~es de • Installations sanitaires 
• Ancres • vetements reperage • Installations medicales 
• Cordage protecteurs • Pastes de nettoyage 
• Chaines Nettoyage des • Hebergement 
· Cables rochers • Retectoi res 

• Rae cords • Camions-citernes Documentation 
• Reservoirs • Camions-citernes scientifique 
• Pompes sous vide • Multimetres 
• Chariots • Produits chimiques • Station meteorologique 

e1evateur a • Camions de • Laboratoire de chimie 

fourches mousse extinctrice • Equipement 
• Camions • Systemes de photographique 

Di spersants nenoyage a haute • T910viseurs 
• Equipement de 

pression • Ordinateurs et logiciels 

vaporisation 
• Boyaux • Cameras vide o 
• Sacs de plastique • Equipement d'arpentage - aerien • Abso rbants 

- maritime • Systemes de • Necessaire 
- terrestre nenoyage a la d'echantillonnage 

• Oispersants vapeur 
• Reservoirs 
• Pompes 
• Chariots 

e1evateur a 
fourches 

• Camions 
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4.1.1 Nettoyage des embarcations 

Les coques de taus !es navi res et ecremeurs qui partic ipent aux opera tions de 
nen oyage acc umuleront une certa ine quantite de petrole pres de la ligne de 
fl on aison. Les navi res contamines ne doivent pas revenir au port sans avoir au 
prealable ere nettoyes. La meilleure fa~on de s'y prendre consiste: 

• a nen oyer le navire a la ma in a partir de pon tons remporaires, clans une 
zone protegee du deversement par des ba rrieres de confinement, 

• a uriliser un disposirif a haure press ion pour !aver la coque des ecremeurs 
clans un bass in de nettoyage. 

4 .2 T elecommunications 

La direction er le contr6le d' une operation d'e nve rgure exigent le dep lo iement 
d'un bon sysreme de communication. Une des premieres raches du comman­
dant sur place sera d'erab lir un reseau de communication capable de couvrir 
tout le secteur geographique de !'operation et de reli er chacu n des part icipants 
entre eux. Le tableau 4-2 vous donne une aper~u des systemes de communica­
tion disponib les et de leur applicat ion sur le terra in . 

Le port de casque d'ecoure presente cerra ins risques en empechant son utilisa­
teur d'entendre ce qui se passe clans son entourage immediat. Muni d'un tel 
casque, ii dev ient difficile d 'entendre un avertissement verbal, le bruit d'une 
piece de machinerie defectueuse ou d'autres signaux sonores ... II y va de vot re 
securite! II est recommande de porter un casque d'ecoure simple plut6t que 
double afin de permet tre a l'utili sateur d'ente nd re !es sons amb ian ts avec 
l'autre orei lle. S' il vous est impossib le d'obrenir un casque simple, porrez un 
casque double en gardant une orei lle decouverte. Bien qu'inconforta ble, cene 
technique permenra a l'utilisareur de garder contact avec son environ nement. 
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Tableau 4-2 
Les applications des differentes frequences radio pour fins de communications 

Type de frequences Utilisation Couverture 

Bande marine VHF-FM Communic ations entre les navires Portee de vue 
(156-1 58 Mhzl (utilisant les canaux 9, 10 et 16 sur la 

bande marine) 

Aviation VHF-AM Pour les communications air-sol Portee de vue 
(118-136 Mhz 

Bande de Frequences allouees aux compagnies ou Portee de vue 
deversement UHF organismes d'intervention cooperative 
(454-459 Mhz) pour la coordi nation sur le terra in des 
(800 Mhz) operations de nettoyage de deversement 

(II ne taut utiliser que des appareils 
electriquement sfirs dans les zones 
dangereuses) 

Appareils a ondes Bande simp le reservee aux 50-80 km 
courtes (HF) communications a plus de 50 kilometres 
(2-20 Mhz) de la cote (HF-SSB) 

Telephonie cellu lai re Communica tions mobiles dans les Dans les regions 
regions OU le reseau est etabli desservies 

Satellite lnmarsat Pour les communications verba les ou Toute la planete 
manuscrites (FAX) loin des cotes ou 
dans les regions isolees moyennant 
l'obtention d'un permis 

Telephone, Par voie te lephonique conventionnelle N'est pas mobile 
telecopieur (FAX), L'installation du systeme demande un 
modems certain temps 

Les principaux points a retenir pour le deplo iemenr d'un reseau de communica­
tion: 

• assurez-vous de la co ll aboration de specia listes en communication, 

• assurez-vous de pouvoir capte r les canaux de previsions mari t imes, 

- les canaux 2 l B et 83B sur les cote Atlanrique et les Grands Lacs, 

- les canaux 21 B et 39 (WX I ) sur la cote du Pac ifique, 

- clans plusieurs regions, les prev isions meteorologiques sont diffusee a la 
sont diffuses aux frequences Mhz 162 .4, 162.475 et 162 .55 sur la bande 
VHF. 

• assurez-vous que les capitaines de nav ires, les pilotes d'helicopteres, les 
superviseurs, etc, peuvenc communiquer entre euxi 

• si les respo nsa bles de la securite du site le conse illent , utili sez des 
appare ils electriquemenr silrs clans les zones a haut risque d'explos ion; 

• les equipes de travail autonomes devraienr pouvo ir utiliser des frequences 
separees; 

I 
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• les tours de retransmiss ion des ondes UHF et VHF devraienr etre insral­
lees aussi haut que possible; 

• !es tours de retransmiss ion devraient e tre visibles de route la zone des 
operations; 

- la li mite de diffusion des retransmettcurs est de I 00 km, 

- la transmission des frequences elevees des ondes UHF est attenuee par 
la vegetation; utilisez plutot les ondes VHF dans !es regions boisees. 

• certaines reg ions appelees "zones mortes" absorbent la transmiss ion des 
ondes rad io. onsultez votre superviseur ou rense ignez-vous aupres des 
autorites loca les pour obtenir plus d'info rmation sur ces reg ions. 

L'utili sation de tous Jes apparei ls de communica tion est soumise a !'app lication 
de reg lements gouve rnementaux. Vous devez obteni r les pennis appropries. 

Tab leau 4-3 
Distance de diffusion des ondes UHF e t VHF 

en fonction de !'elevation de l'antenne de transmission 

Altitude en metres Po rtee en kilometres 

0 8 

20 30 
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Ce chap itre est consacre a la descript ion er l'c1'aluat ion des differents types de 
barrieres de confine me nt actue llement sur le marc he . To utes les ba rr ieres 
rombenr dans une o u l' au tre de c inq categori es, e tablies e n fo ncri on des 
besoi ns specifiques de !'operat io n. N'ou hli e: pas, en eva luanr les donnees 
presentees clans la matrice du rableau 5-1, de compa rer des barr ieres de dimen­
sions semblab les. Par exemple , une harriere solide de grosse di mension se ra 
peut-etre plus dispend ieuse qu'une plus pet ite ha rri ere gonflah le mais a grosseur 
comparab le, la harri e re construi te de ma re ri a ux so li des sera ge nera le me nt 
moins dispendicuse qu'unc ha rriere go nflahle. 

Dans le cata logue mondial Wo rld Cara log of O il Spill Response Products (con­
sacre aux produ its ct disposirifs de contrt"\le des deve rsements d'hydrocarbures), 
les barrieres de confi nement ont ere reparries en rroi s categories etab lies en 
fo ncrion de la hauteur des lames sign ificarive> pendant !'operation (Hsl · On 
peut fac il ement ctabl ir le rapport entre la hauteur de la ba rr iere et l'erar de la 
mer en urilisant le ta bleau 5-1. JI est ai nsi pos; ib le de cho isir une ba rri ere de 
confinement en fo nc ti nn de l'environnemcnt OLI s'est produit le deversement . 

Tab leau 5-1 
Categories de ba rrieres de confinement 

Environnement Etat de la mer Hauteur des lames Hauteur (de la 
d 'opera ti on Ec helle de s ignificatives jupc et fa rgues) 

Beaufort en metres en centimetres 

Eau ca lme I <0.3 26 - 55 

Eaux protegees 
(estuai res, havres, 2 < I 55 - 11 0 
pons, NC.) 

Ple ine mer 3-4 <2 >I JO 

5.1 Mat rice de se lec tion des barri eres de confinement 

Les criteres de se lecti on d 'une ba rri ere dependent en grande pa rri e de l'u rgence 
de la situation e t de la rapidite d 'insra llat ion du dispositif. Pour eva luer la 
viresse et la fac ili te de deploieme n t du di,pos irif, ii four renir compte de la 
main-d'oeuvre disponihle, du temps a lloue pour l'opera rion, de l'ou till age dont 
on dispose ( treuils, etc. - meme de cles anglai,es} et des caracteris tiques de la 
harri ere e ll e-meme, c'est-a-di re du temps rcq ui s pour la deplacer de son li eu 
d 'entreposage jusqu 'au sire d'i nterve nt ion , pour la dep loye r et !'i nstall er autour 
de la nappe a reten ir. A titre d'exemplc, unc harriere gonfl able se ra deployee 
bea ucoup plus rapide mcnt SO it a partir d'un devid oir OU de fa isceaux. 
L'experience a cependant demontre que ce type de barri ere a dep lo iemenr rapi­
de devair etre remp lace par des barrieres cnnstru ites de materiaux beaucoup 
plus resistants pour des operations de confinement a plus long terme. II fou r 
done conclure que la rapidite d'inte rvenr ion se fa ir souvent au detriment de la 
so lidi re et de la durahi lire du dispos iri f. 

I 
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Vous pouvez utilise r la matrice presenree au tableau 5-2 pour choisi r la barriere 
appropriee a !'intervention en cours. Cette grille tient compte de tro is impor­

rants cri teres de elect ion: 

• le type de barri ere de confinement le plus approprie a un environnemenr 

donne, 

• les barrieres qui offrent le plus haut niveau tie rendement clans des condi­

ti ons adverses, 

• les barrie res qui offrenr le plus d'avanrages. 

Le facteur de flotta bili te excessive ou de rese rve ind ique le surplus de fl ottab ili te 
d 'une barriere par opposi tion a son po ids, une fo is deployee; ce facre ur est une 
intlicat ion de la re isrance de la barriere a la submersion. Le fac teur de reac­
tion aux vagues donne une indication de la fl ex ibi lite de la barri ere sur l'eau; 
ce facteur peut erre ame liore en augmenrant la capacite porrante de la barriere, 
la fl exibi lite de ses joints et sa rese rve de flo ttabi lite . La presenta tion du 
tab leau devrait suffire pour decrire les aurres caracteristiques. 
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Tableau 5-2 
Matrice de selection d'une barriere de confinement 

Legende Type de harrieres de confinement 

1- Bon rendement ~~ 
~ 
~ 

2- Moyen rendement U!l :c 

11~1 :~2 ~ e 
o~ :~i 3- Faible rendement '5 g ~]~ <= m ·;:: 

En mer 
H5 > 1 m 2 2 1 1 3 
V < ln 
Havres, Ports 

Conditions Hs < 1 m 1 1 1 2 2 
V< ln 

environne- Eaux calmes 

mental es H5 < 30 cm 1 1 1 2 1 
V < 0.5 n 
Courants forts 2· 3 2 1 3 V > ln 
Courants forts 1 2 2 3 3 (Depth < 30 cm) 
Dans les 

1 3 2 3 2 debris 
Caracteris- Surplus de 3 
tiques de flottabilite 2 1 1 2 

Reaction aux 
rendement vagues 2 2 1 1 3 

Res istance 2 3 1 1 1 
Facilite 

2 1 2 3 2 d'installation 

Facilite de 
1 1 1 3 1 nettoyage 

Avantages Espace de 
rangemenl requis 3 1 1 2 3 

Colit au metre 
a: faible a c b c b b: maven 
c: i! leve 

Notes: 
• H5 = Hauteur de l'onde si gnificative 
• V = Vitesse du courant de surface 

Le s facteurs pr8sent0s dans la matrice du tableau 5-2 ne s'appliquent pas a 
toutes les ba rrieres g8n8 riq ues; mais au mains une barri0re (et souve nt 
plusieurs) de chaque cati!gorie trouvi!e sur le marchi! rencontrait ces fa cteurs. 
* Des mod Bies corn; us sp0c ialement pour les courants forts sont disponibles 
sur le mare he (barri0res de riviBre). 

Pour utilise r la macrice correctemenc, respectez les ecapes sui va nces: 

I. choisissez les conditions env ironnemenca les les plus proches de ce ll es ou 
les barri eres seront deployees. Cho isisse: de preference les classifica tion 
les plus accepcables (I ou 2). 

2. determinez quelles sonc les caracteristiques de rendemenc le plus impor­
ta nces pour vocre operat ion . A partir des ba rri eres cho isies a l'ecape 
precedence, conse rvez ce lles qui obtiennenc le plus haut c lassemenc ( I 
ou 2) clans les ca tegories de rendemenc ernb li es . 

3. cho isissez ensuite les ava nrnges les plus souhaicables . A partir des bar­
ri eres cho isies a l'etape I. et 2., se (ectionnez (a barriere qui Sa tisfait VOS 

exigences et qui offre le plus d 'avancages pour les beso ins de votre opera­
tion. 

I 
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Exemple 
O n \'Cut Jep loyc r une barricre de confinement pour cnntenir un deversement 
all[ou r d'une pla te-forme marine. La mer c't ch argce de debri' d'ecorce et de 
hranches provcnant d'une operation fon~"'riere cwoisinante. Comme les bar# 
riere' de\Tont e nsuite etre rembees su r une platc-forme, pour des rai,ons J e 
secu rite, e lle, do ivent eue netrnyees en profondeur aprb c h aque usage. 
L'espace de rangemenr etant re, treint, ii sernit souhaitah le quc le dispnsi tif so it 
d'un faihle encombrement. 

I . Toute' lcs barri eres a inrerie ur de mousse de plastique expamc, auto­
gonflahles1 a .:-.)''iteme de gonflagc "il)U"I prC">"iilln Ct 3 tcndeur!'l exter11C!l 

"mt acce ptab le, (classcment de I ou 2) pou r utili><H ion en mer. 

2. En ra1>on de, debris presems J am l'e1wimn ne ment du de,·ersement, 
seules lcs barrieres a inte rie ur de mou»e de plast ique ex pa nse (de 
polyethy lene nu de polyurethanne) et a '\''tcme de gon fl age 'OLIS pres­
>tnn peuvenr dnnner un rendcment acceprnh lc. 

3. Si le fac teur encnmbremenr est important pou r l'uperatinn, ii faut e li­
miner autrnnatiquement la harriere a inrerieu r de mous'e de plastique 
expa nse, ce qui laissc le di spositif a go nflage sous press io n comme 
mei ll eur cho ix. 

Apres avo ir identi fie la barri ere a gonflage 'Otts pression comme le mei ll eur 
choix pour le, hesoit1' Je vnrre ope ration, comu lte: le cata logue World Catalog 
of O il Spill Response Products ou une auuc "'urce d'i nfo nnation si mih1i re pour 
trouver les coordonnce' des manufacturi er, qui vcndent ce dbpositif. Aprb 
avoi r examine les carncteristique' de quelques marque> de barneres ~ gnnflage 
~ou~ prcss ion , vous sere: en ITH.~sure de d~term in c r exactc ment que l disposirif 
repondra le micux a \'ll' besoim 'pec ifique,. Le type de barriere que \'()lJS ave: 
choisi sera peur-etre offen dam une ga mme de materiaux. Les princ ipaux 
materiaux, enumeres ici dan> un ordrc crohsant de durahilite er Je cour, sont: le 
po lyester, le n ylon et l'aram ide. Plu, icurs rc,·etements sont aussi offerts: 

Revetement Avantages lnconvenients 

Chlorure • Econom ique • Resista nce limitee a la lumiere 
de • Exce llente flexibilite du so leil. a lachaleur, aux 
polyvinyle hydrocarbures et aux matieres 
(PVC) orga niqu es 

PVC inhibe • Couts moderes • N'est pas aussi resistant aux 
• Resi stant a la lumiere du matieres organiques que 

so leil, a la cha leur. aux l'uretha nne 
hydrocarbures e t a ux 
matieres organiques 

Uretha nne • Offre la meilleure protection • Couts plus e leves 
polyether c ontre !es elements • Mains re sista nt aux produits 

• Meill eure resistance a l'eau organi qu es que l'uretha nn e 
polyester 

Urethanne • Offre la meilleure protection • Couts plus eleves 
Polyester contre !es matieres • Ne res iste pas aussi bie n a ux 

orga niques intem peries que l'uretha nne 
polyether 
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U ne fois deployees, !es harri eres conrinucnt de rcq uerir une a ttention cons­
ta nte, pa rri c ulie re me nr d ans !es zo nes exposees i\ d es coura n rs de maree 
opposes. La planifi ca ri on des rravau x Ll'inren·e nrion doir renir compte du 
temps alloue a l'enrreri en des harri eres de confinemen t. 

5.2 Les types de barrieres de confinement 
5.2. l Labarriere de mousse de plastique expanse 

Elements im port an ts 
a considerer 

Reaction aux vagues Bon Bon Passable Bon Bon 
Facilite de deploiement Bon Bon Excellent Bon Bon 
CoUt Tres bas Mayen Mayen Bas Mayen 
Capacite de retention Passable Passable Bon Bon Bon 
CE tats de la mer 0·2) 

Figure 5- 1. BaiTiere de monsse de pla.11iq1.1e exf>anse 

Commentaires 

Bon 
Bon 
M ayen 
Excellent 

l. La pe rfo ration du houdin n 'cnt ralne aucune dcfaill ance du fra nc-bord. 

2. Les coCirs vonr de moderes a foib les . 

3. Faci le a manipuler er a remiser. 

4. Proc urez-vo us d es bar ri e res muni es d e poign ees po ur fac ilire r le 
deplo ie menr er la recuperat ion . 

5. Disponib le partour dans une ga mme ' 'ar iee de mate ri aux dont le po ly­
ester, le n ylon er l'aramide; rcc,1uverts de PVC, de polyu rerhanne ou 
J'autres materiaux si milaires . 

I 
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Numero de 
barri ere Avantages lnconv t?nie nts 

d'apres la 
figure 5-1 

1 • Leg ere et economique si utilisee sans • Risque de defaillance sans renforts 
lest additionnels (la piece de tension agit 

comme ren fort) 
2 • Le lest de plomb sera mains sujet a la • Le plomb est plus dispendieux qu'un 

corrosion causee par une longue cable OU une chaine 
period e d'immersion • Les trous de retenue des plombs dans 

le tissus pourraient 
provoquer des dechirures 

• Peuvent s'entremeler facilement 

3 • Les flotteu rs rectang ulaires peuvent • Suit difficilement le roulis des vagu es 
etre plies sur un tou ret de petite taille 

4 • Economique et tout de meme solide et • Les ca bles pourra ient etre trap legers 
bien leste lorsque qu 'assemblee avec pou r utiliser comme lest 
des cables 

• Flotte mieux et reagit mieux a la houle 
que les barrieres a boudins 
rec tangulaires 

5 • Les pieces de tension de chaine sont 
les plus solides et les pl us lourdes 

6 • Les barrieres munies de cable • Plus dispend ieuses que les mod eles 
resistent mieux aux courants et sont sans cable 
generalement plus solides 

5.2.2 Barri ere auto-gonflable 

Cloison Soupape 
de tissus d'adm ission 

d'air simple 

Chaine 

Elements importants 
a considerer 

Cloison 
de tissus 

Cerceau 
de nylon 

Bon 
Bon 

Soupape 

d'admission Armatu re de 
d'air simple plastique 

Chaine 

pliante 
et ressorts 

Bon 
Bon 

React ion aux vagues 
Facitite de d0ploiement 
Co Cit 
C,apaci te de retention 
(Etats de la mer 0-2) 

Mayen a E!leve 
Bon 

Mayen a 81ev9 
Bon 

Figure 5-2. Ban·iere awo-gonflable 

Couronne 
hE!lico'ldate Cloison 

de mousse 

Chaine 

Bon 
Bon 
Mayen a 81eve 
Bon 
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Commentaires 

I. Dispendieuse a l'achar. 

2. Pourraic s'averer plus difficile ec plus dispendieuse a reparer que d'aucres 

barrieres en raison de la complexice de la conscruccion. 

3. Facilice de manucention et de rangement ; rapidite de deploiement. 

4. Se prete bien au transport aerien vers des reg ions iso lees . 

5. Les compartiments gonflables de la barriere se perforent faci lement. 

Numero de 
barriere Avantages lnconvi!nients 

d'apres la 
figure 5-2 

I • Compartiments scelles par une • Ne peuvent pas etre embobinees 
soupape • Di!ferlement de la nappe en raison de la forme 

• Peuvent etre remisees les unes sur arrondie de la fargues sans armature 
les autres sur des plates-formes ou • Une in filtration d"huile dans les soupapes 
des palettes pourrait entrainer une di!faillance 

• En cas de defaillance de la soupape, cette 
section de la barriere risque de perdre sa 
flottabilite 

2 • Peuvent etre embobinees OU • Le vent et les vagues peuvent renverser les 
remisees sur des palettes fargues rectangulaires et annuler l'effet des 

franc-bards 
• Des ressorts internes compliquent l'entretien 
• Une infiltration d'huile dans les soupapes 

pourrait entrainer une di!faillance 
• Les ressorts compl iquent l'entreposage 

3 • S'entreposent sur des tourets • L'eau peut s'infiltrer d'un compartiment a 
• D'uti lisation fa cile l'autre en passant par les entrees d'air de la 
• Pas de soupape; seulement des cloison 

entrees d'air 

5.2.3 Barriere a gonflage sous pression 

Elements importants 
a considerer 

Reaction aux vagues 
Facilite de dt?ploiement 
Coot 
Capacite de retention 
(E.tat de la mer >3) 

Bon 
Passable 
Tres eleve 
Passable 

Excellent 
Passable 
Tres eleve 
Bon 

Excellent 
Bon 
Tres 01eve 
Passable 

Figure 5-3. Baniere ii gonflage sous /mssion 

I 
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Commentaires 

I. Se rernise dans un espace minimal. 

2. Facteur elcve de flottabilite par rapport au poids total. 

3. Se prete bicn au transport ae ri en vers des reg ions iso lfrs. 

Numero de 
barriere Avantages lnconvCnients 

d'ap res la 
figure 5-3 

1 • La division des chambres a air • Lenteur de deploiement en raison de la 
protege le franc-bard d'une necessite de gonfler les compartiments 
defai ll ance totale en cas de separe rnent 
creva ison 

• Certaines barrieres sont pourvues de • Peuvent etre deployees manuelle-
ment tuyaux d'air sur le dessus du boudin et de 

• Peuvent E!tre embobinE!es 
soupape de retenue dans les 
compartiments, ce qui evite de recourir a 
un compresseur a air de fa~on 
permanente et acceli!re le deploiement 

2 • Une seule chambre a air reduit le • Une crevaison provoque la defaillance 
temps de gonflage totale de toute une section de barriere 

• Peuvent Btre embobini!es • La pesanteur complique le deploieme nt; 
recours a un treuil au un outillage 
similaire pour le recouvrement 

3 • l 'utilisation d'un touret au d'un autre • Aucune piece de tension infi!rieure 
systeme de deploiement et de • Necessite !'util isation d'un toure t 
recouvrement rend ce disposit if mecanique pour recupi!rer la ba rri Bre 
facile d'emploi 

• Necessite !'utilisation constante de 
compresseurs a air et de pompes a eau 
pour garder en operation 

• Une crevaison provoque la detai llance 
totale de la barriere 
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5.2.4 Barriere a tendeurs ex ternes 

Pieces de renfort verticales Pieces de renfort verticales 

Flotteur en mousse 

~"'"' ,. '"'"" 
Cable de 

Lest de plomb 

El ements importants 
a co nsiderer 

Excellent 

2 

Excellent Reaction aux vagues 
Faci1 it8 de d8ploiement 
CoUt 

Tres difficile Tres difficile 

Capacite de retention 
<Etat de la mer <3) 

E1eve 
Bon 

Eleve 
Bon 

Figure 5-4. Baniere a cende 11 rs excernes 

Commentaires 

I. Ces barrieres ne sont efficaces que dans la di rec t ion du courant. 

2. Appropri ees pour les deversements de grande enve rgure en cau libre. 

3. Le systeme de tension ex terne permct a ccs barrieres de sui vre. A isement 
le mouvement des vagues et contri hue a redu ire !es bris de jupe. 

4. Ces barrieres prennent une forme conca,·e pendant le remorquage ou 
sous l'effet du coura nt, ce qui ameliore la retenue Je la nappe. 

Numero de 
barri ere Avantages lnconvenients 

d'apres la 
figure 5-4 

1 • Peut etre deployee du haut des airs • Le gonfla ge de chaque compa rtiment 
de flottaison depend de la decharge 
automatique d'une capsule de C02, 
un mecanisme peu liable; le systeme 
requie rt I' utilisation d'un 
compresseur auxiliaire 

• La con stru ction du dispositif est 
co mplexe et le deploiement et la 
rec upera tion sont difficiles 

2 • Construction de mousse de pla stique • S'assemble, se deploie et se nettoie 
garantissant la flottabi li te ditticilement 

• Exc eflente reac tion au roulis et au • La piece de tension a tendance a 
gonflement des vagues s'enchevetrer pendant le deploiement 

• Facile a remorquer par vent fort et 
mer agitee 

I 
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5. 2.5 Barriere rigide 

Lest 

Elements importants 
a considerer 
Reaction aux vagues Pauvre 
Facilitl! de dl!ploiement Tres fa cile 
CoOt Tres E!l eve 
Capacitl! de retention Bon 
IE tats de la mer O· 1) 

Rotat ion des flotteurs Poids 

2 

Passable 
Tres faci le 
Eleve 
Bon 

Passable 
Faible 
Eleve 
Bon 

Figure 5-5. Ban-iere rigide 

Passable 
E1eve 
E:1eve 
Bon 

Commentaires 

I. Construction lourde et robuste utili sant parfo is desbandes de convoyeurs 
comme materiaux de jupe. 

2. Reagit ma! aux vagues en raison de la faib lesse de son rapport flocrnbilite­
po ids et de la rigidite de sa jupe. 

3. Manipulation tres diffic il e. 

4. Generalement insta llee en permanence pres des sites de transfen petrolier 
(de brut ou de diesel) cornme !es terrninaux maritimes. 

Numero de 
barriere Ava ntages lnconvi! nients 

d'apres la 
figure 5-5 

1 • Materiel lourd tout d'une piece • Faible rapport de poids/flottabi lite 
• Reagit bien au roulis • Rea git pauvrement au gonflement des 

vag ues 
• Difficile a deployer et recuperer 

2 • Flotteurs amovibles • Rea git pauvrement au gonflement des 
• Rea git bi en au roulis vagues 

• Difficile a deployer et recuperer 
• Les flotteurs peuvent etre deloges 

par des debris 

3 • Les modeles d'un metre ou moins • Les flotteurs s'endommagent 
resistent bien au roulis grace a la faci lement lorsqu 'accroches sur des 
largeur de leurs flotteurs quais ou des bateaux 

• Les barrieres peuvent Btre renversees • Rea git pa uvrement au gonflement des 
dans l'eau pour faciliter leur vagues 
nettoyage • Deploiement difficile 

• Les flotteurs ant tendance a retenir les 
debris 

4 • La plus leg ere de ce type de • Rea git pauvrement au gonflement des 
barrieres vagues 

• Flotteurs amovibles • Rea git passablement au roulis 
• Passablement facile a deployer 
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5.3 Regles generates de deploiement des barrieres de confinement 

Pour faci liter le trava il mais surtout pour prevenir des dommages poss ibles pen­
dant le deplo iement, les barrieres doiven t etre dep loyees clans un ordre logique 
et eque ntiel. Les regles genera tes dec rites aux paragraphes sui van ts devraient 
vous aider a deployer les barrieres avec un minimum d'effort et de risque d'acc i­
dent. 

• Avant de deployer une barriere, ii fa ut eva luer la superfic ie qu' il fa ud ra 
couvrir et pre-assembler chacun des e lements du disposit if aussi fide le­
ment que poss ible, sur le ri vage ou le pant d'un bateau. Ce trava il per­
mettra a l'equipe de ve rifier l'etat et la compatibil ite de chacun des rac­
cords de la barriere; un e lement important cl ans une intervention de 
grande envergure ou plusieurs types de barrieres venant de manufacturiers 
differents seront deployees et reliees. Le tableau 5-3 recommande ce r­
tains genres de barri eres a utili ser et quelle longueur dep loyer en fo nction 
de differen tes situations. 

Tableau 5-3 
Type de barrieres et longueur a utiliser en fonction de diverses situations 

Situations Genre de barrieres Longueursuggeree 

Confiner la nappe Barrieres de grand large ou Deux fois plus long et 
proven ant d'un de protection portuaire, en deux fois plus large que 
naufrage ou d'un fonction de l'etat de la mer le navire, plus 20% 
bassin permeable 

Contenir !cs fuites Barrieres d'eau calme ou de La longueur du bateau et 
d'une operation de protection portuaire, en deux fois plus large plus 
chargement ou de fonction de l'etat de la mer 20% 
dechargement 
d'hydrocarbures dans 
un bassin etanche 

Utilise de concert Barrieres de haute mer De 600 a 800 metres par 
avec un ecremeur de ecremeur, selon la 
haute mer technique utilisee 

Pou r la protection Barrieres d'eau calme Trois a quatre fois plus 
d'un estuaire, d'un long que la largeur du 
ru isseau, d'une cours d'eau 
riviere, etc . 

Pour la protection Barrieres d'eau calme ou de (1.5 + la vitesse du 
d'une baie, d'un port protection portua ire, en courant en noeud) 
ou de marais fonction de l'etat de la mer multiplie par la largeur 

du cours d'eau 

• Une fo is les trava ux preparatoires termines, la barriere peut etre mise a 
l'eau et remorquee en pos ition. Sa configura tion fina le sera e tablie en 
l'amarrant a differentS points Sur des ancres tempora ires OU a des po ints 
d 'ancrage pe rm anents, si possible. o tez cepend ant que !es ancres 
do ivent etre install ees avant de commencer le deplo iement de la barriere, 
surtouc en presence de courant. 

I 
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• S i la barriere esr util isee pour recuperer une nappe ou proteger une region 

ecolog iqucment sensible, ii faut s'assurer que les ex rremites du d isposir if 

·erom bien sce llees pour ne laisser passe r aucune po llution. Ce tte opera­

tion est pa rti culieremem ardue dans des sec teurs de maree oi1 le fond esr 
sou,·en t roca illeux ou parseme de grosse> roc hes. 

• Vous pourri e: auss i avo ir a changer la longueur de la barri ere apres le 
deplo iement. II s'ag it d'une cache diffic ile lo rsqu 'entrepri se a bord d 'un 

nav ire, sur tour dans un environnement de coura m s fo rts, de ve nts vio­

lents ou de basses tempera tures. A mo ins de prendre de nombreuses 

precautions, les chalnes, les boulons e t lcs outi ls fini ssent souve nt a la 
mer. Dans la plupart des cas, !'opera ti on s'ave re im poss ible sans que la 
barriere so it ramenee a bord pour ecre reconfiguree er ensuire redeployee. 

5.4 Regles genera les d'utilisation des barrieres de confinement 

U ne fo is deployee, la config urat ion d'une barrierc peur e tre modifiee se lon 

plusieurs mode les pour rec uperer ou contenir une nappe d 'h ydroca rbures ou 

pour faire deri ve r une nappe lo in d'une region eco log iquement sensible. (Le 
chapitre 6 porre sur la prmection des ri vage,.) La fig ure 5-6 illustre la configu­
ration d 'une ha rri ere de confinement en eau lihre. 

Cable 
de nylon 

~ Courant de s urface 
ou vent 

Figure 5-6. Banii!re de confinement en ea1.1 libre 

d'entreposage 
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La barriere est deployce pou r former un U" clans le 

chemin de la nappe. Les deux extrem ites du dispos itif 

Sllnt ancrees OU tirees par des bateaux. Le de,·erse­

ment ai nsi emprisonne a l'i nte ri eur du U 11 ne pourra 

plus an eindre le ri,·age. 

On utilise cene technique en eau libre pour encercler 

une nappe et la contenir avant qu 'e ll e atteigne le 

rivage. Cette technique pcut egale me nt se rvi r a 
conre nir un deverseme nt dans de~ cours d'eau pro~ 

teges dont la vitesse n 'exccdc pas un noeud . 

Effct sur l'en vironne mcnt: Sans effet lo rsqu'utilisec en em1 li bre. Peut avo ir un 

effe t minime sur le substrat si les po ints d'a ncrage 

Log istique: 

sonr s inH~S sur la terre fe nne. 

Variables 

Nappe de 150 mCtre.::i de 
Jiamttrc 

Narre de 2 50 metres Je 
J1<tmCtrc 

fq uipement et matfriaux de souti en 

ge neralement utili ses 

1-2 -

I -

3-4 -
1-2 -

Bat caux er equ1 rage 

Prnnt:-i J'ancrage ec ancre.::i 

Ec rCmcur, rumpe et rCsen·oir 

Bateaux er equ ipage 
Ecrt-meur:c., pompes et reservoirs 

Le dCplo ie me n t d'une ba rri ere peut egalcment suivre un pactcrn en "J" o u e n 

"V" tel qu' illustre dans Jes deux figures qui sui ve m . 

Remorqueur 
de barriere 

Cable de 
re morqu e 

Courant de su rface 
ou vent 

Barr ie re-

Remorqueur 
de barriere 

Figure 5-7. Baniere de confinemen1 · Config11racion en ")" 

I 
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Remorqueur ~ 
de barriere W 

Cable\ 
de remorque -\ 

Courant de surface 
ou ven t 

Ecremeur 

Remorqueur 
de barriere 

Figi<re 5- Bm1·iere de confinement : Configuration en "V" 
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Afin de prevenir l'eta lement et de max imiser \'effet de recuperation de la bar­
ri ere, \es dispositifs de plus de 500 metres de long sonr genera lement deployes 

en fo rme de "U", de V" ou de J" et remorques pa r deux bateaux. Plus la bar­
ri ere se ra courte (comme da ns une baie, par exemple), plus elle se ra fac ile a 
fo rmer. Dans certa ins cas, il se ra meme poss ible de n 'utilise r qu 'un seul bateau 
muni d'un ba layeur latera l. 

L.:utilisation de brides ou de paravanes de remorquage minimise \es risques de 
do mmage a la barriere pendant le re morquage en dep la\:ant la tension de 
remorquage ve rs \es raccords de barri ere. L'uti lisation de ces appa reils pendant 
\es remorquages a haute viresse empeche ega lement la barriere de s'en tortill er 
sur e ll e- meme. Pour reduire \es chocs et \es coups pendant le remorquage, ii 
fa ut que \es cables re liant la ba rri ere au batea u soient suffisa mme nt longs. 
A insi, une ba rri ere de 500 metres devrai t etre re li ee au remorq ueur par au 
ma ins 60 metres de cable. Dans la mesure du possible, il fa ut tenter de deployer 
un nombre impair de sect ions de barriere pour ev icer que le sornmet de la con­
fi gurat ion soit occupe par un raccord , par ou le peu ole pourrait s'echapper plus 
facileme nt. La recuperation par remorquage es t ma ins appropriee aux nappes 
plus minces qui peuvent etre recuperees avec un seul ec remeu r desse rvant 
plusieurs barri eres de confinement. 

Un examen rap ide du sommet de la configuration pennet de juge r de l'efficaci te 
d 'une barri ere en "U" ou en J". Les fuites d'hydrocarbu re sous la barriere 
apparaltront sous fo rme de globules ou de goutte lettes revenant a la surface 
derriere le d ispos iti f. S i la vitesse de remorquage es t crop grande, la ba rri ere sera 
sui vie de remous et de rourbi llons. II ne four cependant pas conside rer \'i risa­
tion comme une ind ication de defa il\ ance du systeme pu isque ces refle ts sont 
generalement presents meme quand la barriere re mpli t adequatement sa fo nc­
tion . 

A noter qu ' il est pratiquemen t impossib le d'obse rve r le sommet d'une configu­
ra ti on a partir de la cabine de pilo tage des remorqueurs. II faut utiliser un 
avia n ou un helicoptere muni d 'un systeme de commun ica ti on a ir-mer pour 
suivre le deplace ment des barrieres et s'assurer que \'ope rati on de remorquage 
se deroule bien da ns la zo ne la p lus epa isse de la nappe (ii est diffi c ile de 
loca lise r le po in t de concentration le plus e leve d 'une nappe de la surface de 
l'eau). Com me ii en a ete mention au tableau 2- 10, I'epa isseur d 'un deverse­
ment d'hydrocarbures est genera lement dete rmine par l'apparence ex terieure 
de la nappe. Cette obse rvat ion n'est poss ible que du haut des airs. 

Les operati ons de remorquage en formation requierent d'exce ll ents moye ns de 
co mmuni ca ti o n e t bea ucoup d'expe rience de la part des equipages. Le 
re morquage d'une con fi gurati on en "J" sera d iffic ile pour un equipage sans 
expe rience: il n 'existe aucune methode abso lue pour determiner le point exact 
d'ancrage d 'une barriere a bard d 'un remorqueur, lui assurant le max imum de 
manoeuvrabi lite a basse vicesse . II faut procede r par approxi mations succes­
sives, qui varien t en fo nction de la direct ion du vent et du bateau. Ce po int se 
situe generalement bien en avant de la poupe. 

I 
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Pou r recupe rer une nappe d 'h ydrocarbure , ii es t souvent preferab le de la 

derourner d 'abord vers des eaux ca lmes. U ne nappe fl o ttant sur une ri viere ou 

dans un estuai re sera plus fac il ement redi rigee que confinee par un disposi tif 

quelconque. II est d 'ai lleurs pratiqucmcnt imposs ible de contenir un deve rse­

ment avec une barriere placee a angle Jroit J'un courant. 

Avertissement: II est ra re qu'une seul e barriere puisse enuerement contenir 

une nappe de petrole. II faut presque roui ours avoir recours a un Jeuxieme (et 

meme un troisieme) ba rrage pour obtenir un confinement parfait. 

En plus de conten ir et de derourner Jes nappes, Jes barrie res peuvent aussi 

se rvir, plus pres du ri vage, a empecher Jes nappes po lluan tes d 'a tteind re des 

regions ecologiqucment sensibles, comme Jes marais, Jes endroits de plaisances 

et Jes sources d 'eau potable. Dans la pratique cependant , la protection de tom es 
ces zones pourraient s'averer une tilche imposs ible. U ne pla nifica tion minu­

tieu e doit par consequent tenir compte: 

I . Des secteurs qui peuvent etre iso lees plu facile ment avec des barrie res 

2. D'une class ifi cat ion J es reg ions Jes plus frag iles, par priorite d 'interve ntion 

t 
0 
a. 
:;;-~ 80-+-----+----\--------------------1 
i- '(ij 
rn :; 
~'660-+------\--+-------+------------1 

·Cl> c 
~Cl> 

Ole. 

~ © 40-+----------t1~~....-----....--------------1 
c a. 
Cl> ~ 

~ ·CO 
Ol 
c 
<! 

20 

0 
0 0.5 1.5 2 2.5 3 3.5 

Vitesse du cou rant - noeuds 

Figure 5-9. Angle de deploiemenr de la barriere par rapporr au rivage, 
en foncrion de la viresse du couranr 

4 
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Le ucces de !'operat ion de derivat ion repose en grande partie sur l'amarrage du 
disposirif puisque la derivation de la nappe depend de !'angle d'anaque de la 
barriere dans le courant (voir la fi gure 5-7). Pour pa rvenir a obrenir er a main ­

ren ir ce t ang le, ii pourra it e tre ncccssai re d'amarre r la barriere a p lusieurs 
po ints d'ancrage . Reg le genera le, ii four amarrer la barriere a rous les 60 metres 

en mulripliant les points d'ancrage si le courant et les vents sont plus fo rts er 
en reduisant leur nombre par temps ca lme. Encore une fois, ii fau r proceder 
pa r approximation. L'insra ll ar ion de points d'ancrage multi ples req uiert beau­
coup d'ex peri ence er s'avere peu pratique dans les urgences. II faut aussi dis­
poser d 'un bateau muni d'appareils de levage ou de grues pour lever et insta ller 

les sysremes d'ancrage. 

La longueur du cab le d'amarrage que vous alle: cho isi r doir correspondre a la 

profondeur de l'eau ou la barriere sera ancree, er doit renir compre de la hauteu r 
des vagues et des changements de maree. Le choc des vagues sur des cables 
rrop courrs pou rrair faci lement delogcr les ancres. A !' inverse, ii sera difficile 
de maintenir la configuration de la harri ere si les cables sont trop longs. La 
pratique courante rend a favo rise r l'urilisat ion de cab les approx ima ri veme nt 
cinq fo is plus longs que la profondcu r de l'eau. L'ut il isa tion d' une section de 
chalne ou d'un autre poids entre l'ancre er le cable d 'amarrage augmente sensi­
blement la srab ilire des points d'ancrage. Er pour evite r que la barriere ne 
sombre, emportee pa r ses ancres ou se brise sous le choc des cables, ii suffit de 
place r des bouees intermediaires enrre la barr iere et ses points d'ancrage. Ces 
bouees facilire nt ega lemenr le recouvrement des ancres. Quand une barri ere est 
deployee a parti r du ri vage, ii est souvent possible de l'amarrer a des po ints 
fixes sur la rerre ferme. Meme sur une plage denudee, un simple rondin enterre 
dans le sable peut rres bien servi r de point d'ancrage. 

La plupart des ancres sont an achees au x raccords de barriere ou le long de la 
ba rri ere sous la ligne de fl o ttaison . II est recommande d'arracher un fil in fl o r­
ta nt aux fers d'a ncre pour facilite r le rccouvrement. 

Une fo is en place, une barriere ne peut genera lemenr remplir sa fonc tion (de 
confiner ou de dcrourner une nappc) que dans une seule direction. Par con­

sequent, des barrieres additionne ll es pourraient etre requises pour compense r 
pour les changemenrs de direction du courant, dus notam ment aux jeux des 

man~es. II pour ra it aussi erre necessa ire d 'insra ll er d 'autres po ints d'ancragc 

po ur stab ilise r !cs barrieres existanres, independammenr de la di rec tion des 
courants. Ces mesures de preca ution contribuent a reduire les dommages 

causes par les e nc hevetremenrs o u l'usure de la ba rri ere sur les roc hers er 
empechent la ba rr iere de tirer inuri lemenr sur ses ancres. 

5.5 U sages spec ifiques 

O n rrou ve sur le marche plusieurs modcles de ba rricres adaptees a des besoins 
spec ifiques. Les ba rri eres de ri vage onr con\'.ues pour rerenir les nappe 
d'hydrocarbures rransporrees pa r les vagues dans la boue er le sable des rivages 

randis que les barrieres ignifuges sonr con\'.ues pour soureni r les temperatures 
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elevees du bru lage in-situ. Les barrieres Je file t peuvent etre util isees pour con­
ten ir et recuperer les hydroca rbures plus visqueux. 

5.5 .1 Bar rieres de ri vage 

La partie inferieure des barrieres de rivage a ete con\:ue specialement pour former 
un barrage e tanche avec le sol lorsque la maree se retire. Dans une configura­
tion de confinement ou de derivation, ces barri eres peuvent retenir le petrole 
jusque sur le bord de la plage et l'empecher de s'echapper. L'extrem ite la plus 
pres de la plage est retenue au so l alors que l'autre extremite est gene ra lement 
reliee a une ba rriere conventionne lle. De tels d ispositifs peuvent etre J ep loyes 
sur des plages vaseuses ou les dunes sablonneuses J es es tuaires ou la ba rriere 
echouera simplement sur la plage a maree basse. 

Les barriere de ri vage ne sont pas etanches sur les fo nds rocheux. Ces bar­
rieres do ivent etre au ma ins aussi longues que la largeur de la zone intert ida le. 
Elles sont genera lement constituees de tro is boucl ins re lies les uns aux mitres tel 
qu'i ll ustre a la figure 5-8. Les deux bouclins inferi eurs sont remplis d'ea u pen­
dant le deploiement alors que le u o isieme est gonfle d'air. Le boudi n gonflable 
flotte suffisammenc pour soutenir le di positif et lui donner son franc-bord a 
man~e hauce. Lorsque le clisposi tif repose sur la plage, les tu bes inferieurs rem­
plis d'eau fo rmenc un e ba rri ere infranch issab le po ur les vagues chargees 
d 'h ydroca rbures . Com me ces ba rri eres n 'ont aucun systeme permanen t de 
fl o ttabi lite a u de lestage, el les req uiere nt plus de vigi lance de la part des 

equipes d'entreti en . 

Flottant a la surfa ce de l'eau Reposa nt sur le rivage 

Reproduit avec la permission de Vikoma International Lim ited 

Figure 5-10. Barriere de ri11age 



61 

5.5.2 Barri eres ignifuges 

Plusieurs fab ricants se pecialisent maintenanr da n la production de barrieres 
de confinement capable de res ister aux cha leu rs intenses des precedes de 
bn1lage in-situ. Ces ba rri eres sonr mainrenant fab ri quees de materi aux de 

ceramique, ce qui les rend beaucoup plus faciles a deployer er a deplace r que le 
premiers modeles qui eraienr construits en acie r ou en beron. Les barrieres 
igni fuges permen enr de conrenir et d'eliminer le hydrocarbures en une seule 
operation. Le chapirre huir donne plus de dera ils sur le brOlage in situ . 

5.5 .3 Barrieres de fi let 

Les barri eres de fi ler de 1,0 mm sonr employees pour la recuperation des huiles 
lourdes (les brutS emulsifi es, desagreges OU le boulenes de goudron) a !'a ide de 
simples bareaux de peche. Ces barrieres sonr inuti les pour recuperer les hydro­
ca rbures plus lege rs er moins visqueux qui passeronr au rravers des mai ll es. Ce 

type de barriere: 

• permer a un seul bareau de peche de deployer ou de remonter plusieurs 

cenrai nes de metres de barriere ans aide, 

• permer de recuperer une nappe d'hydroca rbures dans des couranrs de plus 

d'un noeud . 

En ea u libre, ces disposir ifs peuvenr erre remorq ues en ca renaire enrre deux 
nav ires comme n 'imporre que l aurre type de barr ieres; ii n'esr rourefo is pas 
neces aire de mai nrenir la vitesse de remorquage en-dei;:a d'un noeud , ce qui 

permer: 

• d'obrenir un raux de recuperation plus eleve , 

• de pi lorer plus faci lemenr les navires, 

• de mainrenir la puissance des machines Jes remorqueurs (i i n'esr plus 
necessa ire d'arreter et de repanir consrammenr ou de su rchauffer l'em­
brayage pour mainrenir une vices e inferieure a un noeud). 

Comme ces ba rrieres sonr coni;:ues pour laisse r pas er l'eau sans resistance, el les 
con viennenr paniculieremenr b ien a la recupera tion pres des plages et des 
ri vages banus pa r les vague . Elles peuvenr aussi erre deployees sous la ligne de 
rnaree haute pour proteger les plages recreat ives OU les rivages ecologiquement 
sensibles. Tous les residus d'huile OU les emulsions qui parviennen[ jusqu 'au 
ri vage se prendronr clans les mailles de ces ba rri eres avant de toucher la terre 
ferme. Les filers peuvenr ensuite etre recuperes er netroyes de leur po llution 
dans des lave uses a ba rri e re o u par compress ion avant d'etre redep loyes 
jusqu'au prochain cycle de maree. Les barri eres les plus economiques peuvenr 
ega lemenr e rre roulees er enfouies o u brOlees avec leur huile (ap res avoir 
obtenu les aurorisarions necessaires). II est a note r que la recuperation de bar­
rieres chargees d'huile est une tachc sa lissanre pour !'equi page et les nav ires qui 

doivenr ensuite eux aussi passer au nenoyage. 
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5 .6 Le nettoyage des barrieres 

Peu de temps er d'energie sont depense a netroye r des barrie res qui se rvent 
continuellement au confinement ou a la recuperat ion de nappes d 'hyd rocarbures. 
Une barriere souillee d'huil e peut s'averer passab lement diffic ile a manipuler. 
II pourrait done erre necessa ire de nettoyer cen a ins types de barrieres, notam­
ment ce lles qu i: 

• serven t a la protect ion de zones non-polluees, 

• se rvent a contenir les hydroca rbu res recuperes pendant les opera ti ons de 
nettoyage du lit tora l, 

• seront re tirees du service et remisees. 

Le nettoyage de pe tite sec tions a la fo is peut se fa ire a la main dans un endroit 
protege prevu a cette fin. II suffir a lors d 'uriliser un systeme de lavage sous pres­
sion, des brasses a manche long, un detergent er de l'eau chaude . II faudra 
delimiter une zone de confinement pour la recuperation de l'eau de lavage. 
Une fois le lavage termine, les barrieres peuvent etre sechees a la main avec 
des chiffons ou des ta mpons absorbants. Pour les opera tion de plus grancle 
envergu re, cliffe re nts man ufac turi e rs (dont les compagnies Expandi e t 
Ro ulunds) prod ui sent des sysremes de lavage de barri eres semblab les a des 
lave-autos. Ces apparei ls peuvent neteoyer une ba rriere di x foi s plus rapiJe­

ment qu'un nettoyage man ue l. L'eau de lavage po lluee peut ensuite etre trai tee 
avec des produits chimiques de fl oculation/desc mulsifi ca ti on qui de rru iront 
l'exces d 'huile ec de graisse avant qu'e ll e puisse etre ac heminee normalement 
vers le sysreme d'egouc municipa l. II fa ur obtenir les aurorisa tions appropriees 
avant J e pouvoir envoyer de l'eau sa ruree Je produirs petro liers Jans les sys­
reme; J'egours publics . 
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C hapitre 6 

La protection du ri vage 

Tous les effons doivem erre deployes pour empecher un deversemem d 'hydro­

carbures d 'atteindre les ri vages . Mais ma lgre rnuc , s' il s'averaic impossible de 

receni r la nappe en eau li bre, ii faudraic cemer de proceger les rivages les plus 

fragil es eco log iquem enc en fa isanc deriver le deve rsemenc ve rs des ri vages 

ma ins sensib les. Ce chapi cre esc consacre aux mcchodes ucilisees pour e loigner 

les h ydroca rbures ec proceger les rivages les plus frngiles. 

6 .1 C lass ification de la fragilite biologique des rivages 

Le cableau 6- l presence une c lass ificacion de la fragili ce bio log ique de d ifferencs 

cypes de rivage aux exposicions d'hyd rocarbures. 

Tableau 6- 1 
Effets des hydrocarbures sur di ffere nts types de ri vage 

Topographie Effets des hydrocarbures sur l 'environnement 
du rivage 

Roe hers • L'effet de repulsion des vagues eloigne naturellement la nappe polluante 
decouverts du rivage 

• L'operation de nettoyage n'est peut-etre pas necessaire dans ce secteur 

Falaises friables • Battu par les vagues. secteur d'erosion 
• La transformation naturelle du secteur assimilera les hydrocarbures en 

quelques semaines 

Plages • Faible effet sur la biomasse 
exposees de • Les hydrocarbures n'infiltrent pas la plage 
sable fin au de • Les operations de recouvrement mecanique sent efficac es 
grains moyens • Laissee ii elle-meme, la plage s'autonettoiera en quelques mois 

Plages • Fa ible effet sur la biom asse 
sediments • Les hydrocarbures s'infil trent rapidement, ce qui complique les efforts 
grossiers de nettoyage 

• La issee ii elle-meme, la plage pourrait prendre plusieurs mois ii 
s'autonettoyer 

Plages • Faible effet sur la biomasse 
exposees aux • Presence de nombreux sediments 
man~es • La plupart des sediments sent impermeables aux hydrocarbures 

• Laissee ii elle-meme, cette plage prendra environ un an ii s'autonettoyer 

Plages de • Les hydrocarbures s'infiltrent rapidement, compliq uant les efforts de 
gravier nettoyage 

• Les operations de nettoyage devraient etre concentrees ii la limite de la 
maree haute 

• Sur les rivages proteges. les hydrocarbures peuvent persister pendant 
des annees 

Vase de la zone • Une bonne partie de la biomasse sera affectee 
intertida le • Sed iments en mouvement 
charge de • La plus grande partie de la pollution ne pourra pas affecter les sediments 
vegetation • La pollution peut persister un an 

page su i vance 

I 
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Tableau 6- 1 (suite) 
Effets des hydrocarbures sur differents types de ri vage 

Topographie Effets des hydrocarbures sur l 'environnement 
du rivage 

Rochers en zone • Une plus grande partie de la biomasse sera affectee 
protegee • Zones au les vagues sont mains energiques 

• La nappe peut polluer la zone intertidale 
• La pollution peut persister pendant plusieurs annees 
• Operation de recuperation des plus fortes concentrations de brut 

necessaire 
• La protection et le nettoyage de cette zone doit etre sur la liste des 

priorites 

Vasieres • Toute la biomasse sera affectee 
protegees • Vagues presqu 'inexistantes 

• La nappe de pollution peut persister pendant des annees 
• Recuperation des accumulations de brut; autrement, le nettoyage n'est 

pas recommande 
• La protection de cette zone doit etre su r la liste des priorites 

Marais • L'environnement le plus biologiquement productif du monde aquatique 
• Tres peu d'energie mecanique produite naturellement 
• Le tres haut taux de sedimentation accele re I' absorption des 

hydrocarbures 
•La pollution peut persister pendant de tres nombreuses annees 
• Une operation de nettoyage pourrait causer plus de dommages que 

!'evolution naturelle du marais 
• L'utilisation d'a dditifs dispersants et d'agents de nettoyage du littoral 

pourra it etre plus utile que de tenter la recuperation mecanique des 
hydrocarbures deverses 

• La protection de cette zone doit recevoir la plus haute priorite 

6.2 Fac teurs de selection des methodes de protec tion du littoral 

Plusieurs facte urs influencenc le choix de la mei lleure methode de protection 
du linora l. Ces facteurs sont: 

• la nature des hydrocarbures deverses: 
- la nature et le volume du deve rsement , 
- Je lais avant !'impact, 

• les conditions meteoro logiques, 
• la natu re de l'e tendue d'eau: 

- lac, riviere , fl euve, canal, mara is, lagune, ocean . 
• la geograph ie du littoral: 

- baie , fj ord , estuaire, decro it , cap, port, lies. 
• l'eta t de la glace: 

- peut proteger le ri vage des hydrocarbu res, 
- peut rendre l'acces au si te de clever ement plus diffici le 

• le mouvement de l'eau: 
- environnement d'eros ion OU de sedimentation, 
- courant, vitesse et di rection des courants d'a rrachement, 
- mouvement des marees : amplitude, masca ret, 
- mouvement des vagues: vagues d'ecrasement, vagues roulantes. 



• configura tion du fond marin: 
- profondeur de l'eau, 
- fond plat, rocai lleux, rec ifs, 
- precipice, plateau, 
- degre de la pente, stab ilite des sediments. 

• accessib ilite: 
- acces terrestre (routes access ibles aux po id lourds), 
- acces maritime (ti rant d'eau des bateaux, navigation clans la nappe), 
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- acces par les airs (sol plat avec une pente de mains de 10 degres pour 
l'atterrissage des helicopte res). 

6 .3 Utilisation de l'a rbre de dec ision pour la protection du littoral 

Des arbres de dec ision Ont ete coni;:us pour eclai rer le cho ix des meilleures 
methodes de protection du littoral en fonction de conditions de deversement 
donnees. 

Les arbres de deci ion pour la protection du littoral sont divises en deux cate­
gori es : 

• les nappes d 'eau protegees ii !'exclusion des lacs de grande erendue ( voir 
la figure 6- l ), 

• les eaux cotieres, incluant les lacs de grande etendue (vo ir figure 6-2). 
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Type de 
nappe d'eau 

Grand lac avec 
des courants et Utiliser la figure 6-2 sur la I 
des vagues protection des eaux c6tieres 

Lac OU etang ~ 
Volume de Lustre mineur Barriere absorb ante 
contamination Nappe visible de Barriere de 
aux grandeur moyenne confinement 
hydrocarbures ii importante 

Mains d'un noeud 
Barriere de confinement 

Rivieres ou gros ~ ou barrage 
cours d'eau de plus Vitesse 

Entre 1 et 2 noeuds 
Barrage de deviation 

d'un demi metre de v du courant simple 

profondeur Plus de 2 noeuds Barrages de deviation 
en cascade 

Petits cours d'eau Mains d'un noeud 
Barriere absorbante ou 

(mains de 10 metres~ barriere de confinement 

de large et plus Vitesse 
Entre 1 et 2 noeuds 

Barrage de deviation 

d'un demi metre de du courant simple 

profondeur) Plus de 2 noeuds • 
Barrage de deviation 
en cascade 

Rivieres peu 
profondes au cours Talus au barrage dans I d'eau de mains d'un 
demi metre de le lit du cours d'eau 

profondeur 

• Si la vitesse du courant depasse 3 noeuds, ii serait preferable de trouver un endroit 
plus calme pour tendre la barriere. 

Figure 6- 1. Arbre de decision pour la protection des eaux imerieures 



Configuration 
de la reg ion 
a proteger 

Littoral 
rectiligne 
contenant 
des zones 
ecologique­
ment 
sensibles 

Voie d'acces 
aux ba ies, 
ports, 
lagunes, etc. 

Canal a 
maree etroit 

Les barrieres 
seront-elles 
deployees dans 
des vagues de plus 
d'un demi metre? 

Les barrieres 
seront-elles 
deployees dans 
des vagues de plus 
d'un demi metres? 

Qui 

Peut-on deplacer 
les barrieres dans 
un endroit plus 
calme? 

Barriere de 
confinement a 
l'exterieur de la 
voie d'acces 

Non 

Qui 

Vitesse Mains d'un 
du noeud 
courant 

Plus d'un 
noeud 

Ta lus sur la plage 
au barriere de 
confinement a 
l'exterieur de la 
zone de lames 

Barriere de 
deviation en 
amont de la 
region sens ible 

Mains 
d'un 
noeud 

Vitesse 
du 
courant 

Plus d'un 
noeud 
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Barrage 
d'exclusion 
au travers 
de l'entree 

Barriere de 
diversion en 
angle avec la 
voie d'entree 
OU a l'interieur 
de la voie 
d'acces au le 
courant perd 
de sa vitesse 

Barriere absorbante au 
barra ge 
d'exclusion au travers de 
l'entree 

Barriere de diversion en 
angle avec le canal 

Figure 6-2. Arbre de decis ion pour la prorecrion des eaux corieres 

I 
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Pour choisir la meilleure methode de protection, ii suffit de suivre les etapes 
fo rmulees clans le tableau suivant: 

Etapes Eaux protegees Eaux cOtieres 

I Commencez au haut de la figure 6-1 et Commencez au haul de la partie gauche 
descendez jusqu 'a ce que la nature de de la figure 6-2 et descendez jusqu 'a la 
l'etendue d'eau soit identifilie description du rivage approprie 

2 le cote droit de l'arbre decrit la bonne le cote droit de l'arbre decrit la bonne 
methode de protection en fonction du methode de protection en fonction du 
volume d'hydrocarburesdeverse et de mouvement des vagues et en suite, de la 
la vitesse du courant vitesse du courant 

Etape • Se reterer a la section 6.4 pour determiner la configu ration des barrieres 
suivante • Se reterer au chapitre 5 pour selectionner la barriere appropriee 

• Se refe rer au chapitre 9 pour selectionner l'ecremeur approprie 
• Se referer au chapitre 10 pour selectionner les produits absorbants appropries 

A noter: Si possible, lorsque I' amplitude des vagues depasse 30 cm ou que la vitesse des 
courants est supi!rieure a 3 noeuds, les barrieres de protection devraient E!tre remorqui!es vers 
des eaux plus ca Imes. Une seule barriere suffit rarement a confin er un deversement 
d'hydrocarbures. 

6.4 Mesures de protection spec ifiques 

Le tab leau 6-2 identifie d ifferenres methodes de protec tion des rivages . Ce 
tableau est tire de la publicat ion numero 4398 de l'API , O il Spill Response: 
O pti o ns fo r Minimi zi ng Adve rse Eco log ica l Impac ts (voi r la li ste de 
refe rences) . Dan s le conrexte de ce tableau, le mo t protec tion signifi e: 
empecher une nappe d 'hydrocarbures d'aneindre un habitat ou en reduire le 
vo lume avant qu'e lle cause des dommages . Le mot repoussage signifie que !'on 
utili se des produits ch imiques repo usseurs. Le terme hab itats speci fique se 
rappo rte aux sec teurs qu' il fa ut proteger en ra ison de la presence de mam­
mife res marins, d'oiseaux ou d'espece menacees. (L'arrosage ii haute-pression 
n'est plus considere comme une methode viable de protection. ) 



Tableau 6-2 
Merhodes de protec tion 

Meth odes 
c .,, Q,) -- .,, Q - Cl .,, ... ·.;:: c c Cl! 

Q,) = Cl! Q,) .,, 
... Q,) 

.,, .,, .,, .,, 
:~ E = Ci; = -Cl Q,) 
... , Q,) E CL = Q,) 

Q ...... .,, Cl :: CL 
Cl! tJ Q 

·- Q,) 
Q,) 

cc-1.1.1 u Cl c- a: 

Eau libre: large/cote p v p 

Eau libre: baies et ports p v p 

Fond sedimentaire, p v v 
zone de maree 
Infra littoral rocheux: p v v 
fond roch eux et recifs 
Foret d'algues p v v 
Fond rocheux intertidal p v 
expose 

Fond rocheux intertidal p v 
protege 

Plages sablonneuses p p p 

Vasieres protegees p p p 

Plages de gravier/galets p p v 
Mara is salants p p p v 
Habitat specifique p p 

Rec ifs de corail* p p 

Lits de zosteres* p v v 
Mangrove* p p 

- ... 
c = Cl! !! -Cl 

~ 0 ·c;_ .,, 
-Cl .,, 
<C <C 

v 
p v 

v 

v 
P = Methode favorisee (Celle qui causera le mo ins de dommage 

a l'ecosysteme) 
V = Viable (L'intervention est utile ma is dommageable tout de 

meme pou r l'environnement) 
* = Ces habitats ne se trouvent pas au Canada et sont 

mentionnes pour fin de reference un iquement 

69 

Les prochaines pages SOnt consacrees a la description de cinq methodes de pro· 
tect ion des rivages employees pour <le tourner ou contenir une nappe d'hydro­
carbures a la surface de l'eau. 

I 
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Figure 6-3. Barriere d'exclusion (Barrage a l'enrree d'im havre) 

6.4.l Barriere d'exclusion 

Desc ri ption: Dep lo iement d'un barrage en n avers ou aurnur d 'une zone 
eco log iq uement frag ile. Le di spos irif es t ensui te ancre en 
place. La nappe polluante sera detournee ou contenue par la 
barriere avant d'ane indre le rivage. 

Usage premier: Ce type de barriere est genera lement dep loye a l'entree d'une 
baie etroite, d' un port OU d'u n bras de mer; a !'embouchure 
d 'une riv iere ou d'un ruisseau ou le courant ne depasse pas un 
noeud et ou la hauteur de la houle ne depasse pas 45 cm. 

Effets sur l'environnement: A lrera rion mineu re du subs tra t aux po in ts d'an­
crage de la ba rrie rc sur le rivage. 

Logis tique: 
Variables Equipement e t materiaux requis 

Tc1npCrawre clemente, I - BateclU et equ ipage 

barnCre \egere 6 - Ancre'l, \1gnes d1ancre et hom~es 
I - UnnC Je recuperation (Ce qu i comprend 

les CcrCmeurs, !es po mpes Je rransfen, !es 

asp1rareurs er les reservoirs J'entreposage) 

Grosse mer, harnhe I - B~ucau ct C4uipage 
lourde 12 - Ancres, lignes J1ancre er houees 

(opCrat1on Je rfcuperar 1on impossible) 



Description : 
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Figure 6-4 . Ban-ieres de derivation en cascade 

6.4.2 Barrieres de derivation 

La barriere es t deployee pour fo rmer un angle par rapport au 

courant et a la nappe. Les h ydrocarbures sont eloignes du 

ri vage et des reg ions sensib les et diriges ve rs une zone moi ns 

frag il e pour fi n de recupera tion. 

Usage premie r: Surtout deployees cl ans les ri vieres oc1 les courants depassent 

un noeud; en travers des petites baies ou a l'entree des ports; 

a !'embouchure des bras de mer, des fl euves, des ri vieres OU 

des ruisseaux oc1 les courants excedenr un noeud et o u la 

haute ur des vagues ne depasse pas 0,5 m. Ce type de ba r­
riere es t ega lemenr deploye le long du littora l pour la protec­

ti o n de zones specifiques, oc1 la h a ute ur des vag ues ne 

clepasse pas 0,5 m. 

Effets sur l'en vironnemenr: A lteration mineure du substrat aux points d'an­
crage sur le ri vage. Les h ydrocarbu res derives et 

pousses plus lo in par le vent et les couranrs vers le 
littora l ri squent de provoq uer de serieux do m­
mages a l'ecosysteme. 

Logistique: 
Variables Equipement e t matfaiaux req uis 

Barrieres I - Ancre et ligne <l 1ancre 
I - Bateau er equipage 

Barrihes en cascade 6-9 - Ancres, lignes <l 'ancre et bouees 

I - Barec::iu er equipage 

I 
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Description: 

Figure 6-5. Ban-ages absorbams 

6 .4.3 Barrieres et barrages absorbants 

La barri ere est ancree le long du ri vage ou utilisee comme 
une aurre barr iere pour la pro tection de reg ions pl us sens i­
bles ou pour !'absorpt ion des hydroca rbures. Le chapirre 10 
decrit p lus en profo ndeur diffe renrs types de ba rri e re 
absorban tes . 

Usage premie r: Ces barri eres sonr deployees en eau ca lme ocr le volume de 
contamination est peu eleve. 

Effets sur l'environnemem: Effe ts mineurs sur le substrat des ru isseaux ou des 
canaux. 

Logistique: ~-------~--~--------------~ 
Variables fquipement et materiaux req uis 

Barriere unique - Pecit bateau a moreur 

Barrages 

- Ancres, lignes d1ancre er bouees 
l ·2 - Contenants O U bards pour \es res idus 

C loture de chaine, grillage meta llique OU 

n'importe quel autre genre de cl6tme 

Des ruyaux mera lliques O U des supports en bois 
Contenants OU barils pour les res1dus 
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Arriere-plage 

Laisse de 
ute mer 

Zone de 
deferlement 

Region 
intertida le 

Description: 

Usage premier: 

Figure 6-6. Berme 

6 .4.4 Bennes de plage 

Un gradin ou une berme que l'on erige ou que l'on creuse a 
la parrie superie ure de la zone inrerridale pour empecher la 
maree monranre de ch arri e r une nappe d' hydroca rbures 
jusqu 'a la limite de la plage. 

Consrruite surrout po ur protege r la parrie superieure des 
plages de sable ou de grav ier de la conraminat ion. 

Effets sur l'environnemenr: A ltere la couche sedimenra ire sur une so ixanra ine 
de cent imetres de profondeur. 

Logistique: 
Variables Equipement et materiaux req uis 

Bonne resistance I - Niveleuse 
a la c irculation 

Faible resistance 1-2 - Beliers mecan iques 

a la circulation 
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Tuyau vanne 

Couche d'hydroca rbures 

Le diametre du tuyau vanne 
est suffisant pour serv ir de 
conduite de derivation 

Eau 

"->~'f >t ... >.":> .. ~::":t.:>"'," . ' 
Le niveau du cours d'eau est maintenu par une conduite 

Eau 

de derivat ion pendant que l'on ecreme OU eponge la nappe se lon 
les conditions qui preva lent 

La crete du barrage devrait etre suffisamment large pour 
accommoder les vehicules de compactage. Le remblai devrait 
depasser la hauteur de la nappe d'environ un metre et avoir un 
angle normal de denivellation. 

Tuyau incline 

Couche d'h 

Eau Eau 

' • ,· • ,·' ' Remblai de terre , • ,~,~~~~ 
~ > 1"" ' ;:. ,... 1 ;> ,., :> .,._" • > ' " > ~ • 

Le niveau du cours d'eau est maintenu par une conduite 
de derivation. La hauteur d'elevation du tuya u determinera la 
hauteur du niveau d'eau du reservoir. 

Figure 6-7. Barrage de derivacion des eaux - Tu yau numi de soupape (en haur) 
et wyau incline (en bas) 

6.4.5 Berm es et barrages de ri vieres 

Description: Les barrages sonr eriges pour bloquer enrierement un cours 
d'eau ou pour ne laisser qu'un sous-ecoulemenr. Les bermes 

sont creusees pour regularise r le fl oe par deri va tion ou debor­
demenr. 

Usage premier: Cetre methode est reservee aux ruisseaux OU aux ri vieres peu 

profondes quand aucu ne ba rri ere conventionnelle n 'e t 
disponible ou ne peut etre deployee, ou aux endr its ou des 

barrages font parri e du systeme de conrrole hydraulique. 

Effets sur l'env ironnement: Effet loca li se cause par le passage repete des 

beliers mecaniques. Coupe les chemins migra ­

roires des poissons. 
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Logisrique: Variables fquipement et matfa iaux requis 

Berme de derivation I - Chargeu r frontal OU belier mecanique 

ou barrage 3-6 - Sections longues o u cources de barriere 

I - Ecremcur, pompe et reservoir 

d'entreposage de liqu1de 

Barrage de derivation I - Chargeur fronta l OU belier mecanique 
I - Tuyau de clecharge avec ou sans soupape 

I - Ecremeur, rompe er reservoir 

d'entreposage de liqu1de 

I 
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Chapitre 7 
Agents chimiques de dispersion 

Plusieurs agences canad iennes de reglemenrntion in terd isent !'usage de disper­
san ts chimiques sans autorisation prea lab le. Pour la lutte contre les deverse­
menrs d'hydrocarbures en mer, les reg lements ex igent que chaque cas so it 
etudie separemenr avant qu'une autorisation soit accordee, sauf clans certai ns 
cas ou une autorisa tion prea lable a deja ete donnee. II faut obtenir l'autorisa­
tion des autorites gouvernementales comperentes avant de fa ire usage d'agent 
chimique de di spersion. 

Les dispersants chim iques provoquenr la fragmentation de la nappe en fines 
gouttelettes qui sont ensuite absorbees fac ilement clans l'eau. Cette methode 
accelere la biodegradation naturelle des hydroca rbures avant que la nappe soit 
entrainee par le vent vers les ri vages. L'a rbre de decision presente a la figure 
7- 1 vous a idera a determiner le meilleur moment pour fai re usage de disper­
sants chimiques. Voici une liste des princ ipaux elements a garder en memoire: 

• L'usage de produits chimiques de lu tte contre les deve rsements d 'hydro­
carbures est reg ie pa r des regles et des reg lements severe . 

• Les agents ch imiques de di spe rsion do ivent faire part ie inregrante de 
l'eve n ta il de moye ns, methodes et eq uipe ment de lutte contre les 
deve rsements, et non comme une solution de de rniere instance. 

• Pour obtenir un rendemenr optimal, les agents de dispersion do ivent erre 
appl iques le plus t6t possible apres le deversement, quand les hydrocarbu­
res sont in tacts (non alteres ), plus concentres (au meme endroit) et plus 

facile a d isperser. 

• Regle generale, la dec ision de faire usage ou non de dispersa nts chimiques 
do it etre gouvernee par la necess ite de reduire !' impact du deversement 
sur l'environnement. II fa ut chois ir en tre deux maux: les effets negatifs a 
court terme de la dispersion d 'une nappe d'hydroca rbures clans l'eau ou 
les effets a plus long terme d'une po llution du littoral. San compter !es 
travaux de nettoyage qui sui vron t l'echouement de la nappe sur le lit toral 
et les dommages irreparables a la faune loca le (! es o iseaux et mammiferes 
marins) . 

• Le commandant sur place do it pouvoir compter sur !'assistance de con­
se illers spec iaux, en mesure de fo urnir routes !es informations relati ves a 
l'ecosysteme de la region et de !'a ider a eva luer les cho ix. 

• La dec ision en fa veur de l'emploi de di spersan ts do it etre precedee d'une 
plan ificat ion rapide des moyens a la dispos it ion de !'opera tion, comme 
!es modes de t ransport ae ri en, !es quan tites di sponibl es de produits 
chimiques et l'equ ipement requis pour !'applica tion . 

I 
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7. I Types de dispersants 

Le tableau 7- l donne quelques informari ons sur les produits chimiques de lune 

contre les deverse ments cl'hyclrocarbures, approuves pa r Environnement 

Canada pour usage au Canada. 

Tableau 7- 1 

G uide d'emploi de dispersants chimiques 

Solvants Solvants 
Climat 

Climat Residus Eau Protection tropical ou 
d'application tempere froid lourds douce de la plage 

COREXIT •Pulverisation 1 2 1 2 Non 
~500, aerienne disponible 
Ether de • Non dilue ou 
glycol ejection a l'eau 

par bateau 
• Applicati on 

manuelle 

CO REX IT 9527 • Pulverisation 2 1 3 3 Non 
Ether de aerienne disponible 
glycol • Non dilue ou 

ejecti on a l'eau 
par bateau 

• Appl ication 
manuelle 

COREXIT 9550 • Pu lverisation 2 1 1 1 Non 
aerienne disponible 

• App lication 
manuelle 

Bien que leur usage ait ete autorise, ces produ its ne sont pas disponibles au Canada. 

COREXIT • Produit encore au stade experimenta l, non encore disponible 
CRX-8 pour commercialisation 

DREW • Pulverisation aerienne application manuelle 
DISPERSANT LT 

ENERSPERSE • Pulverisation aerienne 
1100X • Non dilue OU ejection a l 'eau par bateau 

• Appli cation manuelle 

ENERSPERSE • Pulverisation aerienne 
700 • Application manuelle 

GAMELIN 2000 • Pulverisation aerienne 
• Non dilue OU ejection a l'eau par bateau 
• Appli cation manuel le 

Decime • Pulverisation aerienne 
OILSPERSE 43 • Non di lue OU ejection a l'eau par bateau 

• Appl ication manuelle 

Dasie • Pulverisation aerienne 
SLICKGON E LT • Non dilue OU ejection a l'eau par batea u 

• App lication manuelle 

Explication des codes: 1= Excellent; 2= Bon ; 3 = Mauvais 
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O n pe uc genera lemen t cho isir entre tro is types de d ispersants en fo nction des 

solvancs presents clans le melange: 

• Oispersants a base d 'eau - Ces dispe rsants qu i peuvent etre <li lues clans 

\'eau, sont \es moins efficaces et ne son t recommandes que pour cen aines 

situations, comme la procecc ion des plages ou le nettoyage post-deverse­

menc avec du COREXIT 7664. 

• Dispersants h ydro-di spersifs (constitues typiquement de solvancs a base 

Je composes d'hydrogene ec d 'oxygene comme \'ether de glyco l) · Ces 

dispersants sonc genera lement employes non dil ues mais peuvent ega le­

ment e t re d ilu es avec de \ 'ea u pend ant le ur appl ica ti o n . L'ac ti on 

nature ll e des vagues suffit a dec lencher la dispe rsion. 

• Oispersancs consticues de solvants a base d'hyd roca rbures · Ces disper­

sants son t surtout utilises non dilues. Un te l produi t d ilue clans l'eau per<l 
une grande partie de son pouvo ir de dispersion. 

II est recommande de fa ire usage de di spersants non d ilues pour la pulve risa tion 

du haut des airs. A partir d'u n navire, \'applica ti on du produic non diluee est 

ega le me nt preferable; ce rrai ns sysce mes sont cependanc prevus a bore\ des 

nav ires pour une application combinee a un jet d'ea u sous pression. 

Les di spersancs do ivent ecre choisis en fonccion de leur compatibilite au mil ieu 

ambiant, c'est-a-d ire a la sa linite et a la cemperacure de \'eau, deux fac teurs qui 

peuvent change r !es proprietes dispe rsantes du produit . Regle ge nera le, \es 

d ispersants conscitues de solvants a base d'hydroca rbures seront plus efficaces 

contre des huiles plus lourdes et pl us visqueuses. 

7 .2 L'emploi de dispersants a proximite de regions biologiques 
d'importance 

II fa ut envisage r \'usage de d ispe rsants ch imiques pour procege r le regions plus 
frag il es eco log iquemenc comme: 

• \es mara is, 

• \es estuaires eco log ique ment producti fs, 

• \es plages, 
• \es mangroves,* 
• \es rec ifs de coraux ,* 
• \es forecs d'a \gues . * 

*: Bien qu'ecrangeres au Canada, ces regions ont ete ajoutees pour completer la 

li ste. 

L:emploi de d ispe rsancs peuc sensiblement reduire le volume d 'une nappe avant 
q ue la pollution atteigne le ri vage et en diminuer \'i mpact sur \'env ironnement 

en alteranc \es proprietes ad hesives des hydrocarbures. 

C omme \es dispe rsancs agissent moins bien sur Jes hydrocarbures desagreges ec 
sur la "mousse'', ii faut commencer \'application du produic quand la nappe est 

fra1che ec encore e lo ignee du rivage. 

I 
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II est preferable de commencer la dispersion au large le plus loin poss ible des 
zones ecologiquement frag iles. Mais comme cettc situation n'est pas roujour 
possible, le re te du chapitre est consacre a l'enonce de lignes di rectrices sur 

!'utilisa tion de clispersants pres des zones les plus fragil es. Regle generale, ii 
faut evi ter le surdosage. Les lignes directri ces sur l' emplo i de di spersants 
pendant les operations de netroyage du littoral sont presentees au chap itre 14.5 
(L'utilisa tion de produits chimiques pour le nettoyage). 

Zone cotiere infra littorale 
L'app li ca tion de dispe rsants dans les reg ion cotieres en tourees de plages de 
sable ou de grav ier/ga lets et les baies donnera des resul tats sa ti sfa isants dans la 
mesure ou les vagues seront assez cnergiques pour provoquer !'emulsion des 
hyclrocarbures e t la dissolut ion. 

Forets de kelp 
L'u age de di spe rsants est recommande pour proteger les forets de ke lp qui 
po ussent genera lemenr dans les zo nes rocheuses de !'infra littora l. 11 faut 
cependant s'assurer que !'applica tion de ces produits se ra accompagnee de 
vagues suffisammcnt vigou reuses pour provoquer !'emulsion des hydrocarbures 

et la d issolution. 

Vasieres 
L'applica tion de d ispersants clans la zo ne peu profonde de la cote donnera de 
ba ns resu ltats ra nt que les hydrocarbures n'auront pas encore atteint la couche 
sedimentaire, avant que les dommages aux habitats so ient importants. Ces 
produ its ne devra icnt cependant pas e tre utilises sur les hydrocarbures qui ont 
deja souille la vas iere. 

Mara is 
On peut proteger les mara is sa lants en traitant la nappe pendant qu'e ll e est 
encore au large a u en eau libre clans la reg ion des canaux qui alimentent le 
marais, mais ces procluits ne doivent pas etre employes clans les mara is eux­
memcs. Si la nappe menace d'atteindre les mara is, ii fa ut attendre la maree 
monrnnte si possible, avant d'epandre les dispersants. Le mouvement de l'eau 
agira comme ca ta lyseur de la dispersion. II ne fa ut pas faire usage de d isper­
sants dans les zones de mara is qui ne sont pas regulierement balayees par la 
mer. 

Oiseaux et mammiferes marins 
L'usage des di spc rsa nts est surtout recommande pour empecher les nappes 
d'hyd rocarbures de po lluer les o iseaux et mammife res marins. Ces produits ne 
peuvent cependant pas etre asperges direc tement sur les animaux. Pendant les 
operations d'epanclage pa r air ou par mer, ii fau t eviter de perturber les habitat 
de reproduction a u les animaux aquatiques qui a nt trouve refuge sur la terre 
ferme. 
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Zosteres* 

Les applica ti o n s de d ispe rsa nrs pe uve nr redui re les do mm ages a ux forets 

d 'a lgues de la zo ne inre rtida le. L'usage de ces produirs clans les zones d'eau peu 

profonde ou cla ns les secreurs de fo ibles mo uvemenrs d'ea u n 'esr ge nera lemenr 

pas recommande mais l'eva luario n des risques do ir renir compre des dommages 

porenriels au lirro ra l. 

Mangroves* 

La meill eure merhode de protec t io n des mangroves demeure !'applica tion de 

dispersanrs en rai son de l'effet persistant ex tremement noc if des hyd rocarbures 

concentres sur les rac ines de ces arbres. S i les marees de la region tra itee ne 

sont pas assez fo rtes po ur emporte r les e mulsio ns, ii faudra deploye r to us les 

effo rts pour ne ttoye r ce tte zone le plus rap idement poss ible apres !'app lica tio n 

de dispersants. 

Rec ifs de coraux* 

L'usage de dispersanrs est ega lement recommande pour d isperser les h yd rocar­

bures q ui risquenr de souill er les recifs de coraux. II n 'est cependant pas recom­

mande d 'appliquer ces produits direcremenr au-dessus de rec ifs peu profonds, 

particul ie rement s'il s sont situes dans une lagune o u un aroll ou les marees ont 

peu d 'amplitude. 

*: Ces zones sonr e trangeres au C anada et onr ere ajoutees pour completer la 
lisre. 

7 .3 D ose d'application des dispersan ts 

La dose no rm ale d'app lica ri o n de produirs dispe rsanrs concenrres po ur une 

nappe rypique se sirue aux en virons de 20 a I 00 litres par hecta re (I/ha ) . En 

fonct io n d u rappo rt volume d 'hydrocarbu res pa r volume de d ispersanrs, la dose 

d 'applicat ion peur a ller de 100 pour un ( 100: I ) a aussi eleve que 10 po ur un 

(I 0: I ). se lo n l'epa isseur de la nappe. En reg le genera le: 

• plus la nappe esr epa isse e r plus l'hu ile est visqueuse, plus ii fa ur e lever le 

dosage d'appli ca rio n (ex : 100 I/ha ); 

• les concentratio ns ma ins e levees de J ispersant sont reservees aux n appes 

p lus minces d'hyd rocarbures plus vo la tils. 

Plusieurs lisres de references specia lisees proposent des calculs de dosage de 

di spersants. O n pe ut Jes consulter en se proc ura nt un document de !'A merican 

Socie ty fo r Tes ti ng and Materi a ls (ASTM ) inritul e : "ASTM S tandards o n 

H azardo us Substances and O il Spill Respo nse 1994" (No rmes de l'ASTM sur 

les substa n ces d a nge re uses e t les in te rve nt io n s co ntre les de ve rse m e nts 

d 'h ydrocarbures , 1994 ). 

Ces ca lcul s dev ra ient cependant e tre laisses aux e xpe rts im pliq ues cl ans la 

ges tion des progra mmes d'app li ca tio n de J ispe rsanrs. 

I 
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7.4 Methodes d'applica tion de dispersants chimiques 

II n'y a que deux methodes de base d'applica ti on de dispersants chimiques: 

• par bateaux, 

• du haut des a irs. 

L'application de disper ants sur une nappe d'hydrocarbures doit etre precedee 
d'une plani ficat ion se rieuse ( voi r la figure 7 - 1 ). 

• To ure app li cation devrait avoi r comme seul objectif d'empecher une 
n appe d' h yd roca rbures concentres d'attc indre la co te o u une zone 

ecologiquement sensible du littoral. 

• L'applicat ion devra it nonnalemcnt commencer a la peripherie de la zone 
la plus epaisse plutot qu'au milieu ou dans la zone d'irisation , aux limites 

exterieures de la nappe. 

• Pour !es nappes qui se sont deja approchees de la cote, la meilleure methode 
consiste a epandre !es dispersants par longs coulo irs paralleles au ri vage. 

• L'intensite et la direct ion des vents pourra ient vous forcer a modifi er ces 

methodes: 

- !es bateaux pourraient devoir c irculer avec le vent pour ev iter d 'etre 

asperges par !es dispersants; 

- !es av ions ou !es heli copteres doivent plutot vapori se r dans le vent ; 

- !es vents fo rts lateraux ne se pretent pas a la vaporisa ti on ae ri enne. 

Figure 7-1. Application de dispersants 
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II fa ut concinuer !'applicat ion de dispersants meme si la mer et !es vencs sem­
blenc ca lmes et meme si !es premiers signes de la d ispersion prennenc du temps 
a se ma nifeste r. La di spersion des goune lenes d 'h ydroca rbures dans l'eau 
depend en grande parci e de la vigueur des vagues pour stimuler !'emulsion ; !es 
conditiom metforo log iques changenc rap ide menc en mer et la pluparc des dis­
persancs tenden t a reste r act ifs dans la nappe penclanr une longue pe riocle apres 
l'epandage . 

L'efficacite de !'operation sera proporci onnelle a la rap idi te de clep lo ie menr 
apres le cleve rsement. 

• Avec le temps, !es hyclrocarbures se desagregenc clans la nappe et dev ien­
nenc plus visqueux, pan iculi eremenc s' il y a emulsion avec l'eau et si le 
compose hu ileux se tra nsfo rm e e n mo usse . Cene augme nca tio n de 
viscosite et de concencration d'eau clans la nappe diminue l'effi cac ite des 
agem s de dispersion. La rapidite de desagregarion depe nd <.le la nature 
des h ydroca rbures , de l'epaisseur de la nappe, de l'eca t de la mer et de la 
temperatu re. 

• La figure 7-2 illuscre bien l'economie de te mps rea lisee par l'emploi de 
gros av ia ns multi -moteurs pour cra iter !es nappes de grande en vergu re du 
haut des a irs. 

1 200 

0 .,.., 
100 

I ........ ,, ... ,, 
Petit avion monomoteu r 
(Piper Pawnee ou Cessna Agtruk) 

I Dose 50 I/ha. 

Gros avion mu ltimoteu r (OC-68) 

• • • 
50 100 150 200 250 

• 
300 350 

Distance separant la nappe du quartier-genera l des opera t ions (km) 

Figure 7-2. Figure comparative des mechodes de trairemenr par rapport ii la distance 
ii parcourir er au temps ecoule avanr le rrairemenr 

I 
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7.4.1 Application par bateau 

11 faur reni r compre de plusieurs facre urs avant d'u ril iser un bareau pour appl i­

quer des dispersants ch imiques: 

• Les bareaux se dep lacent plus lencemenc, sane li mires a d'ecro its couloirs 

d'epandage et devraienc ecre employes princi palement pour combam e les 

deverseme nts de mo indre volume, plus pres de la core . 

• Dans la plupan des cas, le mouvemenc des bateaux do ic cu e guide par un 

observaceur du haut des airs. L'ecab lissemenc de commun ications radio 
est essenciel. 

• II est preferable d 'urili se r des canons de pu lve ri sation munis de gicleurs 

capables de produire un jet plat er uni fo rme de gounelen es plur6 c qu'un 

broui llard ou une bru ine. 

• L'epandage de dispersants a l'eca r concencre donnera un meilleur resul car 

compre renu de l'effer diluanr de l'eau de mer sur les age nts de dispersion. 

II sera peur-ecre necessa ire d'uri liser un equipemenc de vapori sa t ion plus 

sophisrique comprenanr un deb irmecre pour mesurer l'ecoulemenc exact 

du produic ec une tuyere aj ustab le pour la pul ve risa tion a bas reg ime. 

• L'energie mecanique produire sur l'eau par le sillage du baceau en mouve­

ment contribue a sr imuler la dispe rsion. Pl usieurs aucres tech niques a nt 

ere urilisees avec succes pour provoquer la dispersion (ex: pres des ri vages 
OU par temps UeS caJ me), dont J'emploi Ue jets d 'eau a haute pression , des 

vagues produices par le si llage d'e mbarcmions a moreur cl ans la nappe er 

le remorquage de panneaux de bo is flonants. 

Plus ieu rs types d' equipe me m de vapo ri sa ci o n pour utili sa ti on a bo rd des 
bareaux sonc offen s sur le marche. O n peur rrouver !es noms de plusieurs de ces 

manufac ruri e rs cl a ns le repe rt o ire Th e lme rna ci ona l Oi l p ill Co ntro l 
Directory. Les produics d ifferent !es uns des aLmes par leur conception , leur 

rendement, leur versatilite, leur grosseu r, leur poids, leur fac ilire d'operarion er 

le contr6le du dosage. Cenains de ces sys remes ont ere coni;:us spec ia lemenc 
po ur ce rca ins bareaux. Regle generale, l'equi pemenc de vaporisa ci on a bord 
d 'un baceau devraic: 

• se cransporrer er se charger faci lement a bord, 

• ecre relarivement lege r mais resistant, 
• pouvoi r ecre installe rapidemenr ec fac ilement , 
• ecre consritue essent ie ll ement d 'une pompe er mun i d'un manomecre de 

press ion a la decharge pr incipa le de la pompe, 
• ecre ve rsa t ile, c'esr-a-d ire s'adapre r fac il emem a d ifferencs mode les de 

gicleurs, a une grande va riere de dosages er de situations ou a d iffe rencs 

bareaux, 

• pouvoir ecre accoup le a un gicleur capable de produire un je t plat de 
gounelen es (plur6r q u'un brouillard ou une bruine) qui fo rme ra clans 

l'ea u un pa nac he perpendic ul ai re a la directi on de deplaceme nc du 
bareau, 
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• etre muni de systemes de var iation/de regulation/de mesure de l'ecoule­
ment du dispersant et des liquides diluants qu i pourraient etre ajoutes, 

• etre calibre (en utilisant de l'eau) en fonct ion de conditions potentielles 
d'utilisa tion (variat ion de la vitesse du bateau, des taux d'ecoulement du 

melange eau/dispersam, de la largeur du couloir vaporise). Le fabricant 
devrait ega lement fou rnir des tables d'opera tion ca lculees en fonction 
d'interventions contre des deversements de petrole. 

Si l'equipement n 'est pas muni de pompes, les agents de dispersion peuvent 
etre epandus en utilisant le systeme de lune contre les incendies a bord du 
bateau . Ces sys temes sont cependant prevus po ur des debits genera lemem 
beaucoup plus grands que ce lui requis pour une operation de dispersion, ce qui 
peut etre corrige en regularisant l'ecoulement du dispersant avec une soupape a 
la decharge du systeme et un deb itmetre pour ca lculer precisement la quantite 
de pro<luit epandue. 

ll est possible d'augmenter la distance de pulverisation de la lance d'incendie 
en donnant au jet un angle d'environ 32 degres par rapport a !'horizonta l. La 
surface de pulverisation peut auss i ctre agrancli e avec l'ajout d'une claie (grillage 

7 de maille grossieres) a l'extremite du gicleur. Sur la surface de l'eau, le jet do it 
ressembler a une fine pluie mais non a un brouillard. i la lance e t munie 
d 'un reglage de gic leur, la pos ition la plus favo rable pour la pulverisation se 
situe genera lement juste avant la posit ion de jct droit. 

7.4.2 Application du haut des airs 

ll faut tenir compte des facteu rs suivants avant d'utilise r un avion ou un heli­
copterc pour vapori ser de dispersants chimiques: 

• Comme pour ['app li ca tion par bateau, la vaporisat ion du haut des airs 
requiert ['usage de rese rvo irs, de pompcs et de gicleurs spec ifiquement 
con~us pour ce trava il. La grosseur de goutte lettes de dispersant ne doit 
pas etre inferieure a 0,3 mm et superieure a 0, 7 mm pour obtenir de bons 
resu ltats. 

• Un helicoptere ou un av ion peut se rendre sur le site d'un deversement 
en mer et commencer le tra itement plus rap idemem qu'un bateau. Les 
heli cop teres et les petits avians sont plus appropries pour traiter des 
nappes de moindre volume ou des nappes eparpillees pres du rivage. 

• Les plus gros appareils mult i-moteurs com me les L-1 OO/C- 130 Hercules, 
DC-6 ou DC-4 sont plus <ippropries po ur traiter les plus gros deverse­
ments, particulierement si la nappe est en eau libre ou loin de la cote. 

• Plusieurs types d'equipement de vapor isat ion pour utilisation a bord 
d'une gra nde va ri ete d'avions, d'helicoptcres ou de bateaux sont presen­
tement offerts sur le marche. 
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Les petits av ia ns o u he licop teres du genre de ce ux uti lises po ur l'a rrosage 
chimique des champs ou la Jutte contre Jes incendies forestiers peuvent ecre 
adaptes pour recevoi r l'equipement Je vaporisa ti on . L'ecou lemenc et la forma­
tion du jet de vapo risation dependent souvent du degre de viscosi te du produ it. 
II e t done important de fa ire une ve rification prea lable sur place, a la tempera­
ture d 'epandage. En regle genera le (bien que ce tte regle ne s'applique pas pour 
toutes Jes vi tesses d 'operation ou m utes Jes pressions de pompage) le diametre 
de !'orifice des gicleurs des petits av ia ns ne devrait pas etre inferieur a 3,9 mm 
et ii serai t prefe rab le d'utilise r au maximum 30 ou 35 gicleurs par av ia n. 

Le guide des dispersants de l'ASTM con tient Jes ta bles de calculs des taux 
d 'applica tion po ur Jes differents sys temes mantes a bord d'aeronefs ou de 
navi res. Ces tab les sont ega lement disponi bles dans plusieurs au tres publica­
ti ons. 

Le plus rece nt guide sur Jes applications de prod uits chimiques con tre Jes 
deversements d'hydrocarbures Oi l Spill C hemica ls Applications G uide", publie 
par Exxon C hemica l Ame ri cas et c ite dans la tab le de references, contien t 
plusieurs autres articles sur Jes systemes d'epandage de d ispersants. Pour que 
J'opera t ion de V•potiSation aer ien ne donne Jes tne iJl eu rs resuJ tatS possibles, 
l'eva luacion du taux de viscosite du dispersant a la temperature de craicement 
devrait ten ir compte des facte urs suiva nts: 

Viscos ite du produit Conditions d'appl ication 
{a la temperatu re 

de tra itement ) 

60 centistokes (cSc) ou plus • Mcilleure conUinon de vapon:;at1on 

ae ncnne possib le 

• COREXIT 9500 O U 9527 

30 a 60 cS t • Avanrngeux pour vaporisation aerienne si 
l 'appa rcil vole a une viresse inferieure ~ 

160 km/h et a moms de I 0 metres de le 
su rface 

Moms de 30 cSr • I n:;ati :-ifaisant pour vaporisMion aerienne; 

JCC de vaponsauon rrop facilement rompu 
par le ctsa illement du vent 

• Donne des goun es de rro p pet ite rai lle 
dom la deri ve esc imprev isihle 
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C hapit re 8 
Combustion in-situ (sur l'eau) 

Plusieurs lois canadiennes interdisent la combustion in-situ sans autorisa­
tion. P our la Jutte contre Jes deve rsements d'hydroca rbures en mer, !es 

reglements ex igent que chaque cas soit etudie sepa rement avant qu'une 
autorisa tion soit accordee. II faut obtenir l'autorisation des autorites gou­
vernementales competentes avan t de proceder au brulage in-situ . 

Le brO lage in-s itu esc un aucre moyen d'eliminer Jes hydrocarbures sur l'eau. 
Ce rce mechode peut avoir d'exce ll encs resul cacs lorsque: 

• l'epaisseur de la nappe est supe rieure a 2mm, 

• le deversement est relati ve ment recent, 

• les hydroca rbures ne sont pas trop emulsi fies. 

Le brulage in-situ souleve plusieurs questions importantes ec complexes. 11 fa ut 
obcenir l'autori sa cion des age nces gouvernemenrnles de reglementac ion compe­
tences ec consulter les experts cl ans le domaine avant de proceder au brCil age 
proprement die. 11 faut ega lemenc s'assurer que le personnel en charge de la 
combustion ec de la securice de !'operation aura re~u la fo rmation requ ise . 

• L'i nci ne rac io n des hydroca rbures es t une pracique reglemencee clans 
plusieurs regions du mo nde. Assurez-vous cl'obcenir Jes aucori sa tions 
necessa ires avant d'employer cecce technique. 

• Le brul age in -situ souleve des questions d 'interec publi c sur le plan de la 
protection de l'environnement et de la securice. Ces inquiecudes sonr 
ree lles et do ivenr fai re l'objec d'une campagne organisee d 'info rmacion 
avant de proceder au brulage in-situ d'hydrocarbures. Des programmes 
d'ed uca t io n ec d'i n fo rma tio n do ivenc fa ire parc ie integrance du p lan 
general cl' in terve nrion. 

8.1 Eguipemenc et autres ressources 

Le brli lage in-situ requierc le dep lo iemenc de l'equipemenc, du materi el ec du 
personnel sui vanc, eel qu 'illuscre a la fi gure -1: 

• une ba rri e re d'environ 150 metres de longueu r, pouva nc supporter la 
chaleur d' un incend ie pendant plusieurs heures (se rapporter au chapicre 
5.5.2). La barri ere doit ecre d 'une hauteur suffisance pour confiner la 
nappe malgre des conditions maritimes defavorables. S' il est poss ib le de 
depl oye r p lusie urs ba rrieres d 'a u moi ns 150 met res, ii po urraic ecre 
preferable de fai re bruler la nappe par petits llocs, chacun ecanc procege 
par une barriere de l 50 metres ec enroure par une barri ere convencion­
ne lle de 600 metres. 

• dans la plupart des cas ou l'epaisseur de la nappe ne depasse pas 2 mm , 
deux sec t ions de bar rieres conventionne lles peuvenc ecre reliees aux 
excremices de la barriere ignifuge. La barriere conventionnell e do ic ecre 
d 'une grosseur comparable ec une fo is ec demie a deux fo is pl us longue 
que la barriere ignifuge. 
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• deux remorqueurs, chacun capable de rirer le dispos irif a une viresse de 
0,7 n oe uds au bout d'un cable de 150 me tres muni des brid es de 
remorquage compatibles a la barriere. 

• une merhode d'allumage de la nappe. U n sysreme qui a fa ir ses preuves 
sur le terra in consisre a a llumer la nappe a parrir d'un helicoprere muni 
d'un lance-fl ammes (Heli-rorch ). Ce sysreme utilise de !'essence ge lifiee 
(essence melangee a un agent gelifianr, comme Sure- Fire) comme agent 
de combust ion de la nappe. Parmi les aurres merhodes, on peur mention­
ner les systemes pyrorechniques (pisroler lance-fusee, inflammateu rs fon­
dus) ou des sacs de plasr ique florranrs, rempl is d 'un produir inflammable 
ge lifi e (essence, essence diesel, ca rbureacreur). 

• une equipe er l'equipemenr necessa ire au nerroyage (epuiserres, bar ils) de 
meme qu'un bareau pour ramasse r les res idus. Ce nav ire peur ega lemenr 
servir de posre d'observarion ou de quarrier general. 

Vent-

r Essence geilf1ee 
en flamme 

Heil -to rch d / \ \ 
Ooo 

Bride de 

Figure 8- 1. llluscracion schemacique d'un brulage in-siw 

8 .2 Technique 

Pour urilise r la merhode de bru lage in-si111 comme moyen d'e liminar ion des 
hyd rocarbures, ii est recommande de sui vre la technique suivanre: 

• remorquez la barrie re clans la parrie la plus epaisse de la nappe pour 
recue illir le plus gros des hydroca rbures a bruler; 

• conrinuez le remorquage jusqu 'a ce que la nappe a derruire remplisse 
enrre le tiers er la mo irie de la distance enrre le sommer de la ba rri ere er 
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son o uve rture, quand ce ll e -c i se de pl ace dans l 'ea u a un e vitesse 

inferieure a 0, 7 noeuds; 

• de terminez ensuite la supe rficie du champs de combustion et la duree de 
brCt lage . La superfic ie du champs de combustion peut etre ca lcu lee a 
l'a ide de la figure 8-2 si l'ouverture de la barriere equi vaut a 3/10 de sa 
longueur. Une vari ation de l'ouve rrure de la barriere et de la distance 
entre le sommet du barrage et l'ex tremite de la nappe aura un effet direc t 
sur la superficie du champs de combust ion , tel qu'illustre a la figure 8-3. 
La superfic ie du champs de combustion et le degre d 'intensite de combus­
t ion (ut ili sez auss i la fi gure 8-2 d irec tement ) de term ineront le tau x 
d'e liminat ion des hydrocarbures . S i vous connaissez l'epa isseur approx i­
mati ve de la nappe, ii es t possible de prevo ir la dun~e de combustion en 
multi pliant l'epa isseur de la nappe pa r le taux d'elimination; 

• e lo ignez la barri e re de confin emen t des autres zones d'ac ti v ites de 
!'opera tion , de la source non-enfl ammee du deversement ou des autres 
grandes etendues d'hydrocarbures . II fa ut prendre les precautions appro­
pri ees po ur ev iter que la co mbust ion se propage a d 'autres sec te urs 
inflammables; 

• la barriere doit etre orientee pour que l'ouverture soit dans le vent . La 
fo rce du vent contribuera ainsi a concentrer le petrole au sommet de la 
ba rriere tout en protegeant !'equi page des deux bateaux. La vitesse de 
remorquage doit etre ajustee pour maintenir l'epaisseur de la nappe sans 
surcharger la barri ere et pour garder l'ex tremite de la nappe a ma ins du 

ti ers de la profondeur de la barriere ignifuge; 

• allumez la nappe. Si on a recours a un lance- fl ammes heliporte (Heli ­
torch ) pour ce tte operation , l'apparei l do it vo ler au vent ou a angle dro it 
pa r rapport a la direction de remorquage de la nappe, te l qu'illustre a la 
figure 8- 1; 

• on peut ajo uter plus de petro le aux h yd roca rbures en combustion en 
deve rsan t , a l'ouve rture du sys teme de barriere ign ifuge, les nappes 
recuperees avec des barri eres convenrionnell es dans d 'autres secteurs de 
la zone de deversemenr; 

• une fo is !' inc ineration te rminee , ii fa ut attendre au ma ins une heure 
avant de commencer le nettoyage mecan ique des residus non consumes. 
Ce tra va il releve des equ ipes de nettoyage; 

• ce procede peut etre repe te ran t q u' il y a suffisamment de pe tro le a 
recuperer OU q ue Jes hyd roca rbures COn ti nuen t de s'accumuJer dans les 
barri eres. 

I 
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Figure 8-2. Superficie couvene et longueur de barriere par rapport au pecrole 
recupere et au caux de combus tion 
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Figiire 8-3. Capacite de confinemeni de la barriere 

8 .3 Les ava ntages du brulage in-situ 

"' 10000 

5000 

Les avanrages pri ncipaux du brulage in -siw comme merhode d 'e liminarion des 

hydroca rbures sonr les sui vants: 

• ['e limina ti o n rapide er efficace de grands vo lum es d 'h ydroca rbures 

(typiquemenr 90-95 % ); 

• ii est poss ible de brGl er a peu pres n ' importe quel type d'hydroca rbures, 

bien que certa ins so ient diffi c il es a enfl ammer. Cependanr, une fo is en 

fl amme, la pl upart des hyclroca rbures continueront de brG!er; 

• !es h ydrocarbu res peuvenr erre elimines efficacemenr er en route securire 
sans avo ir beso in de recuperer, de transferer, d'enrrepose r er d'eliminer 

I 
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ulterieurement d 'importants volumes de pecrole ec d'eau. Les quantices de 

matieres residue lies sont ega lement Je I 0 a 20 fois mo ins importance 
que le vo lume d'hydrocarbures decruic; 

• l'opera ci on de brCilage in-siw peuc e cre menee avec un minimum de 
ressources ec de mai n-d'oeuvre; 

• une operat ion in-sitl< peuc se poursuivre clans une vaste gamme de condi­

ti ons en vironnementa les adve rses. Ce procede peuc etre a peu pres le 

seul indique pour le netroyage de deve rsement clans des zones recouvertes 

de glace ou des zones d'eau peu profonde. 

8.4 Les inconvenients du brCilage in-situ 

Le brGlage in-siru des deversemencs d 'hyd rocarbures souleve cependant ce rtaines 
inquietudes sur le plan env ironne mental ec opc ration ne l. Ces inq ui etudes 
comprennent: 

• la combustion d'hydrocarbures a la surface de l'eau produic une intense 
fumee no ire (suie). Bien que la quantice de particule degagee par cette 
fumee so it rel aci vemenc faib le, l'apparence de ce nuage no ir au-dessus de 
la nappe peuc sou leve r !' inquietude de la popu lat ion. Cette inquietude 
pourraic s'ece ndre aux orga ni smes de reglementacion ec provoquer le 
resserrement des reg lements regissant !'emission de pe rmis pour le brGl age 
des hydroca rbures; 

• comme cous les au cres grands incend ies de produics petroliers, les opera­
tions de brOl age in-sit1< presentent des risques importants provoques par la 
te mperatu re inte nse des foyers d'incendie et pa r la fum ee ( v isibilice 
red uice). II est primordia l d'assurer la securite des equipes en charge des 
operations, de la population et des proprietes; 

• la tempera ture de l'ea u de surface, sous la nappe en feu, va augmenter. 
II 'agit cependant d 'un volume d'eau re laci ve ment faible comparati ve­
ment a la superficie rora le de la zone de Jeversement . 

8 .5 Les limites du brCilage in -s itu 

Le brlilage in-situ a des limites qui ne doivent pas ecre ignorees lorsqu'on eva lue 
les possibilites d'eli mination des h ydroca rbures apres un deversement. cs li mites 
sont les suivantes: 

• l' epa isseur de la nappe accumu lee da ns une barri e re de confinement 
igni fuge doit avoir au mains 2 mm d'epaisseur et preferablement plusieu rs 
millimetres avant de pouvoir soucenir la combustion; 

• ii est presqu'impossib le d'enfl ammer des h ydrocarbures e mu lsifi es O U 

charges d'eau. Comme on ignore que lle quantite d'eau peut ecre roleree 
par les hyd rocarbures avant que leurs proprietes inflam mables di paraissent 
ec que ce tte tolerance peut dependre de plusieurs facteu rs, dont le cype 
d'hydrocarbures epandus ou leur degre de desagregacion, il est preferable 
de faire des essais d'infla mmabi li ce sur une echelle redu ice avant de center 
d'e nflammer la nappe. 
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8.6 Inquietudes relatives au brGlage in-situ 

Le brGlage in-situ souleve des inquierudes J o ne ii faut tenir compte lorsque 

vienr le temps de parler des techniques d'elimination des hydroca rbures avec 
les autori tes gouvernemenrales et le public en general. Le tableau sui vant fait 
memion de que lques-une de ces inquierudes. 

Inquietudes RCponse 

O n croit que si vous pouve: Le brulage m-mu donne des resu ltats de 

recuperer le petrole deverse, 10 a 100 fois supe rieurs a n'1mporte que lle 
vous devriez fa voriser ce cre techn ique de recupCrarion. 

possibi lite et proceder par 

moyens mecaniques. 

Le brulage in-s i1u ne fa 1t que 11 s'agir ici d'une perception fautive puisque 
transformer une pollution le produit po lluant es t consume a 90%. 
marine en pollution de l'air. Les hydrocarbures sonr converr1s en eau cc 

en anhyd ride carbonique par le feu et la 
fu mee noi re qu i s'en degage est composee 
majori taireme nt de carbone. Bi en que 
plusieurs inqu ietudes aient ere fo rmulees sur 
la narure cancfngene et mu cagene des 
produits de cornbustion, aucune ecude n'a 
encore confi rme cctte hyporhese. 

O n era int que la combustion Au ni veau planeraire, les emanations 
produ1se des ga: qui provenanc du hrUlage conuOle 
concribuent a augmencer (de deversemencs pecroliers) sane 
l'effet de erre alltour de la insignifiances comparncivemenc aux 
planece. emanacions provenanc de la combuscion 

d'aucres produ1ts semblables ou de nature 
difference autour du globe. 





Chap itre 9 
Ec remeurs 

Les ecremeurs peuvent etre classes dans c inq categories: 
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• ecremeur a surface oleoph ile (courroie, disque, cable et brosses; fo ncrion­
nant independamment, monre sur un navire de trava il ou employe en 
conjoncrion avec une barriere); 

• ecremeur a deverso ir (simple, a florrabilire auro-reglab le , accouple a un 
cen tr ifuge ur, muni de rarie res; fonctionnanr independamment, monte sur 
un navi re cl e trava il ou employe en conjonction avec une barriere); 

• ecremeur aspirareur (sysreme porrarif ou monte sur camion); 
• systeme hydrodynamique (q ui Cree des tourbiJJons OU des jets d'eau); 
• cl'autres methodes (incluant Jes courroies a pa lettes et des fi lers a chalur ). 

Chaque ca regori e peur comprend re differents types de systemes, comme Jes 
ecremeurs oleoph iles a courroie, a disque OU a cable. II faut aussi tenir compte 
que chaque type d 'ecremeur vient dans une ga mme variee de formats ou de 
modeles, selon la marque er le manufacturier. 

9.1 Matrice de se lec tion 

La matri ce presentee au tab leau 9- 1 a ere con~ue pour vous aide r a cho isir le 
meilleur ecremeur possible pour le travail a accomplir. Dix-huit differenrs types 
d'appare ils actue llemen t di sponi bles parrout dans le monde sont decrits en 
fonction de douze crireres de rende ment. La description est accornpagnee d'une 
eva luat ion de chacun des sysremes. 

La matrice de se lection ne doit pas etre sui vie aveugle.ment. Cerra ines eva lua­
tions de rendement sont etab li es independamrnent de la grosseur de l'ecremeur 
alors que d'autres sont directe ment reliees a sa ra il le. Par exemple, meme s' ils 
supporrent mal les debris, Jes disques o leophiles donnent une bonne proportion 
huile/eau, independamment de leu r grosseur. Le taux de recupera tion et le 
rendemenr de l'ecremeur en eau libre dependent cependant de la grosseur du 
systeme. 

Dans tous Jes cas , la note la plus elevee a ere donnee aux systemes qui rencon­
traient les niveaux indiques de rendement et qui sont actuellement disponibles 
commerc ialement. Les util isate urs doivent cependant savoir que les ta ux de 
recuperation indiques sont rarement arre ints en ra ison des difficultes de main­
tenir les ecremeurs clans !es conditons optimales de rendement. 

La matrice de se lec tion rient ega lement compte de trois caracteristiques addi­
tionne lles: 

• pouvant s'adapter a un navi re d 'opportunite (certa ins modeles peuvent 
erre rnonres sur !es bateaux de tra va il); 

• pouvanr s'utili se r en mode de recuperat ion mobile (cerrains modeles sont 
con~us pour etre remorques dans la nappe pendant la recuperation); 

• pouvant avo ir une capacite d'entreposage autonome (cerrains modeles 
sont mun is de systeme d 'entreposage integre). 

Les ecremeurs fi xes, c'est-a-di re ceux qui ne peuvent pas etre deplaces, sont 
inuti les dans les nappes plus minces et doivenr erre employes a l'inrer ieur des 
barrieres de confinement o u doivent attend re que le courant leur apporre la 
nappe. 

I 
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Tableau 9- 1 
Matrice de selection d'ecremeur 

Type gil nil riqu e d'icremeur 

Surfaces 
ol8ophi les 

Systi mes Apparei ls hydro· Autres 
oeversoi r i di pression dynamiques milthodes 

Environment 
d'exploitation 

c: 
.!: 
1ii 
= 
~ 
> 
"'' ::., 

"' "' 
:~ u Viscosite de 

l'huile 

legende: 
1- Bon 
2 - Passable 
3 - Pauvre 

~leineme r 
> Im 

V < 1 n 
Havre et 
baies 
H<l m 
V<0,7 n 

Cours d'eau 
prolilgh 
H<D,Sm 
V<0,5 n 

Courants 
forts 
< Znoeuds 

Bas fonds 
1< 0,Sm) 

Di bris 
(i ncluant 
g/1ce ) 

Haute 
viscositil 
(> 1000 cSt) 

Viscositi 
moyenne 
(100-1000 cStl 

Fai ble 
viscosite 
{<100sCI) 

Rapport de 
rlicupli ralion 

2 2 1 1 1 1 2 2 3 

1 1 1 1 1 1 1 1 2 3 1 

1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 

2 3 2 1 1 1 1 1 3 1 3 1 

1 3 1 3 1 1 

1 3 1 1 1 1 1 3 3 1 3 3 

1 2 2 2 2 I 2 2 2 1 3 2 

1 1 1 1 1 I 1 1 1 1 1 1 

1 2 I 3 1 1 1 2 I 1 

1 1 1 1 1 

~ ·~ 
~ ~ 
e~ ·a.. .cu 
~ .~ m 

'5 
m =- c c 

1 
,Q 

~ ~ Q 
Q = = 

~ "' -~ ~ -~ "' '"' m 

~'§ "' m 

i ~ ~ 
c 

~.§. m "' "' "' ..., "' "' 
1 3 

2 1 1 3 

1 1 

1 1 1 1 

1 3 1 1 

3 3 1 3 1 

3 2 1 1 1 

1 1 

1 1 

Caracteristiques ~o~tw-·---l------+------+---+-----l---+ 
de l'ecremeur ~;~:P~~ation 1 2 

~f~,c~i~l it~i~de-"-'--l------+------+---+-----l---l 

dli ploiement 1 1 2 1 1 1 3 1 2 1 

Oisponible comme V.O.S.S. (Systitme 
ecremeur sur un navi re d'opportunite) 

Disponible comme ecremeur mob ile 

Disponible avec espace d'entreposage X X x x 
•Rapport de recuperation ONJ = Pourcentage d'huile dans la substance ecremee 

x x 

x x 
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Voici les etapes a sui vre pour utilise r la matrice illustree au tableau 9- 1: 

l. determinez d 'abord le type d'environnement ou se deroulera !'operation 
de recuperation. Genera lement, mais pas toujours, les environnements 
suggeres sont tres differents le uns des autres, ce qui fac il ite le cho ix. 
Choisissez les ecremeurs qui ont re~u le plus haut classement dans cette 
ca tegorie (classement de I) ; 

2. determi nez le type d'hydrocarbures a recuperer (un seul choix de vis­
cosite s'appliquant). A partir des ecremeurs choisis a l'etape precedente, 

conservez ceux qui re\:oivent encore le plus haut classement en fo nction 
de la viscosite donnee; 

3. !es recuperateurs offrent des ava ntages diffe rents !es uns des autres. 
Parmi !es ecremeurs retenus aux de ux etapes precedentes, select ionnez 
ceux qui offrent les meilleurs avantages en fo nct ion de vos besoins. 

Apres avoi r identifie un ou plusieurs ecremeurs comme le mei lleur choix pour 
les besoins de votre operat ion, consul tez le cata logue World Cata log of O il 
Spill Response Products ou une autre source d'infonnation similaire pour trouver 
les coordonnees des manufac turi ers qui vendent ce dispos itif. Un examen 
approfo ndi des caracteristiques de quelques marques d'ecremeurs vous permet­
tra de determiner exactement que l d ispositif repondra le mieux a VOS besoins 
spec ifiques. 

Exemple 

On a besoin d'un ecremeur pour une operation de recuperation en mer, clans 
un environnement charge de debris de rou tes sortes. Les hydrocarbures qu'il 
fa ut recuperer ont deja atte int un degre de viscos ite moyen apres quelques 
heures de vie ill issement dans l'eau. II sera it souhaitab!e q ue l'ecremeur so it 
muni d 'un bac co llecteur de bonne grosseur pour que le navire n 'a it pas a 
retourner au bord routes les heures pour se decharge r. II fa udrait ramasser le 
ma ins d 'eau poss ible avec les hydrocarbures pour conserver l'espace d'entre­
posage. 

I. D'a pres la ma tri ce de se lec ti on presentee au tab leau 9- 1, se uls les 
ec remeurs sui vants obt iennent le c lassement supe ri eur (un ) pour les 
operations en mer: 

• cable o leophile, 

• cable ou courroie oleophile (monte en catamaran), 

• courroie poreuse (systeme en sens inverse) , 

• courroie poreuse (systeme d'entralnement par le haut ), 

• barriere-chalut. 

I 
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2. Seulement trois de ces c inq ecremeurs obtiennent encore une note de 
un lorsqu'on ajoute le fac teur debris: 

• cable o leophile, 

• cable ou courroie oleophile ( mom e en catamaran ), 

• courroie poreuse (systeme d'em rainemem par le haur). 

3. II ne reste qu 'a cho isir les deux dispos it ifs offrant la possibilite d'entre­
pose r les hydrocarbures recuperes en mer: 

• cable ou courro ie o leophile (mom e en ca tamaran) , 

• courro ie poreuse (sysreme d'entrainement par le haut). 

Ce t exe rcice nous ind ique que le systeme par cable ou courroie oleophile et le 
sys teme a courroie poreuse (d'encrainement par le haut) sera ient les meilleur 
choix pour !'operation en cours. 

9 .2 Info rmations sur les differents types d'ecremeurs 

La desc ription suivanre des differents types d 'ec remeurs sera accompagnee 
d'une eva luation qualita tive de leur performance dans des hyd roca rbures de 
trois d ifferem s degres de viscos ite: 

P roprietes Huile legere Huile moyennement Huile 
physiques Viscosite lourde 

Viscosite 3 - 10 100- 300 500 - 2 000 
(en centistokes , 
cSt ) a IS °C 

Grav itt' spec ifique 
(gm/cc) 

' 3 - 0,89 0,90 - 0,94 0,94 - 0,97 

Courant max imum= La plus grande vitesse re lative enrre l'ec remeur et la 
nappe (clans laquell e l'ecremeur cominuera de fo nction­
ner). 
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A 

Unite de nettoyage Soies oleophiles 

Reproduit avec la permission de Oy Lundin Oil Recovery Inc. AB (LOR) 

B 

Reproduit avec la permission de La rsen M arin 

Figure 9-1. Ecreme11r a brosses oleophile 

9.2. 1 Brosses oleophi les 

Mode de fo nct ionnement 

Les hydraca rbures a la surface de l'eau aJhercnt a une chalne de brasses rap­
prochees !es unes des almes et sont ent raines jusqu'au-de sus <l 'un bac col­
lec teur. L'huile es t ensuite enlevee de> fi hres par une raclette en fo rme de 
pe igne er est recuperee. ur ce rra ins modele;, !es brasses onr montees sur un 
ra mbour, les unes conrre !es almes. 

I 
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Considerations importantes 

Comportement anticipe 

Huile legere Huile de viscosite moyenne Huile lourde 

Moyen Bon Bon 

Courant maximu m Mobili te Rentabilite 

2 noeuds O ui 

Avantages 

• Efficace clans les hydroca rbures 
alteres , emulsifi es ou l'huile residuel le 

• Principe de fo nctionnement 
mecanique re lat ivement simple 

• Se comporte bien dans les vagues 
et les debris. 

Commentaires 

Moyenne 
• Sys teme dispendieux compte 

te nu de sa grosseur et de sa 

capac ite 

lnconvenients 

• Faible taux de recuperat ion 
• Les bacs de recuperation lateraux 

peuvent echapper de l'hui le 
• La stabili te des di sposit ifs man tes 

a la proue risque d'etre affectee 
par le mouvement du navire 
et des vagues 

• La recuperat ion depend en 
grande partie de la vitesse de 
deplacement du systeme. 

• Concept relati vement recent d'ecremage; 

• le systeme est adapte aux hu iles plus visque uses et a la glace; 

• moins efficace avec les hydroca rbures legers; 

• plus grande vitesse de recuperation obtenue en montant le systeme clans 
l'entre -coques d 'un ca tamaran. 



Moteur 
hydraulique (3) 

Pompe 
d'evacuation 

Flotteurs (3) 

Fig1.1re 9-2. Ecreme1.1r a disqu.es oleaphiles 

9 .2.2 Disques oleophiles 

Mode de fonct ionnement 

lOl 

Disques 
o leophi les (30) 

Un ensemble de disques o leophiles ve rricaux disposes en ligne, en triangle , en 
cercle ou en carre. C haq ue rangee es t mue par un rnoteur hydraulique ou a 
l'ai r. Les ecremeurs les plus petits sont generalement munis de moceurs a l'a ir 
a lo rs que les di spos itifs p lus pui ssa nts sont ac ti onn es pa r des mo teurs 
hydrauliques. Les po mpes de vidange pe uvent ega lement e tre a l' ai r O U 

hydrauliques. Les ec remeurs plus petits sont generalement accouples a une 
pompe ex terne a lors que !es plus gros sont munis de pompes integrees. La pres­
sion d'huile ou d 'a ir est fournie par une unite motrice independante. 

I 
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Considerations imporranres 

Comporremenr anricipe 

Huile legere I Huile de viscosire moyenne I Huile lou rde 

Moyen I Bon I Moyen 

Courant maximum Mobi li te Renrabilire 

Moins d'un noeud Non De moyenne a bonne 

Avan tages lnconvenients 

• Les plus perits disposicifs peuvenr • O pe ration limicee a des me rs de 
recupt'rer une nappe dans 30 cm 2 sur l'echell e de beaufon 
d'eau ou mo ins • Le> debris fi breux flonams peuvent 

• Peu de pieces mobiles er se prendre clans !'axe des disques 
fonccionnement sC. r er bloquer la roracion 

• Bon ra ux de recuperation clans • Incapable de recupere r Jes 
des nappes de >Smm hydrocarbures so lidifies ou 

• Les dispos icifs sont compac ts er ser ieusement a lceres 
donnent un exce ll ent rendement • Pourraic avoir plus de difficulces 
compce cenu de leur poids er de leu r a recuperer des hydrocarbures 
grosseur rraices aux di spersants 

• Les petits dispos itifs peuvent ecre • La recuperation d'huile lourcle 
transportes par deux personnes par temps fro id provoq ue 

• Les moceurs separes all egent le resre !'engorgement de la pompe 
du disposic if qui reagi c a insi beaucoup de vidange (prevo ir l'injecr ion 
mieux au mouvement des vagues de vape ur pour corrige r le . errains modeles som omnidirec- probleme) 
cionnels ec adapres aurant a la • Les disposicifs plus gros Ont 
recuperation dans les :ones portuaires passab lement dispendieux pa r 
qu 'en h auce mer rapport a leur capaci ce de 

• Teneur elevee en hydrocarbures recuperat ion 

Commentaires 

• Ces disposicifs donneronc leurs me ille urs resulca cs cl a ns des couc hes 
d'hyclrocarbures de \' iscosi ce moyenne par te mps ca lme; 

• la v icesse de rotation des clisques es t primordia le pour obcenir la capac ice 
maximale de recupera ti on; 

• peuc ecre acr ionne a l'air er a l'e leccricice. 



Mecanisme 
d'entra1nement 

\ 
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Rouleau presseu r 

Hui le 

Cable mazoute / 

/ Eau 
Cable propre 

Cable de propylene 

Fibres oleo philes 

Courroie de nylon 
Coupe transversale du cable 

Figure 9-3. Ecremeur a cable oleophile 

9.2.3. Cable oleophile 

Mode de fo nctio nnement 

Une se rpilliere sans fin circu le clans la nappe, riree par un sysreme de pou lies et 

de rouleaux presseurs qui essorenr les hydroca rbures recuperes. La position de 
la serpilliere clans la nappe est assuree par une ou plusieurs pou li es. Une fois 
essoree, la se rp il liere rerourne cla ns la nappe a la surface de l'eau er recom­
mence le cycle. Apres l'essorage, Jes hydroca rbu res rombenr clans un bac col­

lec reur pour etre ensuite recuperes par grav ite J ans un rese rvo ir OU pompes Sur 
des chalands ou ve rs le ri vage. 

I 
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Considerations importa ntes 

Comporte men t an ticipe 

Huile legere I Hui le de viscos ite moyenne I Huile lourde 

Mayen I Bon I Moyen 

Courant maximum Mobi lite Rentabilite 

5 ou 6 noeuds si la Non Bonne 
vitesse du cable est 
a meme que le courant 

A vantages l nconvenients 

• Bon rendement clans des mers • Usure rapide du cable et des 
pouvant aller jusqu 'a J rouleaux presseurs si le systerne est 

• Peut fonctionner adequatement clans employe cl ans un environnement 
n'importe quelle profondeur d'eau de sable 
( meme clans les eaux peu profondes) • Perd rapidement son efficac ite si 
et sur des couches de peu ole seche le petrole n 'a pas ete confine ou 

• Bon rnux de recuperation concentre clans un endroit precis 
• Peut couv rir une tres longue surface • Ne peut pas recupere r les debris 

(avec un cable plus long) con ta mines 
• La recuperation peut continuer malgre • Les pouli es requierent un po int 

la presence de debris d 'ancrage 
• Le cable peut servir a la fois de • Diffic il e a deployer 

barriere et d'ecremeur par courants • Requiert une attention spec iale 
fo ibles aux changements de maree 

• Gamme va riee de grosseurs (certa ins • Diffic ile a deplacer 
peuvent etre transportes manue lle- • Donne des resul ta ts insa t isfaisants 
ment) avec des huiles u es visqueuses 

• Peut fo nct ionner adequate ment cl ans 
des cav ites etro ites et profondes 
tranchees ou pu its) 

• Exce llent rendement rneme par 
mauva is temps: la se rpilliere suit 
le rnouvement des vagues 

• Peut foncti onner adequatement clans 
des amonce llements de glace 

Commentaires 

• On peut maintenant se procurer des se rpillieres clans une gamme variee 
de combinaisons; 

• la plupart des dispositifs de ce genre donnent general ement de me illeurs 
resultats clans des nappes de viscos ite moyenne; 
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• les fib res des se rpillie res on t tendance a ge le r par temps froid et les 
rou leaux presseurs bloquen t fac ilement s' ils do ivent essorer des hui les 

trop visqueuses. 

Vue laterale 

Tableau de controle 

/ Direct ion 
du traiet 

<£:PT=; ·~ 
Rouleau presseur 

Eau 
Serpilliere Hui le 

Vue de face 
Entreposage des 
hydrocarbures 
dans la coque 

I 
Coques du catama ran 

Figure 9-4 . Ecremeur ii cilble/co1moie oleophile ( mome si<r caiamaran) 

9.2.4 Cable/courroie oleophile (monte sur catamaran ) 
"Systeme a vitesse relative ze ro" 

Mode de fo nctionnement 

Les serpi ll ie res ou !es ba ndes sans fin se Jeplacent a la meme vitesse que le 
bateau de sorre que le systeme enrre en contact avec !' interface huile/eau a une 
vitesse relative zero (Zero Re lati ve Ve locity -ZRV-) . lls sont ensuite essores par 
des rouleaux presseurs hydraul iques. Les hydrocarbures ai nsi recuperes peuvent 
erre en rreposes dans !es coq ues du navire de trava il en attenda nt d 'e tre 
decharges dans !es un ites de srockage. 

Considerations importantes 

Comportement anticipe 

Huile lege re I Huile de viscos ite moyenne I Huile lourde 

Moyen I B n I Moyen 

Cou rant maximum Mobilite Rentabilite 

Vitesse relati ve zero. O ui Bonne 
Depend de la vitesse du 
ca tamaran 

I 
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Avantages 

• Bon rendement clans des mers 
pouvant all er jusqu'a 3 

• Bon taux de recupera tion cl ans des 
nappes de plus de 6 mm 

• Bon rappo rt de recupera ti on 
pe tro le/eau 

• Compartiments integres d 'entreposage 
• Bonnes conditions de trava il pour 

!'equipage 

Commentaires 

Inconvenient 

• La plupart des modeles ne 
peuvent fonctionner clans ma ins 
d'u n metre d'eau 

• Diffi cile a transporter dans des 
regions iso lees 

• Depense de cap ita l importa nce 
cl ans le cas des gros nav ires 

• Les ec re meurs a v itesse re lative ": era" do nnent ge ne ra le me n t de 

meilleurs resul ta ts clans des nappes de viscos ite moyenne; 

• les serpil lieres et Jes courroies sans fin peuvent accomplir leur cache aussi 

bien clans les debris et les amonce ll ements de glace q ue J ans une gamme 
va riee de conditions mari t imes, compte ten u des capacites nav igantes du 
navire. 

Direction du trajet 

Porte a ail ette 

Presse courroie 
Q-0/ 

\ I 
Eau 

Rampe ava nt 

Figure 9-5. Ecremeur a COWTOie poreuse sans fin 
( wumanr en sens i1werse , vers le bas) 

9 .2.5 Courroie poreuse (tournant en sens inve rse) 

Mode de fo nctionnement 

Une gri lle de protection empeche les debris d'a tte indre le systeme. Les h ydro­
ca rbures fl o ttant a la su rface adherent a la courroie oleophile et sont entraines 
clans l'eau. Le petrole qui s'echappe est retenu clans un espace d'e ntreposage 

prov iso ire derr iere la courroi e. Les hydroca rbures absorbes par la bande sans fin 
mom ent jusqu'au somme t du dispositi f ou ils sont essores pa r une raclette fi xe . 

Tout le petrole recupere au sommet ou au bas du systeme est ensuite pompe 
vers des rese rvoirs d'entreposage. 
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Conside rations importantes 

Comportement anticipe 

Huile legere I Huile de viscosite moyenne I Huile lourde 

Bon I Bon I Pauvre 

Courant maximum Mobilite Rentabilite 

2 noe uds Oui Moyenne 

A vantages lnconvenients 

• Bon rendement dans des mers . e peut eu e utilise sur !es 
pouvanc a li er jusqu'a 3 bas-fonds 

• Certains modeles peuvent • En raison de sa grosseur, 

egalement recupe rer les debris deploiement diffici le en formati on 
• Haut raux de recuperation d'une se rree 

gamme etendue d 'hydroca rbures • Plusieurs modeles repondent ma! 
• Les clispos itifs auto-propu lses sont aux debris qui risquent 

equipes de rese rvo irs cl 'entreposage d'endommage r la courroie 
incegres pour le petrole et pour le • Ces gros systemes requierent 
car bu rant un equipage qualifie 

• Courroie longue dun~e • Complex ite mecanique et 
• Le systeme peut se renclre de fa \'.on entretien difficile 

autonorne sur les I ieux du • Se transporre difficilement 
deve rsement clans !es reg ions iso lees 
et s'a ttaq uer aux fragments isoles • Exige des installations 
de la nappe d,amarrage 

• La grosseur du systeme assure un • Dispendieux a l'achat et 
certain conforr a !'equipage a !'explo itat ion 

Commentaires 

• La capacite du sys teme decroit rapide ment dans des conditions de mer 
superi eures a 3; 

• la plupart des mode les donnent un meille ur rendement a des vitesses 
va riant entre 0,5 et 2,0 noeuds. 

I 
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Directi on du trajet , 

Moteur Roulea u presseur 

Vue laterale Vue frontale 

Figure 9-6 Ecreme1.1 r a courroie poreuse sans fin (deplacemenc vers le hai11 ) 

9.2.6 C ourro ie poreuse sans fin (deplacement vers le haut) 

Mode de fonctionnement 

Le systeme se c.leplace c.lans l' imerface de la nappe . Une pompe a induction 

pennet d 'aspirer l'eau au tra ve rs de la courroie. L'h uile et !es c.lebris fl o ttanrs 

adherent a la courro ie et sont entralnes ve rs le haut du c.lispos itif ou une racle 

detourne les debris vers un bac co ll ecteur. La courroie est essoree et le perro le 
tombe dans un rese rvo ir. Ce rese rvo ir doit erre decharge conrin uell cment a 
mo ins qu' il so it d 'une grosse ur suffi same pour perm ttre un dec hargeme nt 
period ique. La porosire des courro ies peut va ri er en fo nction c.le la viscos ite de 

l'huile a recuperer. 

Considerations importan tes 

Comportement anticipe 

H uile lege re I Hui le de viscos ite moyenne I Huile lourde 

Pauvre I Bon I Bon 

Courant max imum Mobi l ire Rentabi lite 

0. 75 noeud O ui Pauvre 
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Avantages lnconvenients 

• Bon rendement clans des mers pouvant • Ne peur erre uti lise sur les 
aller jusqu'a 3 bas-fo nds 

• Certains modeles peuvent recuperer • Les gros sysremes requierent un 
les debris equipage qualifie 

• Haut raux de recuperation • Complex ite mecan ique 
• Les disposirifs auro-propulses son t • Se cransporte difficilement 

equi pes de reservo irs d 'entreposage clans les reg ions isolees 
integres pour le pe trole er pour le • Enrrer ien diffic ile 
ca rburanr • La courroie de recuperat ion s'use 

• Le sysreme peur se rendre de fat;:o n rap ide menr 
auronome sur les lieux du deversemenr • Oispend ieux a l'achar er 
er s'arraq uer aux fragmenrs·isoles de la a l'explo irar ion 
nappe 

• Bon raux de recuperat ion 
d'hydrocarbures rres visqueux 

• Bons resul ra rs dans une gamme vari ee 
d'hydroca rbures 

_Di recti on du trajet Cable de 
remorquage 
ou barriere 

..,,______ Hui le Plan d'etrave ajustab le 

Figure 9-7. Ecremeur a de<1ersoir (mobile) 

9.2. 7 Sys teme a deversoi r (mobile) 

Mode de fonctionnement 

L'ecremeur est place dans !'embouchure de deux barri eres remorquees en V". 
Le deversoir a immersion reglab le du systeme se deplace clans !'interface de la 
nappe pour separe r les h ydroca rbures de l'ea u. Les hydroca rbures passent 
pa r-dessus le deve rso ir a l'arr ie re du di sposir if er l'eau s'echappe par une bar­
riere sous le rebord. Le petro le esr ensui re pompe en conrinu vers les reservo irs 
d' un chaland. 

I 
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Considerations importantes 

Comportement anticipe 

Huile legere Huile de viscosite moyenne Huile lourde 

Bon Bon Mayen 

Courant maximum Mobilite Rentabilite 

3 noeuds O ui Moyenne 

Avantages lnconvenients 

• Peut fonctionner clans une certaine • Operat ion lirnitee a des mers 
quantite de debris a condit ion que infe ri eu res a 2 
le grillage prorecteur soit nettoye a la • O peration limitee a des 
main regul ieremenr profondeurs de plus d'un merre. 

• Con~u pour la recuperation de • Tres fort pourcenrnge de 
grandes nappes en eau libre , par recuperation d'eau OU d'emulsion 
temps dame eau/pe tro le 

• Grande capaci te de recuperat ion de . ecess ite le dep lo iement de 
grands deversements en zone protegee nav ires d'appui pour remorquer 

• Operation facil e le systeme et ses barrieres de 
• Economique a l'achat er a l'enuet ien confinement 

• Certains modeles ne conriennenr 
ni reservoir de recuperation 

ni pornpe 
• L'ecremeur doit erre accouple a 

un chaland muni de reservoirs 
d'enueposage et de pornpes haute 
performance 

Commentaires 

• Les huiles lege res peuvent passer sous le systeme; 

• les vagues, les lames d 'etrave et les autres mouvements du nav ire peuvent 
reduire le rendement du d ispos itif et sa capacite de recuperation. 



Barriere de 
con finement 

-A.. 

Ill 

---------- . 
Lu1le 

1--11'--~~~~~~~~ 

Eau 

Figure 9-8 . Ecremeur deversoir/ban-iere combines 

9.2.8 Barrage a deve rsoir 

Mode de fonctionnement 

Deux remorqueurs tirent une barriere de confinement dans la nappe a une 
vitesse d'un noeud ou moins. O u encore , la barr iere est fix e er la nappe se 
dep lace avec le courant en d irection du ba rrage a deversoir. Le disposirif de 
recuperat ion occupe la parrie centrale de la barri ere . Les hydrocarbures con­
fines s'echappent par le deverso ir hori:onral er tombent dans une pompe. Les 
hydrocarbures sont ensuite achem ines vers !es rese rvoirs d'entreposage d'un 
chaland par trois pompes hyd rauliques (pour !es fi ns de cet exemple) montees 
sur une plate-forme derri ere la barr iere ou sur la barri ere elle-meme. 

Cons iderations importantes 

Comportement an ticipe 

Huile legere I Huile de viscos ite moyenne I Hui le lourde 

Bon I Bon I Moyen 

Courant max imum Mobilite Rentabi li te 

I noeud Oui Moyenne 

Avantages lnconvenients 

• Accepte la presence de petits debris • O perat ion limiree a des mers 
• Grande vitesse de recupera tion inferieures a 2 
• Suit bien le mouvement des vagues • Exige au moins 1,2 m d'eau 
• Cerrains modeles sonr munis de • Taux de recuperation 

barrieres gonflables. genera lement insa tisfai sant 
• Certains systemes utilisenr des • Deplo iement er recouvrement 

separateurs hui !e/eau difficile 
• Connus pour leur complexi re 

mecanique 

I 
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Commentaires 

• Plusieurs modele sont actuellement disponib les sur le marche, a llanr des 
systemes a un seul nav ire a balayage lateral relie a une seule ba rri ere aux 
dispos iti fs plus petits pour la rec uperation des nappes pres des rivages ou 
dans !es zones portuaires. 

Figure 9-9. Ecremeur ii deversoir ( avec florceurs) 

9.2.9 Systeme a deversoir (avec flotteurs) 

Mode de fonctionnement 

II ex iste plusieurs vari etes d'ec remeurs a deverso ir qui fo nctionnent a peu pres 
tous sur le meme principe. Ces dispositifs rec uperent seulement la surface du 
liquide dans lequel ils flottent. La lame deversante de la nappe passe le deversoir 
er tombe clans une pompe qui la pousse en continu vers des reservoirs de stockage. 

Considerations importances 

Comportement anricipe 

Huile legere I H uile de viscosite moyenne I Huile lourde 

Bon I Bon I Ma yen 

Courant max imum Mobi lite Rentabili te 

< I noeud Non Moyenne 
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Avantages I neon ven ien ts 

• Fonctionne bien sur !es bas-fonds • Operation limitee a des mers de 
• Fonctionne bien J ans des nappes de 0, pa r temps ca lme 

plus de 5 mm • Les plus petits modeles requieren t 
• Bonne recuperation des huiles un min imum de 30 cm d 'eau pour 

legeres , en eau ca lme et denuee de fo nctionner 
debris . i la surface de succion rouche au 

• Facile a manier et a opere r fond , le deversoir pou rrait cesser 
• Economique a l'acha t et a l'entretien <le fo nct ionner, se menre a bercer 

OU J onner des resuJ tatS insatiS-
faisa m s . ' imporce que l genre de debris 
peut reduire l'efficac ite de 
l'ecremeur 

• Les ecremeurs fixes ne se rvenc a 
rien dans !es nappes minces 

• Le pe trole lourd passe diffici le 
me m le rebord du systeme 

• Pre leve trop d 'eau par rapport a 
la quantite d 'h ydrocarbures 
recuperes 

• Les pompes centrifuges st imulent 
la fo rmation d'emulsion huile/eau 
(on peut util ise r d 'aurres types de 
pompes ) I 

Vue en plan 

Flotteur stati o nnaire 

Admission du deversoir 

Sortie de la pompe 

Figure 9-10. Ecremeur a deversoir (a vis helicoidale) 
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9.2.1 O Systeme a deve rsoir (a vis tariere) 

Mode de fonct ionnement 

Ce recupt' rateur utilise un systeme <le deve rso ir simple pour ecrerner la Couche 
d'hydrocarbures . Le systeme est maintenu a la surface de l'eau par des flotteur 
fi xes ou reg lables a di ranee. U ne pompe a vis reversible achemine ensuite les 
hydroca rbures ri'cuperes vers les rese rvo irs d 'enrreposage. La vis est soumise au 
netroyage conrinu d'une roue rac le use ac tionnee par le mouvemenr de la vis 
elle-meme. La rouc racleuse scelle l'ex rrern ite de la vis et donne une pression 
pos itive a la so rt ie de la pompe. 

Considerations importantes 

Comportement ant icipe 

Huile legere I Huile de viscos ite moyenne I Hu ile lourde 

Moyen I Bon I Bo n 

Courant maximum Mobi lite Rentabilite 

2 noeuds Non Moyenne 

Avantages lnconvenients 

• Fonctionne bien sur Jes bas-fonds • O perations limitees a des mers de 
• Pcut s'accommoder auranr des 0 a I pour les petroles lourds et 

hydrocarbu res rres visqueux que des visqucux , et a 0 pour les huiles 
debris de routes sortes , algues, glace, legeres 
copeaux de bo is, etc, en • II est pa rfo is necessa ire de pous-
su pension cl an le petrole. Les ser rn anue llemenr le petrole 
pompes vo lurneuiques a vis ne lourd par-dessus le deve rso ir 
necessitent pas d 'amor~age et ne • La decharge de la pompe peut 
fo rment pas d'emuhons huile/eau cree r une irnportante contre-. e deplo ie facilem enr et s'opere press ion 
avec aisance. Construction robustc 



Poignees (4) 

Filtre a debris 

Rese rvo ir de flottaison 

Hydrocarbures ec remes 

Vue arriere 

Fig11re 9- 1 I . Ecremeur a deversoir (aulO-reglable) 

9.2. 11 Systerne a deversoir (auto-reglable) 

Mode de fo nctionnement 

11 5 

Les dispos itifs a deverso ir sont co rn; us pour ecremer se ulement la couche 
superi eure d'un fluide grace a un sysceme de pompes qui concro lenc la pro­
fo ndeur du deverso ir a !' interface nappe-ea u. La fig ure 9- 11 illusue un modele 
de deve rso ir qui ca le plus profondement lorsque le raux de pompage du systeme 
reduit la quantite de fluid e dans l'ec remeur. 

Considera tions importantes 

Cornportement anticipe 

Huile lege re 
I 

Huile de viscos ite rnoyenne I 
Huile lourde 

Bon I Bon I Pauvre 

Cou rant max imum Mobilite Rentabil ite 

< I noeud Non Bonne 

I 
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Avantages lnconvenients 

• Fonctionne bien sur les bas-fonds • O peration limitee a une mer de 
• Se deploie et s'opere facilemenc en 0 , par temps ca lme 

mode fixe • Les plus petits modeles requ ierenc 
• Construction simple, fac il e un minimum de 30 cm d 'eau pour 

d 'encretien fo nctionner 
• E:conomique a l'achac ec a l'encrecien • Si les boyaux de succ ion ou 

l'ecremeur couchenc le fond, le 
deverso ir berce ec donne des 
resulcacs insaci fai sancs 

• L'hu ile lourde ec les debris 
peuve nc empetrer le deverso ir et 
reduire l'effi cac ice de l'ecremeur 

• Le sysceme pre leve un fo re pour-
cencage d 'eau ca nd is que la 
pompe centrifuge de ce genre 
J 'ecremeur cend a stimu ler la for-
macion d 'emulsions 

• Le soufflet (de caoucchouc) de 
ce rca ins modele se deteriore 
avec le cemps 

Disque fixe 

Palettes ro tatives 

Figure 9- 12 . Ecremetff a deversoir (a vortex) 
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9.2 .12 Systeme a deversoir (a vortex) 

Mode de fo nctionnement 

Les hyd roca rbures concentres par la rota tion d 'une he li ce sous la surface de 
l'eau franchissenr le deverso ir et tombent clans un compartiment de recupera­
tion . L'huile recuperee conrient tres peu d'eau. Les hydroca rbures peuvent etre 
tires du compartiment d'entreposage par un systeme de pompage monre sur le 
bateau-mere OU peu vent etre tra nsferes Sur un chaland d 'entreposage OU un 
autre reservoi r pa r une pompe montee sur l'ecremeur. Ce type d'ecremeur peut 
etre muni d'un deverso ir a debordemenr OU a SOUS-ecoulement. 

Considerations importances 

Comportemen t an ticipe 

Huile legere I Huile de viscosite moyenne I Huile lourde 

Bon I Bon I Moyen 

Courant maximum Mobi lite Rentabil ite 

< I noeud Non Moyenne 

Avantages l nconvenients 

• Lege r, fac ile a deployer et a recuperer • Deploye clans des nappes epa isses, 
• Atti re en un seul point le vo lume les pompes a succ ion limitenr 

d'hydrocarbures reparti sur plusieurs le ra ux de recuperation de l'huile 
metres; particulierement efficace lourde 
lorsqu'utilise clans le confinement • Les pompes exigent une atten-
d' une barriere tion constante pour maintenir le 

• Un des modeles est li vre clans une rappo rt hu ile-eau a des niveaux 
caisse d'expedition qui se suffisamment eleves 
transforme en separateur huile-eau • Les debris en longueur de type 
de bonne d imension fi breux, comme les algues, 

peuvent s'entortiller et bloquer 
le rotor 

• Les vagues et les courants 
peuvent modifi er l'ecoulement 
des hydroca rbures concentres par 
le vortex 

I 
I 

I 
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t Conduit d'aspirat ion 
/ de 1,5cm de diam etre 

/ jusqu 'au camion 

Vue de Face 

Vue de haut 

)

Trous d'adduction 
de 1 il 2 cm 
de diametre 

' Huile 

0 0 0 oOlllJI Eau 

Figure 9- 13. Te1e de l'ecremeur a det>ersoir d'un rernpera1eur-aspirmeur 

9.2.13 Recuperateur-as pirateur (muni d ' une tete a deve rsoir) 

Mode de fonctionnement 

En tcrme pratique, cer ecremeur se compare a un bee de succ ion fl o ttant. Les 
ouvertures d 'aspiration du recuperatcur flortent a !'interface nappe-ea u. Une 
J10 1Tipe aspirantC 1 tn ontee SUf Lill ca mi on OU Ull reservo ir, aspire la COuch e 

d 'hydrocarburcs a la surface de l'ca u c t la transfere J ans un rese rvo ir ou un 
camion-c irerne . O n peur aussi se procure r des sys temes portatifs pour pomper 
la nappe direc temen t da ns des to nneaux. Bien que des bees ri gides so ient 
d isponibles sur le marche, le d isposirif est generalement muni d 'un bee fl ex ible 
po ur mie ux sui vre le mo uve ment des vag ues. Dans des environnements 
cha rges de petro le rres epa is, ii es t possib le d ' utili se r un boya u contr6 le 
manuellement. 

Considerations importances 

Comportement anticipe 

Huile legere I Huile de viscos ite moyenne I Huile lourde 

Bon I Bon I Moyen 

Courant maximum Mobili te Rentab ilite 

< I nocud Non Exce llente 



11 9 

Avantages lncon venients 

• Fonctionne bien sur n ' importe quel • Opera ti on limitee a des mers de 
fonJ, meme les mares peu profondes :ero, par temps ca lme 
du lit toral • Tre ;cnsible au co lmacage 

• Les modeles a inversion de debit • Donne des resulcars insatis-
souffrent le moins Jes co lmacages fai sants clans Jes nappes de 
dC1s a !'accumulation de debris <Smm 

• Haut ca ux J e recuperation dans des • Les nappes sa turees de debris ou 
nappes de >S mm les hui les lourdes res idue ll cs peu-

• Ces systemes po lyva lents peuvent vent endommager le systeme. 
recuperer les huiles Je viscos ite foible 
ou moyenne 

• Systeme non -mecanique, simple a 
utiliser et qu i requiert peu d 'entrctien 

I 
Eau 

Evacuation d'eau 

Figure 9- 14 . Ecremeur h)'clrocyclone 
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9.2.14 H ydrocyclone 

Mode de fonc tionnement 

L'eau et le peuole sonc al imentes cangentiellemenc au compartiment d'ecrernage 
du dispos itif ou ils sonr sournis a l'effet d'un "cyclone". En rai on de son po ids 
superieur, l'eau es t atti ree vers l'ex teri eur du compartiment et s'echappe vers le 
bas. Le petro le est ensuite pompe par le haut J e l'ecremeur ve rs !es reservoirs 
du navire. 

Considerations importances 

Comportement anti cipe 

Huile legere I Huile de viscosite moyenne I Huile lourde 

Pauvre I Pauvre I Pauvre 

Courant maximum Mobilite Rentabi lite 

2 noe uds Ou i Pauvre 

Avantages lnconven ients 

• Peut eu e deploye clans des coura nts • Operat ion limitee a des mers de 
de 2 noeuds :ero, par temps calme 

• Peut eu e adapte a n 'importe que l • Les J ebris peuvent endommager 
navire de ravitaillement Je haute le disposi tif 
mer ou d'a utres types de nav ires • Faible debit et efficacite 
navires de meme tai lle de rec uperation limitee 

• Le dispositif est sensible aux 
lames d'euave du nav ire-hote 

Commentaires 

• Plusieurs essa is Ont demontre la resistance des hydroca rbures a passer la 
sortie rangen tielle; plus encore, l'effet de cyc lone est diffici le a obse rver; 

• la plupart des organisat ions ont abandonne ce type de systeme. 
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Direction du trajet 

.. . . . ~ ·:.. -· · ~-~=--~·=--~- ~--~=--~-=-~:-=-~~ .:-:::-.': ~.: ~:: :"":~::~-:~-: ~ ·.:-_ 
Hu il e/eau · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 

\ ~· · · · ' • ~ fol'\& •• · · • ;&> · ·~, . , .. > . ·.> • .-.£Foo~~P·"'\ j J 

Co urbure d'e t rave Ail ette a ju stab le L'ea u s'ec happe de l'ec remeur 

Reprodu it avec la permission de LPI Co rporation. 

Figure 9- 15. Ecremeur par siibmersion 

9.2 . 15 Systeme par submersion 

M ode de fonctionnement 

Les h ydrocarbures se trouvam sur le trajet de ces recuperateurs soot entralnes a 
l' interi eur du systeme par un plan incline a !'avant. lls sont ensuite retenus a 
l' inte r ieur pa r un vo le t mob il e . Le res te de l'ec re me ur es t occupe par un 

se parateur a fo nd o uven. Des deflecteurs permettent au petrole de s'accu muler 

e t de remonter sur le dessus a lors q ue l'eau s'ech appe par le fond au travers d u 

recuperateur. 

Consideratio ns importantes 

Comportement antic ipe 

Huile legere Huile de viscosite moyenne Huile lourde 

Bo n Bon Moyen 

C ourant maximum M obil ite R entabilite 

2,5 noeuds O ui Bonne 

Avantages 

• A ucune depense d'energie sauf po ur 
la propulsion 

• Le surplus d'ea u s'ech appe 
natu re llement clans le processus 
de recupera ti on 

I neon venien ts 

• Seule l'efficac ite du separateur 
prev ient l'entralnement d 'hui le 
cla ns !'effluent 

• La presence de debris clans 
l'ecremeur peut entra ve r le 
separate ur 

• Le debit e t le raux de recupera­
tion declinenc a mesure q ue 
l'eta t de la mer augmente 
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\_ "' ( ~-
Hydrocarbures ~ 

la surface de l'ei;; /; 

/ ( ( Ecoulement lam1na1re par jets 

Eau stagnante/ : 

Conduite sous pression (effet de jet) 

Figure 9- 16. Ecremwr a jets d' ea LI 

9.2.16 Jets d'ea u 

Mode de fo nctionnement 

Des gicleurs dirigent des jets d'eau le long d'un deversoir incline. La pression 
creee fair monter le niveau de l'eau et entra1ne le petrole flottant a la surface 
par-dessus le deversoir. Derriere le rebord, le petrole est retenu par une barriere 
de confinement, un puits de recuperation ou un autre disposit if du meme 
genre. Le sys teme de jets d'eau n 'est pas considere comme un ecremeur mais 
simplement comme un recuperateur de la nappe. Cependant, lorsque Jes 
hydrocarbures recuperes commencent a epa iss ir clans le ca lme relatif de la zone 
de confinement du sysreme, ii suffit de deployer une serie d 'ec remeurs ou de 
pompes pour s'en debarrasser economiquement. e sysreme est genera lement 
fixe. 

Considerations importantes 

Comportement anticipe 

Huile legere I Huile de viscos ite moyenne I Huile lourde 

Bon I Bon I Bon 

Courant maximum Mobilite Rentabilite 

< I noeud N on Moyenne 

I 

I 



Avantages 

• Accouple a une barriere de 
confinemem, le systeme dispose d'un 
enorme reservoir de recuperat ion 

• Peut an irer vers lui des nappes qui 
sera ient autrement inaccess ibles 

• Les debris de pet ites tai lles 
n'entravenr pas le fonctionnement 
du systeme 

• La clouceur du systeme reta rde la 
formation cl 'emulsions 

• Bonne separa tion eau-petro le 

Sepa rateur 
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lncon venien ts 

• RenJement reduit par grosse mer 
ou dans la houle 

• L'operation des jets d'eau requiert 
beaucoup cl'energie 

• En cas d'a rret du syste me clans les 
:ones arctiques, le dispositif de 
pompage do it etre vide et prmege 
du fro id 

• Vagues cl 'une hauteur max imum 
de 30 a 45 cm 

• Poss ible fo rmat ion d'em ulsions 
Jes huiles 

Com partim ent 
gonfl ab le Direction du deplacem ent 

Fig1.1re 9- 17. Ecremeur a barriere-chalut 
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9. 2. 17 Barriere-chalur 

Mode de fo nctionnement 

Construite cornrne un chalut a pet ites rnailles ou une senne a poche, la barriere­
chalut es t remo rquee dans l'eau derriere ou en tre deux bacea ux. Les huil es 
lourdes, alrerees ou goudronneuses se prennenr dans Jes rnaill es de la barriere­
chalut ou dans la poche de la senne. Lorsqu 'e ll e est ple ine, la poche peut erre 
detachee et re rn placee. Cette rn ethode de recuperation s'applique seulernenr 
aux huil es tres visqueuses ou devenues presque so l ides avec le temps. 

Les modeles les plus sophistiques util isent des barri eres ou des boud ins gon­
fla bles pour rnainten ir le dessus du filer a la surface et pour faire dev ier la nappe 
dans un enclos impermeable et fl ex ible s'apparentant a un rnanche a vent. Le 
nav ire- rn ere n'a plus qu'a ut ilise r ses po rn pes pour aspirer Jes hydrocarbures 
concentres dans le cone et les entreposer dans ses reservoirs. Ce d ispositif res is­
tant et fl ex ib le est genera lernent deploye sur Jes fla ncs d 'un nav ire de travail. 

Considerations importances 

Comportement antic ipe 

Type Hui le legere Huile de viscos ite moyenne Huile lourde 

Senne: Pau vre Pauvre Bon 
Cone: Maye n Maye n Pauvre 

Type Courant maximum Mobili te Rentabilite 

Senne: 2-3 noeuds O ui Bonne 
Cone: 1-1,5 noeud O ui Moyenne 

Avantages lnconvenients 

• Le dispositif de type senne peut • Le type senne est toral emen t 
couvrir une tres grande superfi cie inut il e pour la recuperation des 

• Suit rres bien le mouvement des huiles legeres 
vagues; peut etre dep loye dans des • Le type cone est tota lement 
rners de 1,2 m inutile pour la recuperation des 

• Peut servir d'a uxil ia ire a n 'importe hui les lourdes 
quel type J e nav ire. • N 'importe quel genre de debris 

engorge fac ilernent ces deux 
types de dispos itifs 

• ll faut compeer plusieurs heures 
pour deployer et recouvrer le dis-
pos itif en cone 

• Procede de recuperation discon-
tin u pour les rnodeles de sennes a 
poche 



Figure 9- 18. Ecremrnr ii bancle ii aubes 

9.2 .1 8 Sande a aubes 

Mode de fonctionnement 
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Bassin 
decanteur 

Le disposi[if [ype de bande a aubcs ennalne les hydroca rbures le long d'une 

rampe ascendante grace a l'acr ion d 'au moins qua[re aubes . Les aubes d 'un 

modele en particulier fo nt monter le melange eau-peu o le clans des compart i­

men ts qui s'apparentent a des pointes de ca rte. L'cau s'echappe par des n ous le 

long de la rampe, laissant derriere un melange plus riche en h ydrocarbures. Les 

pointes fluides poussees par les aubes passent par-dessus le rebord de la ra mpe et 

tombent clans un puits de recuperat ion d'o(1 le melange es t tire en continu pa r 

une pompe. Le fond du puits est muni de soupapes a languettes qui pcrmettent 
a l'eau de s'echapper mais non de rcvenir clans le di spos itif. Les aubes d'un 

autre modele font monter le penolc sur la face inferieurc de la rampe. 

I 
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Considerations importances 

Comportement anticipe 

Huile legere Huile de viscos ice moyenne Hu ile lou rde 

Moyen Bon Bon 

Courant maximum Mobilice Rentabilite 

< 1,5 noeud Non Bonne 

Avantages 

• Peur recuperer des huiles rres 
visqueuses 

• Taux de recuperation eleve dans 
les nappes epaisses 

• De construct ion simple er robusre 
• Les ri'res mobi les de cerrains moJeles 

peuvenr ecremer la nappe par-dessus 
une barriere 

Commentaires 

lnconvenients 

• Les debris fibreux peuvent 
facile menr colmater les plaques 
perforees du sysceme 

• Haute re neur en eau clans les 
huil es rres visqueuses recuperees 
par le di sposirif a plaques 
perfo rees 

• Ecremeur de mers ca lmes 

• Oispos irif compatible aux opern ri ons a viressc re lati ve zero; 

• !es mode les a bande sonr moins affecres par la presence de debris. 
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Chapitre I 0 
Les abso rbants 

Pendant les operations de nettoyage des dcversemenrs d'hydroca rbures, les 

absorbants jouent genera lement un ro le auxiliaire, pour nen oyer les plus petits 
vo lumes OU pour eliminer les dern ieres traces d'hui le. Ces produits agissent par 
adsorption (processus par lequel les huiles adherent a la surface de l'absorbant) 
ou a_bsorption (quand les hydrocarbure penerrent clans l'absorbant). 

I.:usage des absorbanrs est generalemenr limite par le deploiemenr d'une main 
d'oeuvre cons iderable requise pour leur epandage et par la quantite de residus 
so l ides qu'il s produisent er qu i s'ajoute aux rravaux de nen oyage . Ces produits 
sont done surtout utilises dans les derniers stages des operations ou pour !'e limi­
nation des irisa rions de perrole dans les cndroirs inaccessibles aux ecremeurs. 
Les ab orbanrs sont aussi employes pour proreger et/ou nenoyer les end roits 
ecologiquement sensibles, comme les :ones de pontes d'oeufs de tortue ou les 
marais, quand les autres merhodes ajouteraiem plutot aux problemes causes par 
la pollution. 

I 0. 1 Matrice de selection des produits abso rbants 

Les produits absorbam s les plus commun peuvem etre classe en rrois cate­
gories: 

• les absorbams de symhese, 

• les absorbams organiques, 

• les absorbam s inorganiques (mineraux) . 

La liste des princ ipaux mareriaux er produits utilises dans chaq ue caregorie er 
leur app licat ion es t presentee au tableau 10-1. Les pluparr des absorbants 
offerr sur le marc he sonr des produits de synrhese tires de la fibre de 
polypropylene. En fonction de !'application qu'on prevoit en faire, plusieurs 
produit absorbants peuvem etre utilises dans une operation de nettoyage; les 
produits facile mem disponibles devraient toujours etre employes les premiers. 
Le tableau 10-2 est consacre a la description des principales techniques d'ut il i­
sat ion des absorbanrs les plus communs. 

La liste des absorbanrs ac tuellement disponib les sur le marche et leurs fo ur­
nisseurs est publiee dans la plus recenre edition du World Catalog of Oi l Spill 
Response Products. Environnement anada a ega lement eprouve un certain 
nombre de ces produits. La liste de ccs guides et eva luations est reproduite a la 
section References de ce manuel. 

I 
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Tableau L0-1 
Matrice de selec tion des prod uits absorbants 

Type Materiaux typiquement utilises Criteres d'utilisation 
d'absorbants 

Synthetique •Mousse ou couches de • Generalement les plus efficaces !absorbent 25 
polyethylene ou fo is leur po ids en hydrocarbures) tres 
polyureth anne oleophiles et hydrophobes 

• Toiles, filets et rubans de • Existent dans une vaste gamme de formes : 
polypropylene cyclindres, feuilles, couvertures, filets, 

• Tissus et band es de nylon pompons, en vrac, etc. 
• Toiles de coton ou polyester • Non biodegra dables bien que la plupart ne 

!chiffon pour pare-brise) soient pas nuisibles a l'environnement 
lproduits inertes) 

• Quantile de petrole absorbee tres visible sur 
les produitS de COUleur blanche OU pale; evitez 
les absorbants fon ces ou noirs 

• Les fo rmes a grande surface sont preferables 
pour I' absorption des huiles Ires visq ueuses 
lex: pompons) 

• La surface de certains produits est traitee 
pour augmenter les caracteristiques 
oleophiles du produit 

• Certains sont reuti lisables 
Organique • Pail le • Absorbent de 5 a 10 fois leur po ids en 

• Tourbe hydrocarbures 
• Sc iure de bois • Biodegradables 
• Fibres de noix de coco • Employes pour absorber les hydrocarbures 

•Plumes de poulets dans les zones eco logiquement sensibles 

· Liege lcomme les mara is) pour proteger la 
vegetation et la faune Sauvage 

• Fibres de cellu lose • Certains de ces produits sont tra ites pour en 
• ~ pong es lbiodegradables) augmenter les caracteristiques oleophiles 
• Epis de mals broyes • La plupa rt de ces produits coulent des qu 'ils 
• Laine sont satu res d'eau 

• Produits qu 'il faut ensuite recu perer, ce qui 
complique le nettoyage 

lnorganique • Perlite • Absorbent de 3 a 6 fois leur poids en 
• Vermiculite hydrocarbures 
• La ine de verre • Relativement Bconomique 
• Cendre volcanique • Oifficile et parfois dangereux a epandre 

• Certa ins coulent et sont irrecuperable s 
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Tableau 10-2 
Techniques d'utilisation des materiaux abso rbants 

Forme Technique a utiliser 

Carres et • Uitlises da ns les zones inaccessibles pour epong er les dernieres traces d'huile; 
lanieres efficacite proportionnelle a la duree de leur contact avec les hydrocarbures. Les 
(couches) couches absorbantes peuvent etre passees a l'essoreuse et litre reutilises 

Rouleaux • Peuvent iitre employes dans les miimes conditions que les tissus ou les lanieres 
avec l'avantage de pouvoir litre coupes ou dee hires a la longueur voulue . 

• Efficacite eprouvee pour la protection des passages, des ponts de navire, des 
espaces de travail ou des espaces non souilles ou fraichement nettoyes; peuvent 
aussi couvrir les espaces utilises comme site d'entreposage temporaire des 
matE!riaux souil1E!s 

• Ces absorbants peuvent iitre roules ensemble et places dans les contenants 
aooroories oour faciliter leur elimination 

Barrieres • Peuvent absorber les hydrocarbures tout en servant de barriere; comme elles sont 
absorbantes depourvues de francs-bards et de jupes, elles ne peuvent iitre utilise es qu 'en eau 

calme 
•A leur meilleure pour !'absorption de couches tres minces ou d'irisation 
• Les hydrocarbures penetrent difficilement dans les materiaux absorbants en 

sachets fortement compresses contenus dans la barriere; ces dispositifs doivent 
done litre tournes et deplaces regulierement dans la nappe pour augmenter leur 
coefficient d'absorption. On obtient generalement de meilleurs resultats en fore ant 
l'huile a l'interieur de la barriere 

• Les barrieres contenant l'absorbant sous forme compacte (type boudin) sont 
generalement meilleures que celles qui cont1ennent des materiaux sous forme plus 
I ache (type popcorn). Les particules mains compactees retiennent trop d'eau et les 
sachets se brisent facilement, compliquant le travai l de nenoyage 

• Peuvent iitre deployees pour emplicher les nappes d'hydrocarbures d'atteindre les 
zones protegees du rivage. Peuvent aussi suivre le deplacement des ecremeurs 
pour absorber les excedents d'huile ou les couches qui auraient pu s'echapper des 
recuperateurs (l'efficacite laisse a desirer pour ce type d'usage) 

• Peuvent litre tirees en U" ou en catenaire derriere un remorqueur pour la 
recuperation des irisations de petrole. On obtient de meilleurs resultats en 
remorquant ces dispositifs en zig -zag ou en cercle qu 'en ligne droite. 

• Les barrieres peuvent ensuite iitre faci lement pliees, roulees et/ou entassees dans 
des sacs de plastique pour litre detruites. 

Porn pons et • Oonnent de meilleurs resultats avec des huiles visqu euses ou alterees 
barriBres a • Peuvent litre employes pour le nettoyage des nappes en eau lib re ou sur le rivag e 
collets • Peuvent litre attaches les uns aux autres pour la recuperation des nappes dans la 

zone intertidale 
• Peuvent servir a €!tancher l'extrE!mite riveraine d'une barriere de confinement, 

particulierement dans les zones de marees sur des fonds rocailleux ou parse mes de 
grosses pierres. 

• Souvent utilises en combinaison a une barrii!re de confinement pour retenir et 
absorber les huiles poussees par le vent, les vagues ou les courants. 

• Les materiaux souilles sont d'abord ramasses dans des sacs de plastiques et 
e1imin8s 

Mat i? riaux • L'usage d'absorbants en vrac n'est pas recomma nde pour la recuperation des 
en vrac nappes en eau libre. DitfE!rents mati!riaux organiques en vrac ant toutefois ete 

utilises avec succes pour la recuperation d'hydrocarbures echoues dans des 
endroits autrement inaccessibles. 
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10.2 Regles genera l es 

Les regles generales qui suivent s'app liquent a taus les types d' absorbants. 

• Les mate riaux absorbants do ivent cont inuer de fl a tter a la surface de 
l'eau pendan t une longue pe riode (i. e. des jours ou des semaines ), meme 
quand ils sont imbibes d'huile ou d'eau. 

• Si la recuperation pose un probleme, ii fa ut s'assurer que les materiaux 
absorbants ne presenteront aucun danger pour l'environnement et seront 
biodegradables . L'usage de mati eres de recuperation en vrac est soumise a 
!'approbat ion prea lable des agences gouvernementales appropri ees. 

• Le choix des materi aux absorbants do it etre soumis aux ex igences du plan 
global d'e limination des residus (vo ir chapitre 15). 

• Les qua lites absorbantes des materiaux se lectionnes do ivent correspondre 
au type d'hydrocarbures deverses et a son degre de vie illissement. 

• Les absorbants sont generalement app liques a la main ou, clans les cas 
d'appl ica tions a grande echelle de matieres en vrac, a !'aide d'un systeme 
de souffleri e. 

• II faut generalement recuperer taus les materiaux absorbants souilles pour 
ev iter que leur presence n 'accentue la po llution causee par les hydrocar­
bures. Ce type de recuperation se fair generalement a la ma in en raison 
des risques d'engorgement que ces materi aux posent pour les ecremeurs. 
Certains ec remeurs a courro ies et les filers s' accommodent cependant de 
ces debri s. 

• L'appl ication d'absorbants feutres est peu fiab le par grands vents en raison 
du poids relati vement fa ible de ces produits (de 50 a 200 g pa r feuill e). II 
se ra preferable d'appliq uer de ux ou trois feui lles a la fo is po ur obtenir une 
meilleure adherence sur la nappe par vents forts. 

• Le ta ux de recuperation des produ its absorbants diminue a mesure que 
l'epaisseur de la nappe diminue. II es t preferable d'utilise r des barrieres 
pour contenir et concentrer la nappe fac ili ta nt a insi la recuperation. 

• L'epandage de produits absorbants sur une nappe contenue par des barrieres 
contribue a e liminer !es vagues e t a empecher l'eclabo ussement des 
hydrocarbures par-dessus la barriere . 

• O n utilise genera lement des sacs ou des barils pour entrepose r les produits 
abso rbants souill es . La qu antite de sacs ou de barils necessai re po ur 
l'entreposage doit etre calculee en fo nction de la quantite de materi aux 
absorbants app liquee et du degre d 'absorption obtenu. Les problemes 
d'entreposage sont accentues par !es risques de combustion spontanee 
que posent les produits imbibes de petro le. 

• Les produits absorbants a la pointe de la techno logie incorporent des 
substances nutriti ves qui acce lerent la biodegradat ion des hydrocarbures. 
Ces produits peuve nt egal ement et re ut il ises po ur le ne ttoyage des 
o iseaux contamines . Consultez le Service canadien de la fau ne avant 
d'entreprendre une operation de sauvetage d'animaux sauvages . 

• Avant d'utiliser des materiaux absorbants, assurez-vous que les installations 
d'e liminat ion que vous prevoyez utili se r rencontrent les ex igences des 
agences de reg lementation appropriees. 



Chapitre 11 
Les systemes de pompage et d'aspiration 

Les modes de transfert peuvent etre classes dans lcs ca tegories su ivantes: 

• les pompes: 

- roratives, 

- a mouvcment alternac if. 

• les syscemes d'aspiracion: 

- con voyeurs pneumatiques, 

- aspirateurs conventionnels, 

- aspirateurs portatifs. 

• !es transporteurs a vis OU a COurro ie, 

• les vehicul es sur roues. 

I I. I Matri ce de selection des systemes de pompage et d'aspiration 

13 1 

La ma trice presenree au tableau 11 - 1 perm et de choisir, a partir d'une I iste de 
[ 5 crite res d'eva luation , le dispositi f le plus approprie a VOS besoins pa rmi 16 
differents sysremes de pompage ou d'aspiration acwe llement disponibles su r le 
marche. Le tableau est accompagne d'u ne eva luation de chacun des systemes. 
Pour ut iliser la marrice, ii suffit de suivre les etapes sui vanres: 

I . deterrnincz d 'abord le type de substance ct/o u de debris a transferer. 
C ho isissez le systeme le plus approprie pour deplacer ce ou ces mare ri -

aux; 

2. en fonct ion des besoins spec ifiques de vocre operation, deterrninez les 
autres criteres dont vou airneri ez reni r compte, par ordre d'importance. 
Fa ires ensuite votre choix parmi les systemes inventories dans la matrice, 
en sui vant un ordre de se lection decroissanr, conservanr toujours les sys­
temes les plus haurs cores parrni ceux qui n 'onr pas ere e lirnines aux 
se lections precedentes, jusqu 'au choix fina l. 

La presentation de la matri ce de se lection sera sui vie d'un exemple pour en 
exp liquer le fo ncci onnement en dera il. Cet exe rnple aura pour but de se lec­
tionner parrni les systernes offerrs dans une reg ion donnee, le dispositif le plus 
appropri e a une opera ti on spec ifique. 

• 
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Tableau 11-1 
Matrice de selection des systemes de pompage et d 'aspiration 

Caracteristiques des systemes de transfert 

Type de 
Tolerance a 
la presence Autres caracteristiques 

tluide de debris ., 
~ " ., = .,, ·-e ·::; ~ 
CT "C 8 

~ 

:.: ·:;: = ~ ... ., ., 
~ ~ ., ., 

" ~ 
., = = = ::; = .c = = 'C 0 

0 0 
~ ·;;; 

l '£ ·~ -~ f .. ., 
~ a; ! . ., . ., ] ~ .E ~ ·= ·=- .. 

~ 1i c. 
Signification des codes 

·;;; 
:~ 

c. ~ 
·~ 

., 
· ~ 0 

., 
·~ ... ., ., ~ .. 

d'evaluation ~ ~ ];:: ., .,, .,, 
- ~ ~ =o ., ., ... 

~ c. 
~ " ·~ ~ = .,, .,, c 

'> » 
~ ]' ~ = " 0 

~ ~ ~ 1 - Le meil leur ., ., .. ' <'.; " .,, ., 
· ~ ., :;:; · ~ ~ 

.,, 
*- a. s 5 - Le pi re t ·c;, g, = " ~ ~ '" g 

.f ~ < ,::; < ., .. " .. .t 0 
I- I- '-' '-' <[ :%: '-' '-' 

Centrifuge 5 1 1 1 4 1 5 1 1 5 4 5 1 1 1 E,J 

A galets 1 4 3 4 3 4 2 3 3 3 3 1 3 3 3 B 

A engrenages 1 4 5 5 2 5 3 4 4 4 4 1 3 4 4 B 

A arbre ii came 1 4 5 5 3 5 3 5 4 4 4 1 4 4 4 B,J 
~ 

A palettes ir- 3 3 5 5 4 3 3 4 4 4 3 2 2 3 3 -
~ A aubes flexibles 2 2 2 4 4 2 3 3 3 1 2 3 2 2 3 F 

A vis tariere 1 5 1 1 2 5 1 2 3 5 5 2 3 3 5 A 
A cavites progressives 1 3 1 3 2 4 1 3 3 1 1 1 4 4 4 B 

Aspirante et foulante 1 3 3 4 4 4 3 4 3 2 2 1 4 3 3 B,D 

A diaphragme 3 2 1 3 3 3 3 1 4 2 2 4 2 1 1 A,C,D 
= Transfer! pneumatique 1 1 1 1 2 2 1 1 3 1 1 5 - 5 5 F,G,I 41 .:!: 

E ~ Camion ii depression 2 1 1 1 2 1 1 1 3 1 2 5 5 5 F,G,I ·~ ~ -
~ ~ 

"'~ Systeme portatif "'= 2 1 1 2 3 3 1 1 3 1 3 5 4 4 4 F,G ... a depression 

i Courroie 1 5 1 1 1 4 1 2 3 1 3 5 3 4 -

~ Vis 2 5 1 2 2 4 1 3 4 1 - 3 5 4 4 -

Vehicules ii roues 1 1 1 1 1 4 1 - 2 - - - - 3 3 G,H,I 
Explica tions des codes de commentaires: 

Al Requiert normalement une source exterieure d'energ ie, ce qui rend le disposit if sur 
pour usage dans un environnement inflammable 

Bl Devra it etre muni d'une soupape de dec harge ii la canalisa tion de so rti e pour evite 
de crever les tuyaux 

Cl Les appareils actionnes ii l 'air ont tendance ii geler dans les temperatures 
inferieu res au point de congelation 

D) Les appare ils munis de clapets ii bill e uses ont tend ance a demarrer plus 
difli ci lement 

El Certains types actionnes ii distance sont con 9us pour etre instal les dans l'ecout il le 
Butterworth d'un bateau citerne 

Fl Peut aussi pamper de I' air ii ba sse pression 
G) Le mode de tran sfert est par charge plut6t qu'en conti nue 
HI Les dechets doivent etre dans des contenants sepa res pour assure r un tran sfert 

efl icace 
11 Se transporte avec son propre element moteur 
J) La force de cisa illement eleve tend ii emulsi fier le melange hui le-eau 
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Exemple 

On vienr de trouver une nappe d' huil e alteree et tres visqueuse clans une region 
marecageuse iso lee. En ra ison de la nature de la reg ion , les seuls moyens de 

transport sont limi tes aux petites embarcat ions a fo nd plat. Tou t pon e a croi re 

qu'une certaine quantite de sab le et/ou de boue restera attachee au petrole pen­
dant !'operation de transferr vers les rese rvoirs de stockage. 

l . Le systeme de rransfert qui convienr le plus aux conditions et a !'em­
place ment de la masse po lluante semble erre la pompe. Bi en qu'i ls 
rei;:oiven r rous le plus haur classemenr, ii fa ut eliminer les convoyeurs 
pneumat iques, les courro ies transporreuses et les vehicul es a roues en rai­
son de leur grosseur er de la diffi culre de transporter ou de ci rculer avec 

ces appa re ils sur ce type de substrat. 

Les pompes les plus indiquees pour les huil es tres visqueuses sont: 

• la pompe a ga lers, 

• la pompe a engrenages, 

• la pompe a arbre a cames, 

• la pompe a vis d'Archimede, 

• la pompe rota ti ve, 

• la pompe a pistons. 

2. En ra ison des difficulres spec ifiques de !'operation , il fa ut donner priorire 
aux systemes qui pourronr le mieux s'adaprer a la presence de sab le er/ou 
de boue clans le pe t ro le pa r opposi ti o n aux systemes plus pu issan ts. 
Panni les pompes se lec tionnees a la premiere etape, deux obtiennenr le 

plus haut classemenr ace chap itre: 

• la pompe a vis d'Archimede, 

• la pompe rotat ive. 

3. La pompe a v is d 'Archimede pourra ro le rer la presence poss ible de 
gravier dans le perrole. La pompe rota ti ve est plus economique a l'achar 
er offre auss i une pu issance accrue s'i l fa ll ai r rransferer le petrole sur une 
cerra ine distance. Vous pourri ez devoir favoriser le sysreme qui sera plus 
fac il ement d isponible au moment de l'achat. 

I 
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I 1.2 Types de systemes de pompage et d'aspiration 

oecharge 

Admission __... 

Figure 11 -1 . Pompe row1ive - centrifuge 

I 1.2. J Les pompes centrifuges 

Mode de fonct ionnement 

Le liquide emre dans la po mpe a u cemre des a ubes d'une ro ue e n grande 
vitesse de rotation. Sous l'effet de la fo rce centrifuge, le liquide acce lere ve rs 
Jes limitcs ex teri eures de la roue. Le liquide passe par le diffuseur avant de sor­
rir par la concluite de refou lemem. La pression generee pa r la pompe provienr 
de l'energie cinet ique produite et transferee par la roue sur le liquide. 

Usages les plus courants 

• Pompage a haut regime de fluidcs non visqueux sur une courte d istance; 

• a limenrer en eau les ra mpes d'epandage de d ispe rsants ou !es lances 
d'i ncendie; 

• inonder la ri ve d'eau de mer pour empecher Jes h ydrocarbu res d'adherer 
au so l; 

• vidanger Jes barils de produits chimiques, de ca rburan t , e tc .; 

• melanger Jes produits desemulsifianrs aux hydroca rbures emulsionnes. 

Avantages lncon venients 

• Petit, leger, faci le a manipu ler • Capac ite de pompage inverse-
• Pompage a haut reg ime de liqu ides a ment proportionnell e au 

faible viscos ite degre de viscos ite du liquidc 
• Economique par rapport a sa OU a !'augmen ta tion de la 

capac ite de pompage contre-press ion 
• G rande simplic ite mecanique (une • Plusieu rs mode les ne sont pas 

seule piece mobile) munis d 'amor~age automat ique 
• Peu sensible aux debris et aux • La fo rce de cisa illemenr imposee 

matieres so l ides en suspension au liquide stimule !'emulsion 
• Fac ile a repa rer sur place des melanges huile/eau 

• Les debris fibreux peuvent 
reduire le rendement de la pompe 



135 

Commentaires 

Leur po ids lege r, leur rendement economique et leur simplic ite d 'operacion 
fo nc des pompes cencrifuges les auxili aires de choix des petits ecremeurs. Ces 
pompes se µrecent cou tefo is ma ins facil ement au transfert de melanges de pecrole 
brut et d'eau en raison de la fo rce de cisa illement qu 'e lles produi sent et qui 
rend a emulsionner l'eau ec le pecro le ec done, a augmenter la viscos ice du 
me lange et a reduire le caux de cransfe rc a des ni veaux diffi c il e a justifi e r 
economiquemenc. 

Admission ________... -- Decharge 

Figure 11-2. Pompe roracive - a gale cs 

11.2.2 Pompes a galets 

Mode de fonct ionnement 

La rota tion d'un element refoul e le liquide vers !es cavices d'un aucre element 
en rotation. es syscemes porten t le nom de pompe vo lumetrique, ce qui signi -
fi e que le taux de pompage est directement ec uniquement relie a la vicesse de 
rocacion . De reli es pompes ne donnent aucun signe de fa tigue meme cl ans !es II 
condit ions de viscosice !es plus ex tremes. Ces pompes devraient cependant 
etre munies de soupape de secur ite pour empecher !es boyaux de fendre sous 
une accumulation possible de pression provoquee par le pompage de liquides 
visqueux a haur regime. Le fluid e remplic la cavi te fo rmee par la fermeture 
etanche des galets le long des paro is interieures de la pompe. La rotation des 
ga lets libere le fluide de la premiere chambre ec le pousse vers la decharge de la 
pompe. Quand la rota tio n e loigne le ga let princ ipal de la paroi, le pecro le 
jusqu 'alors emprisonne dans le corps de la pompe s'echappe vers la sorti e. 

Usages !es plus courants 

• Melange r des agents chimiques desemulsifiants a des emulsions 
visqueuses; 

• pompage de fl uides propres, sans res idus so l ides; 

• pompage d'emulsion visque uses vers un inc inerateur; 

• dosage des dispersants chim iques dans !es rampes d'epandage. 
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Avantages 

• Taux consrant de pompage de 
fluides cres visqueux 

• Conti n ue de pomper malgre de 
fo rtes concre-press ions 

• La distribution par pignons des 
pompes a ga lets leur permet de 
continuer de fonctionner sans 
succ ion pendant plusieurs heures 

Commenta ires 

l nconvenients 

• Taux relativement lent de 
pompage 

• La plu part des modeles ne 
peuvent colerer ni sab le ni debris 
ab rasifs 

• A !'exception des mode les 
util ii isant un sys teme a pignons, 
ces pompes ne devraient 
fo nctionner que pendant de 
courtes periodes a la fois. 

Les pompes a ga lets, aya n t un es pace vide imponam encre !es c lements 
mobiles, sont utiles pour travai ll er avec des ec remeurs et pendant !es opera­
tions de transfert de fl uides visqueux. 
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Admission~ ~ oecharge 

Figure 11 -3. Pompe rocariw - a engrenages 

11.2 .3 Pompes a engrenages 

Mode de fo nctionnement 

Les pompes a engrenages fo nct ionncnt sur le mcme princ ipe que les pompes 
rotati ves a ga lets. Ces Jispos itifs Ont ete coni;:us avec J es niveaux de tolerance 
tres se rres et plusieurs points J e contact Jirect metal sur metal, ce qui les rend 
plus vulnerab les aux particules ou aux mat ieres abrasives solides. La plupart 
des pompes a engrenages sont reversibles. 

Usages les plus courants 

• Melanger des age nts chi mi ques dese mu ls ifi a nts a d es e mul s ions 
visqueuses; 

• pompage de fluides propres, sans residus sol ides; 

• pompage d 'emulsions visq ueuses vers des incinerateurs; 

• dosage J es dispersants chimiques dans Jes ra mpes d'epandage. 

Avantages 

• Taux consta nt de pompage de 
fluides tre visqueux 

• Continue de pomper malgre de 
fortes contre-press ions 

• Le mecanisme tres prec is du systcme 
de distribution par pignons permct 
aux pompes a engrenage de 
continuer Je fonctionner sans 
succ ion pendant plusieurs heures 

Commentaires 

lnconvenients 

• Taux relati vement lent de 
pompage 

• La plupart J es modeles ne 
peuvem rnlerer ni sable ni debris 
abrnsifs 

• La J esynch rnn isation du 
mecanisme pourrait entrainer 
de serieux do mmages apres une 
longue pe rioJ e de 
ftlnct i<>nne ment. 

Les pompes a engrenages sont des o util s Je grande prec isio n qui ne sont 
genera lement employes que dans l'i ndustrie de transformation. O n les utilise 
parfois aussi pour Jes opera tions de nettoyage de deve rsement de peu o le. 

I 
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Admission oecharge 

Figure 11 -4. Pom/Je rotative - a arbres a cames 

I 1.2.4 Pompes a arbres a cames 

Mode de fonctionnement 

Le fo ncrionnement des pompes a arbres a cames est passablement similaire a 
ce lui des po mpes a engrenages; la reg ion de contact entre les engrenages est 
tourefo is beaucoup plus grande dans Jes di sposirifs a a rbres a ca mes. Ces 
apparei ls sont paifairement bien con~us pour le pompage a hau t regime de flui des 
visqueux et propres . Les pompes a arbres a cames ne supporrent aucun abrasif 
soliJe. 

Usages les plus courants 

• Melange r des age nts c himi q ues desemu ls ifiants a des e muls io n s 
visqueuses; 

• pompage de fluides propres, sa ns res idus so l ides; 

• pompage d'emulsions visqueuses vers des incinerateurs; 

• dosage des d ispersants chimiques dans Jes rampes d 'epandage. 

Avantages Inconvenients 

• Taux constant de pompage de fluides • Taux de pompage tres lent 
tres visqueux • La pluparr des modeles ne 

• Continue de pomper ma lgre de peuvent to lerer ni sable ni 
fo rtes contre-pressions debr is abrasifs 

• Le sysreme de distribution par • La desynchronisation Ju 
pignons pe rmer aux pompes a arbres mecanisme pourrait entrainer de 
a cames de continuer de fo ncri onner se rieux dommages apres une 
sans succion pendant plusieurs longue periode de fo ncrionne-
heures menr. 

Com men ta ires 

Les pompes a arbres a cames son t des outils de prec ision qui ne sont generale­
menc employes que clans l'industri e Je transformation. On Jes ut ili se aussi 
parfois pour Jes operations de nenoyage de deversement de petrole. 
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Admission~ ~ Decharge 

Figure I 1-5. Pom pe rotarive - a palettes 

11.2.S Pompes a palettes 

Mode de fonctionnement 

Un ce rtai n nombre d'e lements mecaniques rayonnent a partir d'un rotor cen­
tra l pour fo rmer un con tac t etanche centre la paro i interieure du carter de la 
pompe. Le contact etanche est ma intenu pa r des ressorts. Le fluide qu i rempli 
la chambre de la pompe est dep lace du po int d'entree au point d'ejection par la 
rotat ion a 1800 du rotor central. II n 'y a aucun espace mort clans le mecanisme. 
En rai son des nombreux points de contac t meta l sur meta l, les pompes a 
palettes supportent mal la presence de debris ou de materiaux abrasifs. 

Usages les plus courants 

• Comme auxili aire d 'un ecremeur en eau libre pour le pompage de fluides 
propres et sans debris; 

• vidange de ba rils de produits ch imiques ou de ca rburant; 

• pompage d'ea u de mer vers les rampes d'epandage de dispersant; 

• dosage des dispersants ch imiques dans les ra mpes d'epandage; 

• pamper le petro le er l'eau de c iternes d'entreposage souples ve rs des fosses 
sur le rivage ou vers un incineraceur. 

Avantages lnconvenients 

• Pet ites, compac tes , fac il es a • Ne devrait pas fo nc ri onner a sec 
manipuler et a repare r • Gamme limi tee de grosseurs 

• Pompe aussi bien les 1 iquides de • Tolere mal les sol ides abrasi fs 
fo ible et de fo rte viscosite 

I 
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Figure 11 -6. Pompe rocaci<•e - ic aubes flexibles 

l l.2.6 Pompes a aubes fl ex ibles 

Mode de fo nctionnement 

Un certa in noir1bre d'elements mecaniques rnyonnent a partir d'un ro tor cen ~ 

mi l pour fo rmer un contac t ernnche con tre la paroi interieure du ca rter de la 
pompe. Le contact eranche est maintenu par la deformation des aubes radiales. 
Le fluide qui rempli la chambre de la pompe est deplace du point d'entree au 
point d'ejection par la rotation a 180° de la pompe ceden t aisement sous le 
passage de pa rti cul es sn lides et continuent de fo nc ri onner sans reduction de 
press ion ou du pouvoir de succion. 

Usages Jes plus couran ts 

• Pompage des fluides recuperes par Jes ec remeu rs en eau lihre; 

• vidange de har ils de produits chimiques nu de carburant; 

• pompage d'eau vers Jes rampes d'epandage de dispersant; 

• dosage des dispersanrs chimiques dans le:, ra mpes d'epandage; 

• pomper le petrole er l'eau de c iternes d'entreposage souples ve rs des fosses 
sur le ri vage ou vers un incinerateur. 

Avantages lnconvenients 

• Les aubes flexib les de ces pompes • Ne devrait pas fonctinnner a sec 
faci litent l' auto-amor~age du • Gamme reduire de grosseurs 
dispositif • Les hydrocarbures peuvenr 

• Peut passe r sans difficulte des petites endommager ce rtains types de 
particu les de mati eres sol ides pales fl exibles 

• Petite, compacte, fac ile a manipuler 
et a enrrerenir 

• Excellente capacite de pompage 
d'huiles legeres nu visqueuses 
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Figme 11 -7. Pom/ie rotatiw - a vis d'Archimede 

11.2. 7 Pompes a vis d ' A rchimede 

Mode de fo nctionnement 

141 

Les hyJroca rbures emmagas ines J ans une large rremie arri venr a la \' is par 
wavire. La rota tion J e la vis enrralne le melange huil eux vers !'avant J c la 
pompe er vers un Jisposirif roca cif unique (un lo be racle ur ) qui nenoie la 
rainure de la vis er pousse le fluiJc hors Je la pompe. Ce type de pompe peut 
rransfe rer n'importe quel genre de debris suffi sa mment petit pour s'inse rer 
enrre les sai ll ics de la vis. U n coureau spec ia lemenr amenage au bas de la 
rremie coupe lcs debris fil amenreux pour leur permenre de sui vre le resre Ju 
processus de pompage. La conception de ce type de pompe; sa fa ible viresse de 
rotat ion, l'espace rela rivemenr important enrrc ses pieces mobiles, la vis, le 
carter er le lohc , conrribue a reduire la capac ire d'auro-amor~age er J e succion 
du disposirif. 

Usages les plus courants 
• Pompage des hyJrocarbures alreres ou de mousse de perro le; 
• decharge menr des hydroca rburcs emmagas ines sur J es ba rges de srockage; 
• rra nsfert du conrenu J es fosses d'enrreposage en rcrre ve rs les inci nera­

reurs; 

• rransfe rt ou pompage Je bouillic perrole/glace/ea u. 

Avantages I nconvenients 

• Peur pomper des huiles visqueuses • Pompage ineffi cace de fluides 
ou J es matieres semi -soliJes legers (comme l'eau) a grande 

• 'accommmle fac ilemenr d'a peu press ion de decharge 
pres n'importe quel type de debris • Taux de pompage relarivemenr 

• Action de pompage en douceur qui fa iblc compara ti vemenr a sa 
previenr !'emulsifica tion de l'eau er consommarion en energie 
du perrol e • Ne peur pas de marrer 

• Certa ins mode les peuvenr automariqucment 
fonct ionner a sec pendant des • Faible capacire de succion ct 
heures sans probleme d'asp iratinn 

• Peur aussi servir d'auxiliai re a un • CoC1teux par rapport a sa 
recupern reur a Jeverso1r capacite de prod uction 

• Peur accumuler une forte 
conrre-pression dans les hnya ux 
pendant le rransfert J 'hui lcs 
\' isqueuses 

Commenraires 

Les pompes a vis J 'A rchimede sonr genera lemenr acnonnees par un groupe 
propulseur dicsd /hyJraulique ou un sysrcme d'enrralnemenr similaire. 

I 



142 

Adm ission 

Decharge c 
Stator 

Figure 11-8. Pompe rotaiit•e - ii cavices [Jrogressives 

11.2.8 Pompes a cavites progress ives 

Mode de fon ct ionnement 

La rotation d'un rotor en spirale a l'interieur d'une chambre fixe ou d'un stator 
provoque le dep lacement cont inucl de cavites vers la decharge. Le rotor e t 
constitue d'une spirale ou d'une helice de meta l li,se et poli. La fo rme du stator 
es t identique a !'exception du pas de ses lobes qui est la moitie de ce lui du 
rotor. Le stator est fait de caoutchouc souple et impermeable aux hydrocarbures 
comme le neoprene, le pe rbu nan ou le po lyure thanne. A mesure que les 
hydrocarhures entrent dans la pompe, ils remplissent la cavite la plus pres de 
l'entree du d ispos itif. La rota t ion des lobes specia lement mo ules du roto r 
forme, par contac t ernnche contre le stator, des pe ti ts compa rtimen ts main­
tenant remplis de fluide qui avancent de fa~on progressive et conti nue vers 
l'aut re ex tremitc du cylindre. Ce d isposi tif se caracterise pa r sa douceur de 
pompage qui te nd a prevenir !'emulsi fication de l'eau et du petro le. En fonc­
tion de la grosseur de ses cavites, ce ystcme 'accommode auss i fort bien de 
matieres solides comme des copeaux de hoi s, du gravier et de la glace jusqu'a 
un max imum de deux centimetres de diametre . Le caractere spongieux du sta­
tor permet ega lement a ce type de pompe de transferer sans diffic ulte de fines 
particules de matieres abrasives. 

U sages Jes plus courants 

• Pompage a taux modere de fluides visqueux con tre une forte con tre-pres­
sion ; 

• dechargement de navires ecremeurs; 

• accoup lec aux cond uites d'admiss ion d'u n ec remeur pour pamper du 
petrole, des emulsions ou de la mousse vers les rese rvo irs d 'entreposage; 

• vidange des fosses de produi ts huileux ve rs des camions ou un incinera­
teur; 

• diverses operations de pompage sur un si te de deversement. 
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Avantages lnconvenients 

• Pompage a reg ime constant d'une • Gros e et lou rde, de fo rme bi:arre 
gamme de liquide allant des huiles • Difficile de repa rer la plupart 
lege res a semi -solides J es modeles sur le terrain 

• S'accommode bien de la plupart • Taux de pompage relati vement 
des debris faih le par rapport a la grosseur et 

• Action de pompage en douceur qui a la puissance du disposi tif 
previent !'emulsifi cation de l'eau et . c devrait pas fonctionner a sec 
du petrole (30-45 minutes maximum) 

• Auto-amor~age, bonne capacite de 
succion et de levage 

• Continue de pa mper malgre une 
forte contre-pression 

• Fiable, so l ide, continue de 
fonctionner meme legerement 
endommagee 

Decharge 

Clapet 

d'evacuation ~ ~-----------~ 

Adm ission 

Figure I I -9. Pompeii mo11vement altematif - aspirante et foulante 
( acrionnee mecaniq11ement) 

11 .2.9 Pompes as pirantes et foulantes 

Mode de fonctio nnement 

Le mo uvement du piston ve rs un des cotes du corps de la pompe cree une 
depression dans une chambre et une pression positive dans l'autre. La depres­
sion entralne l'ouverture d'une soupape J'aspirat ion et la fermeture d'une 
soupape de refoulement. La pression entralne l'ouverture de l'autre oupape de 
refoulement et la fermeture de la valve J 'aspira ri on restante. Le deplacement 
du piston vers l'a utre exrremite du corps de la pompe provoque Jes mouve­
ments opposes de routes !es va lves. L'action du piston donne une decharge 
legerement pulsative. Le pisrnn de la pompe esr fait de metal rigide et solide 
sans aucun espace mort et a mouvement meta l sur metal. Bien qu'on utilise 
aussi parfois !es pompes a mouvement simple, c lles sont genera lement moins 
desirables que !es pompes alternati ves en raison de la fo rte pulsation qu'elles 
produisent. 

I 
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Usages les plus courants 

• Dechargement d'emu ls io ns visqueuses des ec re me urs OU des barges 
d'entreposage d'hydroca rbures; 

• injec tion des residus petroli ers dans un inc inerateu r. 

Avan tages l nconvenients 

• Forte pression de pompage de • Ne peur pas fo nctionner a sec 
fluides visq ueux • La plupart des modeles ne 

• S'amorce automatiquement sans rolerent ni roches, ni grav ier, 
difficu lte ra nt que ses va lves ne sonr ni sol ides abrasifs; on peut 
pas usees par des debris abrasifs routefoi trouver des mode les 

corn; us pour pa mper du lair de 
ci ment et de la boue de fo rage 

• Genera lemenr lou rd er 
encombrant 

• La pompe a tendance a SC 

deplace r d'elle-meme er do it 
etre solidemenr ancree au so l 



Decharge 

Diaphragmes 

Adm ission 

Bielle 
de lia ison 
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Figure 11 -10. Pompe a mouvemem alr.emmif - a diaphragmes aspirants er ref oulanrs 
(actionne a /'air) 

11.2 .1 0 Pompes a diaphragmes aspirantes et refoa lantes 

Mode de fonctionnement 

Le mouvement J e la membrane vers un Jes cotes du corps de la pompe cree 
une depression cl ans une chambre et une press ion pos itive dans l'au tre. La 
J epress ion entralne l'ouve rtu re d'une so upape d 'asp iration et la fermeru re 
J'une soupape de refoulemenr. La press ion entraine l'ouve rture de l'autre 
soupape de refoulemenr et la fermeture de la va lve d'aspiration resrante. Le 
deplacement du di ap h rag me ve rs l'a utre exrre mite du corps de la pompe 
provoque Jes mouvements opposes de routes Jes va lves. L'action du diaphragme 
donne une decha rge legere ment pul sative. La po mpe a diaphragme est 
constiruee d'une membrane flexibl e d'elasromere (le diap hrag me) et de 
pl usieurs pieces mobiles disposant chacune d'amplement d 'espace de mouve­
ment. Bien qu'on uti lise auss i pa rfo is Jes pompes a mouvement simple, elles 
sont generalement moins desirables que Jes pompes alternat ives en raison de la 
fo rte pulsation qu 'e ll es produisent. 

Usages les plus frequents 

• Accouplee aux conduites d'aJmission d'un pe tit ecremeur pour pamper 
un fluide vers un site d'entreposage a prox im ice ; 

• pompage de fluid es dans une zone chargee de ga: explos ifs (d ispos itifs 
actionnes a l'ai r); 

• transferr d'eau ou/et de petrole des fosses d'enrreposage en terre ve rs Jes 
incinerateurs. 

I 
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Avantages 

• Peut fonct ionner a sec 
indefiniment 

• S'accommode bien d'une forte 
concentration de particu les fin es 

• Amor~age automatique 
• Pompage en douceur 
• Petit et facile a transporter 
• ~aci le a r<~parer sur le terrain 
• Economique par rapport a leur 

volume superieur de production 
• Les dispos itifs act ionnes a l'a ir sont 

fo ndamenralement sO rs meme 
entoures de mati eres infl ammab les 

Tuyau de 6 - 12 P--

l nconvenients 

• Les diaphrag mes se dechirent 
parfo is pendant les manoeuvres 
de pompage 

• Les materiaux de certai ns 
diaph ragmes ne res istent pas aux 
hui les et aux emulsions 

• Certai ns modeles requ ierent 
!'utilisa tion d'un compresseur a 
a ir independanr 

• L'usure des clapets a bi lie des 
pompes reduir la capac ite du 
systeme de demarrer 
automatiquement 

• Ne peut general ement pas 
fo nctionner centre une forte 
contre-pression 

• L'ac ri on pulsa tive de ce type 
de pompe est incompatib le avec 
plusieurs ecremeurs a deverso ir 

• La pompe a rendance a se 
deplacer d 'e lle- meme a ma ins 
d'etre solidemenr ancree au sol 

separateur 
alr/ liquide 

Attenuateur 
de la pompe 

Pompe compresseur 
a pistons rotatifs 

Figure I J. JI _ Sys reme a depression - Trans/>orteur pneumariqi<e 

1 1.2.11 Sys teme de transfert pneu matique 

Mode de fonction nement 

O n classifie le sys te me de rransfe rt pneumatique parmi les appare ils a depres­
sion malgre la fa iblesse relative de pouvo ir aspiran t produir dans ses comparti· 
ments (c.-a-d. en viron m ins de 25-40 kPa)_ Le ysteme depend done ma ins 

d e sa puissa nce asp iranre q ue d e la fo rce d' un fl o r d' a ir a gra nde vitesse 

(typiquement 250 km/h ) pour entrainer les h ydrocarbures , l'eau et les debris e t 
les ac heminer jusqu'au reservoir collecteur du dispos iri f. Ce type de pompe est 

pratiquement imposs ible a boucher avec des debr is en rai son de la grosseur du 
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boyau d'a limentation ( 15 a 30 cm). Com me le rransfert pneumarique depend 

directement du flor de !'a ir clans le systeme pour fo nctionner, ii fa ut s'assurer 

que le boyau d'a limentation repose toujours lege rement au-dessus de la surface 

du fluide a recuperer et ne se trouve jama is complerement immerge. La d is­

tance qui separe !'o ri fi ce du boyau de la surface determinera la quant ite d 'eau 

qu i sera aspiree . 

Usages !es plus courants 

• Recupera tion des hydrocarbures alteres, des balles de goud rons ou de la 

mousse de perro le sur !es plages ou pres des rivages; 

• aspire !es h uil es visqueuses des ec remeurs, des fosses d'entreposage, des 

zones ceinturees par des ba rrieres ou des sires charges de debris conramines; 

• pour la recuperation de fluicles qu ' il faut aspirer sur une elevation de plus 

de I 0 metres, com me sous un pont OU clans un egout souterrai n ; 

• recupera ti on de materiaux absorbanrs im bibes cl 'huil e; 

• Comme venrilareur pour un inc inerareur porratif. 

Avantages lnconvenients 

• Peut recuperer les huil es de route la • Sysreme gros et lourd 
gamme de viscos ite • Dispenclieux a l'achar OU a la 

• S'accommode d 'a peu pres n'imporre loca tion 
que l rype de debris • Requierr une route en bonne 

• Action de recuperation sans condit ion ou un sol ferme pour 
cisa illement qu i e limine fo nctionner adequatemen t 
pratiquement les risques • Recupere beaucoup d 'eau en 
d 'emulsificat ion de l'eau et du operat ion d 'ecremage 
petrole • Diffi cile a reparer sur le terrain 

• Peur ramasser er decanter cl ans la en cas de bris majeur 
meme opera ti on 

• Peur soule ve r les fluides plus haut 
que n ' imporre quell e aurre pompe 

• Est muni de son propre sysre me de 
transport e t cl 'enrreposage imegre I 
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Fig11re 11 -12 . Sys ceme ii depression - Camion-cicerne ii depression cm crccnc 

11 .2. 12 Camion-citerne a depression (camion vacuum) 

Mode de fonction nement 

Le;, ca mions-c ite rn es a J ep ress ion (ou cam ion vacuum) sont munis d'une 
pompe a vide de forre puissance et J 'un ca isson cylindrique capable de soutenir 
une tres basse prcss ion inte rne (c. -a-J. moins J e 80- 100 kPa). PenJant que la 
pompe fa it le viJe J an;, le ca isson, on place le boyau d'a limcntation de 7,5 a JO 
cm Je Jiametre a quelques centimetres sous la surface J e la nappe J'hyJrocar­
hures a ernncher. Un melange d'eau et J e pctmle est asp ire Jans la c iterne 
collect rice. II est csscntiel pour le hon fo nctionnement Ju systeme de placer 
l'ex tremite du hoya u J'a limentation Jc fa~,m strateg ique. Si l'ex tremite Ju 
hoyau est poussec trap profondement Jan;, la nappc, le d ispos itif ne recuperera 
que J e l'eau. Si cl lc n'cst pas asse2 prnfonJe, le systeme risquc J 'asp irer de !'a ir, 
ce qui Jui fera perJrc une bonne partie Je '" Jepression. O n accoup le souvent 
une tete J'ecremage flonante a l'extremite Ju boyau J 'a limentation du systeme 
de meme qu'un contr6 le Je debit manue l pour faci liter !'operation. 

Usages Jes plus courants 

• Dechargement Je;, residus visqueux a bnrJ J 'un ecremeur OU d'un camion 
J e transfe rt pneumat ique; 

• accoup le a un ecremeur a Jeversoir; 

• ra masse le pctrnle Jes zo nes ce inturees pa r Jes barrieres, J es fosses en 
te rre, Je sacs J 'entreposage soupl e;,, etc.; 

• pour le ua nsptlrt Jes huiles recuperecs vers un site J'elimination eloigne. 



Avantages 

• Genera lemenr d ispo nihles cl ans les 
regions indusrria lisees 

• Peur recuperer des huil es de route la 
gamme de viscos ire 

• Taux de recuperation rap icle de 
couches epa isses de perro le 

• S'accommode d'une va ri ere de per irs 
debris 

• Act ion de recuperation en clouceu r 
qui limire les ri sques d 'emulsifi ca rion 
des fluicles ramasses 

• Es r muni de son propre sysreme 
d 'enrreposage er de rransporr ; prct a 
pa rti r apres le plei n 

Entree d'a ir 
(700 kPa) 
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lnconvenients 

• Sysreme gros er lourcl 
• Colire cher a son proprierai re 
• Ne peut soul eve r un fluid e plus 

de 10 metres 
• Lent a rernhlir le vicle arres 

l'aspirarion acc idenrell e d 'a ir 
cxtCri eur 

• Recurere generalemenr beaucoup 
d 'eau 

• Le deplacemenr d'un camion 
charge vers un si re cl 'enrreposage 
ou J'elimi narion requiert 
generalemenr une route en 
bon ne cond it ion 

• Le taux de recupera ti on d 'une 
nappe pres du rivage se compare 
a un pe tir ecremeur muni de sa 
propre pompe 

Figure 11 -13. Sysceme a depression - sysceme ponacif 

11.2. 13 Systemes portatifs a depression 

Mode de fonctionnemen t 

Les sys te mes a depression porra t ifs o nt des poi nts communs autan t avec le 
sys teme de rra nsfe rr pneum at iquc qu 'avec le ca mion-c ite rne vac uum. La 

press ion negari ve a l' interieur de la mi mie a depress ion se situe a mi -chemin de 
ce ll es des deux aLJtres systemes. Le d ispositif a depress ion porratif peut recupere r 

les fl uides pa r effet cl 'entralne menr de l'ai r ma is ii peur ega lement aspirer une 

co lonne contin ue de liquide jusqu'a une certaine e levati on (de 5 a 6 metres). 
La depression du dispositif illusrre a la fi gure 11 - 13 est obtenue grace au passage 
d\111 e co lo nne J '<l ir sous rress ion par un tube ventur i. D'a ut rcs modeles 

I 
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uti I isenr une pompe a vide pour creer le me me effet. Les deux systemes fonc­
tionnent sensi blemenr de la meme fa~on mais on peut se procurer le dispositif 
a a ir comprime a peu pres parrout sur le marche de loca tion , ce qui elimine la 
necessite d'acheter, d 'entreten ir et de transporter une ge neratrice independante 
pour fa ire fo nctionner la pompe. Un aurre element de reflexion: Jes compresseurs 
a a ir ne requ ierenr aucun de ces filtres enonnes, complexes et encombrants qui 
doivent proteger les prises d'adm iss ion d'autres types de pompes a vide. Une 
fois rempl i, le d ispos itif illume a la fi gure 11 -13 peut etre vidange comme un 
seul lot. Pour d 'autres mode les , le perrole recupere pourra erre achemine vers 

un point d'en treposage en utilisant le fl a t cl'ai r dans le tu be venturi comme 
mode de transport . 

Usages Jes plus cou rants 

• Ramassage des hyclroca rbures sur ou le long des ri vages; 

• auxiliaire de succion sur Lill ecremeur a deve rso ir; 

• dechargement de peti ts ecremeurs; 

• di ve rses tilches de recupera tion d'huiles et de debris autour d' un site de 
deversement perro li er. 

A vantages lnconvenients 

• Certains modeles portatifs sont • Taux de pompage faib le 
suffisamment pe tits pour etre • Vitesse de recupera tion recl uite 
utilises clans des reg ions difficiles par la perte de pression negati ve 
d 'acces • Capacite limitee de pompage 

• Ce systeme pompe Jes fluides avec ve rs des sites d 'entreposage 
douceur et tend a preveni r la a distance 
fo rmat ion d'emulsions 

• Les materi aux recuperes peuvent 
etre entreposes clirectement dans des 
ba rils, des fosses, des camions, etc. 

• Peut pamper des huiles d'une gamme 
etenclue de viscos ite 



Convoyeur 
a courroie 

Figure I 1- 14 . Convoyeiirs 

11.2. 14 Vis et courroies transporteuses 

Mode de fonc tionnement 

I 5 I 

Les sys temes transporteurs se rvent essentie ll emenr a rransferer Jes resid us 
huileux (c.-a-d. les solides), tel qu'i ll usrre a la fig ure l 1-14, avec un transporreur 
a vis d'Archimede et une courroie transporreuse. Ces deux systemes sonc util ises 
beaucoup moins frequemment sur les sites de deverse ment ou l'on tend a 
favoriser les pompes et les dispositifs a depression. II n'en demeure pas moins 
qu'on peut se procurer rapidemenr un bon systeme de convoyeur mecanique sur 
le marche et que de tels apparei ls peuvenr s'averer des auxilia ires importants 
pendant une operation de nettoyage de deversement de petrole. 

Usages les plus courants 

• Pour transfe rer les debris souil les empiles sur le ri vage ve rs des fosses 
d'enrreposage; 

• pour transferer les debris soui lles enrreposes da ns une fo e d'enrreposage 
vers des camions qu i les transporreronr aux sites d'c limination; 

• decharger les debris souilles dans un incinera teur; 

• peut etre opere comme un ecrcmeur a bande. 

I 
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Avancages l nconvenients 

• Peuc traiter Jes huiles alcerees, les • Distance de cransferr genera le-
balles de gnudron ct la mousse de menr cnune (une crentaine de 
peuole metres) 

• Peut transferer des debris de • N'esc pas cnn~u pour le transfe rr 
n'imporre quelle grosseur, fo rmc d'huiles legeres 
et composition • Les huil es visqueuses peuvent . 'a pas tendance a emulsifier le, encrasser le dispositif de mule-
liquides recupe res ment 

• Peut transfe rer le> materi aux • Gros, encombranr , diffi cile a 
recuperes hmi:onrnJement OU installe r et a operer 
,·erricalement • Les trnnsporceurs a Yis peuvcnt 

• De construction simple et cree r des vides dans Jes huiles 
genera lemenr durable tres visqueu:;es 

Commentaires 

Les conH1yeurs peuvenr faciliter les operations de nen oyage de deversement de 
pctrnle en accc leranc le cransferc des matcri aux rfr upercs sur Jes barges ct les 
aucre:, types de navi res aux poinrs de dechargemenr, pe rmetta nr a insi le ur 
rerour rapide sur les li eux de recupera tion . Ces dispositifs peuvent ega lemenr 
rcndre d'imporcants service> aux imcallatiom d'entreposage et d'elimina tion. 

I 1.2.15 Les vehicules sur roues 

Mode de fon ctionnement 

Dans la plupart des operations de netcoyage Je deversement de petro le pres ou 
sur la terre fer mc, lcs huiles et les dchris souilles rccupercs sont cventuc llement 
nchemines par ca mio ns 1 camion~ d ~ ferme, remorqu c~ nu d'autres types Je 
vehicul es sur roues. Bien que l'on ne considere genera lemenr pas ce type de 
Yehicules comme fa isanr parcie d'un systeme de transferc, ils n'en constituent 
pas moins un e lement essenri el de !'ensemble des operations de netcoyage . La 
plan ificat ion d'une operat ion d'interve nrio n devra tenir compte du type de 
routes ct de chcmin> d'acces menant aux lieux de dever;emenr afin d'ohtenir 
les vehicules appropries au terra in . Par exe mple, les camions-citerncs peuvenr 
transporter des quantites enormes d 'cau, d 'huil e et de debris dans des propor­
ti ons di ve rses mais en raison de leur poids considerable, ccs vehicu les peuvem 
d iffic il emenr voyager sur des terra im meubles ou instable> ou sur des routes en 
crop mauva isc condi tion. D'autre part 1 l e~ ho ney#wagon sont telle111ent Jegers 

qu 'ils peuvent affronrer les plages et les pire; chem ins sans diffi culte. Ce type 
de vehicu les fut d 'a ille urs un des c lements de terminants des operat io ns de 
netroyage Ju deve rsement de !'Amoco Cadi:. 
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Usages les plus courants 

• Transporter les fluidcs recuperes vers !es po ints J'entreposagc ou d'e limi ­
narion; 

• transporter !es debris soui ll es (rondins, bra nches, vege tat ion de ro ute 
sorte, J echets, etc.) ve rs !es sites d'e limina tion; 

• transporter la ma in ~J
1

oeuvre er l 'Cquipemcnr au site de nettoy<1ge . 

Avantages l nconvenients 

• Peut general emen t tramporter • Taux limite de transfert: !es plus 
n'importe quel type d'huile, d 'eau , gros cam ions conriennent 8 
J'emulsion ou de debr is soui ll es pe ine 15 metres cubes de charge 
apres recupe ration • Les plus gros vehicules ne 

• Disponible partout peuvent ci rculer que sur une 
• Pieces et centres de reparation ro ute en bonne condition ou 

genera lement faciles d'acces un so l clur 
• La plupart J e ces modes J e • Certa ins types Je vehicul es 

transport sont mun is Je leur comme !es camions a plate-forme 
propre force motr ice et !es camion nettes doiven t 

• Peut auss i scrvir au transport de la transporter !es J echets clans des 
main-d 'oeuvre et de l'equipement conteneurs separes 

I 
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C hapitre 12 
Entreposage temporaire et transport des dechets 

Les mesures d'in te rventio n d'u rge nce conrre !es deve rsements de petro le 

n 'exc luent generalement pas !'ob liga tion d'obten ir !es pennis et aurnrisations 

necessa ires a ce genre d 'opera tion. Des peines st've res sont prevues pour toute 
infraction aux lo is et reg lements en vigueur clans ce doma ine. L'etablissement 
et !' usage de toute installation d'entreposage temporaire doit et re precede de 
l'obtent ion des permis, approbations et licences appropries. 

Une intervention idea le contre un deve rsement de petrole n'aurair pas recours 
a des installat ions tempo rnires d'en treposage : sit6 t recupe res, !es debris et 
residus d'huiles se raient achemines directement ve rs Jes sites d'e limination 
(chapitre 15, Gest ion et eliminat ion des dechets) . La plupart du temps cepen­
dant , le transport immed ia t de rous !es materiaux rec upe res vers Jes sites 
d 'e limination n 'est pas poss ible. II fa ut done constru ire des sites temporaires ou 
utilise r un site ex istant pres de la zone du deve rscmen t pour entreposc r tempo­
rai rement !es res idus recuperes pa r Jes ecremeurs et !es equipes de recuperation 
afi n de maintenir leur rendement a un niveau optimal. Ce chap itre est con­
sacre a la descr iption d'un certain nombre de so lutions aux problemes d'entre­
posage temporaire. Les avantages et inconven ients de chacune de ces solu tions 
seront ensuite presentes pour vous aide r a cho isir la methode qui repondra le 
mieux a vos besoins specifiques . L.'ctablissement et !'usage de route insta ll ation 
d'en treposage te mporaire doi t etre precedee de l'obtention des pennis, appro­

bations et licences appropries. 

12. 1 Le traitement des dec hets er Jes reglements qui s' y rattachent 

L.'entreposage, la manuten tion er !'e liminat ion des dechets sont soum is a des 
lois et reglements federaux, provinciaux et munic ipaux et requie rent !'emission 
de pennis et d'approbations diverses. La gestion des dechets petroli ers fait 
ega lement l'objet de reglements speci fi ques. La conception des plans de traite­
ment et d'entreposage tempora ire des dechets pendan t la phase ini tial e d'une 
intervention contre un deve rsemen t de pctrole do it faire l'obje t d' une discus­
sion prealable avec le personnel des agences de reg lementation concernees. En 
cas de doute, ii fa udra it consulter des special istes de la ques tion. 

Les operations d 'entreposage tempora ire doivent etre entourees de precautions 
specia les pour assurer la securite du pe rsonnel er reduire a leur minimum Jes 
risques d 'event ue ll es poursuites. 

• La partie inferi eure des conrenants d 'entre posage dev rair crre rccouve rte 
d'une matiere synthetique pour servir de couche de confinement secondaire 
en cas de fui te et preven ir la contamination du so l. 

• II faudrait pre lever des echant illons de sol er d'eau autour du site avant et 
apres !'util isat ion des insta llations d 'entreposage tempora ire pour deter­
miner le niveau de con tam inat ion ava nt usage et avo ir un point de com­
paraison pour accomplir !es trnvaux de nertoyage apres usage. 

I 
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• II pourrair erre necessa ire de produire Jes resulrars J e resr , d'invenraires 
er J e manifesrcs J e !'ensemble Jes prnJuirs enrrepnses dans Jes insra ll a­
tion< rcmpnraircs. Au-J ela J c la nece,, ire lega le de renir J e rels regisrres, 
ii s'ag ir J'une prarique souhairnb le Jans la pluparr Jes operations de ce 

genre . 

• II four crnb lir un pe rimerre de securitc aurnu r de ces insralla tions po ur 
pre,·enir les J echargements ill egaux er ,'assurer que !'operation ne nuise a 
pe r~onne . 

Les operariom qui pourraient necess iter J es 1nsra llations J 'enrreposage tempo­
raire a plus long terme J evraient cgalement teni r compte J'avis techniques 

J ans le' J omaincs sui,·<mts: 

• une revi , ion en profonJeur J e route., les lo i, et reglemenrs en vigueur 

Jans ce domaine, 

• l'crnblb,cmenr J e plans J 'entreposagc er J 'c liminamm derailles, 

• l'nhrenrion J e, permi> approprie,. 

12.2 Selection d'un mode d'enrreposage 

Le ra hl eau 12. 1 deem di ferenrs rypes d 'im ra llation> pour l'enrreposage J es 
huil es rccupc rfr s ou des matcriaux cnnramines. Cenc li, re es t accompagnee 
J e deux guide, de se lec tion pour \ 'OLIS a ider a choisir le type J ' insrallarion le 
plus approprie ~1 vos h~soin~ : 

• l'entreposage en mer (Figure 12- 1 ), 

• l'cnrrepnsage , ur la rerrc ferme nu '" '" du ri vagc (Figure 12-2 ). 



Tableau 12.1 
Solutions d 'entreposage 

Type d'entreposage 

Fosse en terre lfosse dans la glace) 
Barrage de terre (bane de neige) 
Systeme pretabrique 
Baril de 55 gallons 
Reservoir a beta ii et conteneur d'occasion 

Reservoir de champs petrolitere 
Reservoir d'entreposage non utilise 
Conteneur roll-o tt 
Camion-citerne 
Camion vacuum au camion de transfer! pneumatique 

Camion a benne basculante 
Camionnette 
Sac de poubelles en plastique au "super sacs" 
Reservoir amovible 
Piscine de matiere plastique 

Barrage pneumatique 
Esta ca des 
Boyaux en plastique 
Navire ecremeur 
Citerne de pant a bard d'un navire d'approvisionnement 

Chaland-citerne 
Citerne sur cha land ponte 
Barge ouverte, barge porte -embarcations au barge-tremie 
Bateau-citerne 
Reservoir souple remorquable 
Plate-forme de forage 

* I = Entreposage initial (quelques jours) 
T = Entreposage temporaire (quelques semaines) 
S = Entreposage semi-permanent (quelques mois) 
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Degre de 
oer11anence • 

I 
I 
1-T 
1-T 
T 

s 
1-S 
T 
T 
1-T 

I 
I (T dans un conteneur) 
1-T 
1-T 
I 

I 
I 
I 
I 
T 

T - S 
T 
T 
s 
T 
T 

La ,,e lecti on d'u n sysrerne d'encrepnsage drnr renir compre du , -olume d'encre­

posage requis ct du rype de rn atiere a enrrepo>er. Le cho ix du sysreme d'entre­

posagc le plu> opproprie do it renir compte de> facreurs sui n mrs: 

• l'emplaccmcnr J e~ in~rn llari nn ~ J'entreposage ; au large ou sur la rerre 

fc rme/prc> du li ttora l, 

• volume J'cnrreposage requis, 

• le rype de matiere a enrreposc r kx: de> hudcs neuve; 11u emubifiees. de; 

hydroca rhures a lrc res ou de l'huil e e r de, dchris comme des absorbanr;, 

dco bouts de ho is, des dechets divers, des rondins, des a lgues, du sable o u 

du gra,·i e r), 

• la Jun~e rclatiYe J'entreposagc (ex: plu ..,ieur .., 1 nur~. plusieurs semaines nu 
pluoieurs mois), 

• la merhodc qui sera finalemenr util isee pour !'e liminatio n (\'oir chapitre 

15). 

I 
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Lieu Volume Type 
d'entreposage d'entreposage Type de materiaux d'entreposage 

;::::, N=av=i,e=d'a=pp=m=vis=ion=ne=me=nt =m u=,ni 
de reservoirs de pont 

Entreposage 
en eau libre 

Faible 
.:S20 ml 

M o yen 
20 · 200 m l 

Important 
?: 200 m l 

Hui le fraiche ou 
emulsion nee 

Hu i le vieillie 

Hui le fraiche ou 
emulsionnee 

Huile vieillie 

Hui le fraiche ou 
emulsion nee 

Huile vieillie 

·Les barges munies de reservoirs 
de pont 

· Les 8crEimeurs 
· Reservoir flexible remorquable 
· Les barges ci ternes 

· Desservir Jes navires mun is de 
reservoirs de pant 

· Les barges munies de reservoirs 
de pant 

· Les barils de 55 gallons 
· Les r0servoirs a b8tai l OU les 

conteneurs d'occasion 
·Les sacs de poubelle en plastique 

et Jes super-sacs 

· Desservir les navires mun is de 
reservoirs de pant 

· Les barges munies de reservoirs 
de pant 

· Les barges citemes 
· Les reservoirs souples remorquables 
· Les ecremeurs 

· Barges ouvertes. ba rges 
porte·embarcation et barges tremie 

·Barges munies de reservoirs de pant 
· Navire d'approvisionnement muni 
de reservoirs de pant 

· Ecremeurs 

· Barges reservoirs 
· Plate-formes de production 
· Navires·cite rn es 
·Barges munies de reservoir de pant 
· Navires d'approvisionnement 

munis de reservoir de pont 
·Reservoi rs sou les remor uables 

·Barges ouvertes, barges porte­
emba rcation et barges tremie 

·Barges munies de reservoi rs de 
pont 

· Navires d'approvisionnement 
mun is de reservoir de pant 

Figure 12-1. Guide de selection /Jour l' emreposage en mer 

Pou r bicn ur il ise r le guide de se lec ti on d 'un mode cl 'entreposage , ii suffit de 
sui vre les inJ ica ti ons suivanres : 

• ii faur d'abord c ho isir le gu ide e n fo nc t io n d e \'en v iron ne menr du 
deversement (en mer ou sur la terre ferme/pres du ri vage); 

• ernblissez ensuite le volume d 'enueposage dont vous aurez besoin ; 

• la prochaine erape consiste a choisi r le type de mare riaux a ent reposer, 
comme pa r exemple: des huil es fraiches ou alterees , avec ou sa ns debris; 

• finalement, clans la co lonne Selec tion d'un mode d'entreposage, choisis­
sez !'opt ion qui repond le mieux a vos beso ins. Les options suggerees sont 

presentees par ord re de priorite approxi mati ve , de la plus importante a la 

moins importance. Le chap it re 12.3 exp lique chac une de ces options. 

Le guide de selec tion pour les deve rsements en mer erablit en premissc que \es 
h ycl roca rbures a recupere r ne conri e nd ront aucun debris. Po ur \es nappes 
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chargees J e J ebri ' ii faud rait plutot urilise r le guiJe J e elect ion pour les 
deversemenrs sur la rerre fe rme/pres du ri vage pour determ iner le mode d'enrre­
posage le plus approprie ace type de besoin ( les debris sa rures de pe rrole 
Jevronr erre achemines vers la core de mutes fa~ons). II faur porter une atten­
tion spec iale !ors Je l'enrreposage de debris organiques, comme les planres ou 

les animaux morrs. La decompos it ion de ces mati eres enrraine la fo rmation 
J 'hydrogene sulfure donr les emanat ions ri squenr d 'e tre conrenues si vous 
utilisez un mode d'enrreposage hermetiquemenr fenne. 

• 
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Site Capacite 
d'entreposage de stocka ge 

Entreposage 
sur la terre 
ferme ou 

pres 
du rivage 

Pe tite capaci te 
!: 20m3 

Capacne 
moyenne 
20 - 200 m3 

Type de materiaux 

Huile fraiche ou 
emulsifiCe 

Huile v ieillie 

Hu1leuJ1:, pe111s, 
lagers (absorbants, 
bnnd1lles, tasses, 
feUtlles) 

Huil eux, gros, 
lourds I billots. 
planchesl 

Sable souillil ou 
grav1er 

Huile fraiche ou 
emuls111ee 

Huileux, petits, 
tegers (absorbants 
brind1lles, tasses, 
feuillesl 

Huileux. gros, 
rourds !br illots, 
planches) 

Sabte souilte ou 
gravier 

Type 
d'entreposage 

• Bani de 200 litres 
• Reservoir de champs piltrolifere 
• Reservoi r amovible 
• Camion vacuum ou camion de 

transfert pneumat1que 
• Cam1on -c1terne 
• Reservoir a b0tai1 et con teneur 

d'occasion 

• Bani de 200 htres 
• Reservoir a betall et conteneur 

d'occas1on 
· Sacs de poubelle en pl as1ique 

ou super sacs 
· Systeme pr91abriqu& 
· Piscine de mat16re plasuque 
• Boyaux en plastique 

• Sacs de pube11e en plastique 
ou super sacs 

• Bar il de 200 lures 
· Reservoir a betail et conteneur 

d'occasion 
• Systeme prelabrique 

· Reservoir a betail et co nteneur 
d 'occasion 

• Systeme prelabrique 
• Camion a benne basculante 
• Barriitre 
· Cam1onnette 

• Baril de 200 litres 
· Reservoir a betail et conteneur 
d'occas1on 

· Sacs de poube!le en plast1que 
ou super sacs 

• Systl!lme prelabnque 
· Barriere 
· Barrage pneuma1ique 

• A9servmr de champs p9trol ifi!re 
• Camion-c1terne 
• Camion vacuum ou camion de 

transfer! pneuma1ique 
• Fosse en t~rre (dans lo glace) 
• Barrage de 1erre (bane de neige) 
• Aitservo1r amov1ble 

• Ailservo1r a b&tail et con teneur 
d'occasion 

• Systeme prl!fabrique 
• Camion vacuum ou camion de 

transfert pneumat1que 
• Fosse en terre (d ans la glacel 
· Barrage de 1erre !bane de neige) 
• P1scine de mati9re ptastique 

- Sacs de poubelle en plastique 
ou super sacs 

• Systl!lme prilfab riquil 
• Reservoir a bl!tail et conteneur 
d'occasion 

• Fosse en terre (dan la glace) 
· Barrage de ierre (bane de neige ) 
· Barrie re 

• Aitservo1r a betail et conteneur 
d 'occasion 

• Systeme prefabr iqu& 
· Camion 8 benne bascu lante 
- Barriere 
• Fosse en terre (dans la glace) 
• Barrage de terre (bane de neige) 

• Sacs de poubelle en plastique 
ou super sacs 

• Systeme prefabrique 
• Reservoi r it b9tail e1 conteneur 

d 'occasion 
• Fosse en terre l dans la glace) 
· Barrage de terre (bane de neige) 
· Barriere 

Fig11re I 2-2. Guide de selection d'tm mode d'emre/>osage stir ren·e/pres du rivage 



Site Capacite 
d'entreposage de stockage 

Entreposage 
sur la terre 
ferme ou 

pres 
du rivage 

Grande 
capaci te 

~ 200 m3 

Type de materia ux 

Huile fraiche au 
emulsifiee 

Huile vieillie 

Huileux, pe!lts, 
legers 
(absorbants, 
brindilles, tasses, 
feuilles) 

Huileux, gros, 
lourds (billets, 
planchesl 

Sable souille 
ou grav1er 

Type 
d'entreposage 

• Chaland-c11erne 
• Bateau-c1terne 
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• Reservoir de champs petrohfere 
• Fosse en terre (dans la glace) 
· Barrage de terre (bane de neige) 

• Barge ouvene, barge pone­
embarca11ons ou barge-1rem1e 

• C1ternes sur chaland-ponte 
• C1terne de pant a bard d'un nav1re 
d'approv1s1onnement 

• Reservoir de champs p0trohfere 
• Fosse en terre (dans la glace) 
• Barrage de terre (bane de neige 

• Sacs de poubelle en plastique 
au super sacs 

• SystEtme pr0fabnque 
• Reservoir a beta1I et conleneur 
doccas1on 

• Fosse en terre (dans ta glace) 
• Barrage de terre (bane de neige) 
• C11erne de pant a bard d'un navire 

d'approVJs1onnemen1 

• Fosse en terre (dans la glace) 
• Barrage de terre (bane de ne1ge) 
• Camion a benne basculante 
• SyslEtme pr0fabnque 
• Barnere 

• Sacs de poubelle en plas!ique 
ou super sacs 

• Systeme prE!fabnque 
• Reservoir a beta1t et conteneur 
d occasion 

• Fosse en terre (dans la glace) 
• Barrage de terre (bane de ne1ge) 
• C1terne de pant a bord d'un nav1re 
d'approv1s1onnemen1 

Figure 12-2. Guide de seleciion d' un mode d'emreposage sur 1erre/pres du rivage 
(s1.1i1e) 

• 
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Volume : 

Usage: 

Equipement 
auxiliaire : 

Avantages: 

lnconvenients: 

Commentaires: 

Volume: 

Usage : 

Equipement 
auxiliaire : 

Avantages: 

lnconvenients: 

Commentaire s: 

12.3 Solutions d'entreposage 
12.3.1 Fosse en terre ou clans la glace 

• Plusieurs mill iers de barils 

• Entreposage de liquides ou de sol id es sur le rivage 
• Pour permettre de separer les hydrocarbures de l'ea u OU 

des solides 

•Pelle retrocaveuse, belier mecaniqu e, pel le chargeuse 
• Doublure de fo sse (doublure synthetique, generalement 

d'un mill imetre d'epa isseu r ou plus, resistant aux 
hydrocarbures ... ex: 1,5 mm de polyethylene haute densite 
OU 5 a 7 cm de d'arqi le) 

• Economique 
• Fac ile a construire 
• Pratique a plusieurs endroits 

•Impossible a transporter 
• Pourrait necessiter l'obtention de permis prealables dans 

certa ines regions 
• Risques de fuites ou que les parois s'effondrent 
• Risques d'attirer les oiseaux 

• La terre excavee peut servir a l 'erection d'un barrage 
•Le sol doit etre bien tasse pour eviter d'endommager la 

doublure 

12.3.2 Barrage en terre ou bane de neige 

• Pl usieurs milli ers de barils 

• Entreposage de liquides ou de solides sur le rivage 
• Pour permettre de separer les hydrocarbures de l'ea u OU 

des solides 

• Pelle retrocaveuse, belier mecan iq ue, pelle chargeuse 
• Doublure de fosse (doublure synthetique, generalement 

d'un millimetre d'epaisseur ou plus, res istant aux 
hydroca rbures ... ex: 1,5 mm de polyethylene haute densite 
OU 5 a 7 cm de d'argile) 

• Economique 
•Facile a constru ire 
• Pratique a plusieurs endroits 

• Impossible a tra nsporter 
• Pourrait necessite r l'obtention de perm is prealables dans 

certaines regions 
• Risques de fuites ou que les parois s'effondrent 
• Risques d'attirer les oiseaux 

•Le trou excave peut servir de nouveau si te d'entreposage 
•D ans la reg ion arctique, on pe ut asperge r la neige d'eau 

pour solidifier le barrage et red uire sa permeabilite 
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12.3.3 Installations prefabriquees 

Volume: • 10 - 1,000 m3 par installation 

Usage: • Entreposage de liquides au de sol id es sur le rivage 
• Pour permettre de separer Jes hydrocarbures de l'eau OU 

des solides 

Equipement • Outils manuels pour !'assemblage sur le terrain 
auxiliaire: 

Avantages • Transportable 
• Peut etre demontee facilement pour entreposage 

lnconvenients: • Requiert une surface uniforme 

Commentaires: •Les installations Jes plus grosses pe uvent etre assemblees 
en 2 jours avec une main-d 'oeuvre non specialisee de 5 
personnes 

12.3.4 Barils de 200 litres (55 gallons) 

Volume: • 200 litres 

Usage: • Entreposage de liquides au de so lides imbibes d'huile 

Equipement • Aucun 
auxiliaire: 

Avantages: • En vente a peu pres n'importe au 
• Economique 
• Transportable 

lnconvenients: • Poid s enorme par rapport au volume d'entreposage 
(800kg/m3) 

Commentaires: • Peut etre installe a bard de n'im porte quel navire pour 
transporter et entreposer Jes materiaux recuperes sur les 
sites de nettoyage eloignes 

12.3.5 Reservoir a betail et conteneur d'occasion 

Volume: • 800 - 8,000 litres par installation 

Usage : • Entreposage de liquides au de solid es 
• Pour permettre de separer les hydrocarbures de l'eau et 

des debris 
Equipement • Outils manuels necessaires pou r I' assemblage des plus 
auxiliaire: gros reservoi rs 
Avantages: • Caut madere 

•Transportable 
• Disponible a peu pres n'importe OU 

lnconven ients: • Difficile a ranger une fois assemble, a mains de pouvoir 
les empiler 

Commentaires: • Les conteneurs d'occasion peuvent etre des caisses de 
poissons, des bennes d'extractions minieres au n'importe 
quel autre genre de conteneu rs etanches que !'on peut se 
procurer facilement dans la region du deversement 

I 
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12.3 .6 Reservoir de champs petrolifere 

Volume: • Plusieurs milliers de metres cubes 

Usage: • L'entreposage de liqu ides 

Equipement • Aucun 
auxi lia ire: 

Avantages: • Donne rapidement un gros volu me d'entreposage 

lnconvenients: • Lourd , systeme generalement diffici le a trouver sur le 
marche 

• Difficile a remettre a neut pour l'entreposage de produits 
prop res 

12.3. 7 Reservo ir d'entreposage non utilise 

Volume : • Jusqu 'a 2,000 metres cubes 

Usage: • L'entreposage de liquides 

Equipement • Pompes et boyaux pour le transfert 
auxil iaire : 

Avantages: • Donne rapidement un gros volu me d'entreposage 

lnconvenients: • Lourd, difficile a trouver sur le marche 
• N'est pas pret a transporter 

Commentaires: • Peut etre a cie l ouvert OU souterrain 

12.3.8 Conteneur ro ll -off 

Volume : • 1-40 metres cubes 

Usage: • Entreposage de dechets solides 

Equ ipement • Utilisation d'une doublu re plastique pour l'entreposage 
auxiliaire: de s liquides 

Avanta ges: • Facilement disponible dans une gamme variee de 
grandeur 

• Facile a transporte r. Peut etre integre a un systeme de 
transport 

lnconvenients: • Lourd et pas tou jours disponible sur le marche 
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12.3.9 Camion-citerne 

Volume: • Jusqu 'a 20 metres cubes 

Usage: • Entreposage des liquides avec une quantite negligeable 
de debris 

Equipement • Aucun 
auxi lia ire: 

Avantages: • Facilement disponible 
•Transportable 
• Peut transpo rter sa charge jusqu'au site d'elimination des 

hydrocarbures 

lnconvenients : •D ifficile a re mettre a neut pou r le transport de matiere 
prop res 

• Dispendieux pour le volume 

12.3. ! 0 Camion vacuum ou camion de transfert pneumatiqu e 

Volume : • Grosse citerne a depression (20 m3) 

Usage: • Entreposage a court terme de liquides et de residus 
huileux solidifies 

• Pour separer les hydrocarbures de l'eau OU des solides 

Equipement • Aucun 
auxi liai re: 

Avantages: • Transportable 
• Source rapide d'entreposage 

lnconvenients: • Peut etre dispendieux 

12.3. 11 Camion a benne basculante 

Volume: • 20 metres cubes (volume moyen) 

Usage: • Entreposage a court terme de debris huileux 

Equipement • Doublure de plastique 
auxiliaire: 

Avantages: •Transportable 
• Disponible partout 
• Peut entreposer une gamme va riee de debris hu ileux I 

lnconvenients: • Peut etre dispend ieux 
• Tendance a la isser couler les liquid es 

Commentaire: •La benne devrai t etre doublee de matiere plastique pour 
preven ir l'ecoulement d'huile 
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Volume: 

Usage: 

Equipement 
auxiliaire: 

Ava ntages: 

lnconven ients: 

Commentaire: 

12.3. 12 Ca mionnette 

• 2 metres cu bes (en mo yenne) 

• Entreposage a court te rme de debris hui leux 

• Doublure de plastique 

• Transportable 
• Facilement disponible 

• Dispend ieux si I' usage est rese rve a l'entreposage plut6t 
qu 'au transport 

• Tendance a laisse r co uler Jes liquides 

• La benne devrait etre doublee de matiere plastique pour 
d'huile prevenir l'ecoulement 

12.3 .13 Sacs de poubelle en plastiq ue ou "supe r~sacs" 

Volume: 

Usage: 

Equ ipement 
auxiliaire: 

Avan tages: 

lnconvenients: 

Commentaire: 

Volume: 

Usage: 

Equipement 
auxi liaire : 

Avantages: 

• Un maximum d'enviro n 200 litres par sac; de 1,400 litres 
pour les super-sacs" 

• Entreposage de debris huileux legers 

• Aucun 

• Economiqu es 
• Legers 
• Disponibles faci lemen 

• Peuvent etre perces fa cilement par des objets (debris) 
pointus 

• Uti lise r surtout Jes sac s a grand re ndement (0,08-0, 1 mm) 
ou renforces 

• Super-sacs : ideals po ur l'entreposage des sediments 
legerement hui leux 

12.3. 14 Reserv oir amovible 

• 1,5- 150 metres cubes 

• Entreposage de liquide 
• Peut servir d'auxiliai re 

le transpo rt de petrole 

• Pompes et boyaux pou 

• Leger 
• Se tra nsporte faci leme 
• Peut etre com pacte po 

s 
a un ca mion pour l 'entreposage et 

r rem plir et vider 

nt sur le site de deve rse ment 
ur facilite r le rangement . " .. 

lnconvenients. Cout eleve pa r unite d entreposag e 

Commentaire: • Certains mode les peuvent etre transportes par hel icoptere 
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12.3. 15 Pisc ines de matiere plastique 

Dimension: • Varie de 3 a 6 metres de diametre et de 1,25 a 1,50 metres 
de hauteur 

Volume: • Jusqu 'a un maximum de 200 metres cubes 

Usage: • Entreposage de liqu ides ou de debris legers sur le rivage 

Equipement • Boyaux et pompes 
auxiliaire: 

Avantages: • Tres economique par volume (2·4$ par 100 litres) 
• Peut etre compactee pour faciliter le rangement 
• Peut etre transportee facileme nt vers le site de 

deversement 

lnconvenients: •Pour entreposage a court terme uniquement. L'huile 
desagrege le plastique 

Commentaire : •II est recommande de doubler la piscine d'une couverture 
robuste, a l'ep reuve des hydrocarbures 

12.3. I 6 Barrage pneumatique 

Volume: • 3 a 10 metres cubes 

Usage: • L'entreposage de liquides satures d'hydrocarbures ou de 
debris huileux, au centre d'une grande cha mbre a ai r 
circulaire 

Equipement • Systeme de soutflerie pour gonfler la barriere pneumatique 
auxiliaire: 

Avantages: • Transportable 
• Requiert peut d'espace de rangement 

lnconvenients: • Une fuite d'air se traduit par la pe rte immediate du contenu 
entrepose 

Commentaire: •On recomma nd e de doubler l'interieu r de la piscine d'un 
materiel robuste et res istant aux hydrocarbures 

12.3. 17 Estacades 

Volume: • Des dizaines de metres cubes 

Usag e: • Entreposage de liqu ides satures d'hydrocarbures ou de 
debris huileux 

Equipement • Pelles 
auxiliaire: 

Avantages: • Peut etre adaptee a la topog rap hie du rivage 
• Disponible n'im po rte ou 
• Economi ue a l'achat 5$ ar ce nt litres q p 

lnconvenients: • Les flotteurs torment plusieurs boudins separes qui 
peuvent laisse r deborder le conte nu entrepose s'i ls sont 
utilises sans tension sur la terre ferme 

Commentaires: •I I faut enterrer les jupes et doubler l'enceinte de 
confinement formee par les barrie res 

• 
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12.3 .1 8 Boyaux de plastique 

Volume: • 150-300 litres 

Usage: • Entreposage de debris huileux legers 

Equipement • Cordage ou thermoscelleuses pour scel ler les extremites 
auxiliaire : 

Avantages: • Leger 
• Rangement compact 
• Economique 
• Se prete bien au processus d'elimination 

lnconvenients: • Une crevaison des boyaux entralne la perte du contenu 
entrepose 

Commentaires: • On coupe un tube de polyvinyle de 60 cm de diametre en 
sections de lm - 1,25m; les deux extremites sont scellees 
pour prevenir les fuites 

12.3.19 Navire ecremeur 

Volume: • Quelques metres cubes 

Usage: • Entreposage initial du petrole de recuperation 

Equipement • Boyaux et pompes pour le transfer! 
auxiliaire: 

Avantages: • Transportable 

lnconvenients: • Dispendieux pour fins d'entreposage 
• Volume limite 

Commentaires: • Ii ne faut utiliser les capacites d'entreposage des 
ecremeurs que temporairement, pour leur permettre de 
retourner le plus rapidement possible aux operations 

12.3.20 Citerne sur un bateau d'approvisionnement 

Volume • 1,5 a 150 metres cubes 

Usage • Systeme amovible qui permet aux ecremeurs d'entreposer 
et de transferer les huiles usees vers la cote pour 
elimination 

Equipement • Re se rvoi rs transportables, fermes pour entreposer les 
auxiliaire liquides ou ouverts pour les debris ou les huiles tres 

alterees 

Avantages • Tres facile a transporter; Peut etre achemine d'un site de 
deversement a l'autre et vers le rivage a une vitesse de 
plus de 10 noeuds 

lnconvenients • La plupart des navires d'approvisionnement ne peuvent 
pas utiliser leurs reservoirs pour entreposer les hui les de 
recuperation 

• La plupart des navires de recuperation ne peuvent pas 
ajouter de poids additionnels a leur superstructure pour 
des raisons de stab ilite 

• Espace restre int sur le pant 
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12.3.2 1 Chaland-cite rne 

Volume: • Plusieurs diza in es de metres cubes 

Usage: • Entreposage de liquides et d'huiles alterees 

Equipement • Remorqueur 
auxiliaire: • Boyaux et pompes pour le transfer! 

Avantages: • Tres grand vo lum e d'entreposa ge 
• Transportable 

lnconvenients: • Prend du te mps a se rendre sur Jes lieux du deversement 
• Dispendieux, surtout a nettoyer et a reparer 
• Difficile a trouver dans Jes regions eloignees 
• Franc·bord trop eleve pour transferer l'huile des petits 

ecremeurs 

Commenta ires: • Probableme nt la mei lleu re option d'entrepasage (lorsque 
disponible) pour les deversements de vo lume moyen ou 
grand 

•Les pompes integrees pourra ient etre endommagees par 
les debris; le recours a des pompes externes pourrait etre 
requis pour le dechargement 

• L'usage de serpentins de chau ffage facilite le pompage 
d'hydrocarbures visqueux 

• Preferable d'uti li ser une barge d'un e ca pac ite de 1,500 a 
3,000 m3 

12.3.22 C iterne sur cha land ponte 

Volume: • 1,5-15 metres cubes 

Usage : • Site d'entreposage en region eloignees, particulierement 
pour les debris contamines 

Equipement • Ne peut se deplac er qu 'a I' aide d'un remorqueu r auquel ii 
auxiliaire: taut aussi fai re ap pel pour des raisons de securite dans 

les zones exposees aux elements 
•Reservoirs portatifs, ferm es pour entreposer les liquides, 

ouvert pour les debris et les huiles tres alterees 

Avantages: • Dn peut en tro uve r dans la majo rite des grands ports 

lnconvenients: •I I pourrait etre impossible d'uti lise r un chaland de rivieres 
en eau libre pour des raisons de pe rmis et de I 
ce rtif ications; les exemptions sont generalement lentes a 
venir 
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12.3.23 Barge ouverte, barge porte-embarcation ou barge-tremie 

Volume: • Plusieurs dizaines de metres cu bes 

Usage: • Installation d'entreposage dans les regions isolees; 
particulierement pour !es debris huileux 

Equipement • Remorqueur requis pour la mobilisation ou le 
auxiliaire: deplacement; peut aussi etre requis, par mesure de 

secur ite , dans les endroits exposes 

Avantages: • Pourraient etre facilement dispon ibles dans !es grands 
ports 

lnconvenients: • II pourrait etre impossible d'utiliser un chaland de rivieres 
en eau libre pour des raisons de permis et de 
certifications; !es exemptions sont generalement lentes a 
ve nir 

Commentaires: • II pourrait etre necessaire de souder !es portes des 
barges-tremies autodechargeuses pour !es empecher 
d'ouvrir ou de couler 

12.3 .24 Navire petrolier 

Volume: • Des milliers de metres cubes 

Usage: • L'entreposage d'huiles lourdes ou liquides 

Equipement • Boyaux et pompes pour le tra nsfer! 
auxiliaire: 

Avantages: • Transportable; grand vo lume d'entreposage 

lnconvenients: • Mode d'entreposage dispend ieux 
• Ne sert generalement pas aux operations de nettoyage de 

deversements de petrole 

Commentaires: • Probablement la meilleure methode d'entreposa ge pour 
les deversements de grands petroliers, notamment pour 
transvider la ca rgaison du bateau naufrage 



12.3.25 Reservoir souple, remor quable (dracone) 

Volume : 

Usage: 

Equipement 
auxiliaire: 

Avantages: 

lnconvenients: 

Commentaires: 

Volume : 

Usage: 

Equipement 
auxiliaire: 

Avantages: 
lnconvenients: 

Commentaires: 

• 2-2,000 metres cubes 

• L'entreposage de liquides hu ileux 

• Navire pou r remorquer le res ervoir 
ansfert • Boyaux et pompes pour le tr 

• Transportable 
• Prend peu d'espace de rang ement 

• Enc ombrant une fois assemb le ii mains de pouvoi r les 
empiler 

•Les reservoirs sou pies sont f ragiles et doivent etre 
remorques ii basse vitesse 

•Les tubes d'entreposage "dra cone" sont plus difficiles ii 
nflables munies de decharger que les barges go 

couvertures amovibles 
• Ce type de reservoir doit etre 

I' accumulation de gaz dange 

12.3 .26 Plate-forme de 

ve ntile pour prevenir 
reux 

fo rage 

• Plusieurs metres cubes de r . 
• Plusieurs diza in es de metres 

eservoir d'entreposage 
cu bes en tant que plate-

forme de produ ction 

• L'entreposage d'huiles liquid es et alterees 
es de l'eau •Separation des hydrocarbur 

• Boyaux de transfe rt 
• Pompes 

• Peut servir ii I' elimination du etrole recu ere 

•Difficile ii obtenir ii la dernier e minute 
• Utile seulement aux operatio ns de recuperation de la 

nappe 

171 
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12.4 Les modes de transport des debris souilles de petrole 

En plu> Je la nfress ite J'enrreposer !es dehns recuperes pendant !es operat ion. 
J c nettoyage d' un dc've rsemem de pcrrole, ii fa ut auss i ;nnger ii transporter ces 
mat ieres Ju si te du deversemem ju;qu' ii l'enJ ro it prc'vu pour leur e lim ination. 
Plusieurs methndes d 'enrreposage sont mobiles er r euvenr sen- ir ii la fo is ii l'en­
t reposage e t au transport des J ehri s recuperes. Le rn hl eau 12.4 . I dec rit 

quelques-uns de ces '\''temes. 

l 2.4.1 Les sysremes d'entreposage ambulants 

Systeme Reference Volume Vitesse 

Camion -citerne 12.3.9 20 metres cubes OU Moderee sur la 
mains route 

Camion vacuum 12.3.10 20 metres cubes OU Moderee sur la 
au de transfert ma ins route 
pneumatique 

Camion a benne 12.3.11 20 metres cubes au Moderee sur la 
basculante mains route 

Camionnette 12.3.12 2 metres cubes OU Moderee sur la 
mains route 

Navire ecremeur 12.3.19 Ouelques metres Vitesse 
cubes maritime lente 

Citerne de pant 12.3.20 1,5 a 150 metres cubes Vitesse 
sur navire maritime lente 
d'approvis ionne-
ment 

Chaland-citerne 12.3.21 Plusieurs dizaines de Vitesse 
metres cubes maritime lente 

Citerne sur 12.3.22 1,5 a 150 metres cubes Vitesse 
chaland a pant maritime 

moderee 

Barge ouverte 12.3.23 Plusieurs dizaines de Vitesse 
metres cubes maritime lente 

Bateau-citerne 12.4.24 Plusieurs mil lie rs de Vitesse 
metres cubes maritime 

rapide 
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12.4. 2 Systeme de transport des debris 

Mode de Volume Usages Vitesse Avantages lnconvenients 
transport 

Camionnettes Line tonne • Les debris • Moderee • Facilement • Requierent 
solides emballes disponibles des routes 
et en vrac d'acces 

Camions a 3-10 • Solides en vrac • Moderee • Economi- • Requierent 
benne tonnes ques, de bonnes 

facilement routes 
disponibles d'acces 

Camions de 3-20 • Debris so lides • Moderee • Economi· • Requierent 
manutention tonnes emballes ou en ques, de bonnes 

vrac facilement routes 
disponibles d'acces 

Cam ions- 5-20 • Liquides qui • Moderee • Economi- • Requierent 
ci ternes (train metres peuvent etre ques, de bonnes 
routier) cubes aspires facilement routes 

disponibles d'acces 

Wagons a 10-30 • Liquides et • Moderee • Pour le • Requierent 
plate-forme et tonnes solides emballes transport des voies 
de par de grands d'acces 
marchandises wagon volumes ferroviaires 
Wagons 10 a 30 • Liqu ides qui • Moderee • Pour le • Requierent 
citernes tonnes peuvent etre transport des voies 

aspires de grands d'acces 
volumes ferroviaires 

Helicopteres i a 3 • Barils, sacs de • Rapide • Acceder • Dispendieux; 
tonnes dechets et aux regions ne volent pas 

d'autres isolees par mauvais 
contena nts du temps 
genre, attaches 
dans un filer de 
transport 

Cargos Plusieurs • Liquides et • Lente • Ac ceder a • Requierent 
milliers solides emballes certaines des quais et 
de tonnes regions des 

isolees; instal lations 
Economi- de 
que pour le chargement 
transport et de 
de grands decharge-
volumes ment I 
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C hapitre 13 

Sauvetage et rehabi litation de la faune 

Les consequences des J eversements Je petrole pour la fa une Sauvage inquietent 

J e pluo en plus le public , les gouvernements et lcs parties impliques J ans ces 

inciJents. II s'ag it J'un domaine d ' inten·emion spec ialise qui fa it l'obje t Je 

p lusie urs regl e me nta tions prov inci ales, fe dera les et inrern a ti o nal es. Au 

CanaJ a, la rcsponsab ilite Je la manutenr ion et Je la rehabilitat ion de la faune 

re leve Je plusieurs organismes feJera ux et pnwinciaux J e reglementa ti on. 

Les deversements J e petrole peuvent avoi r un effe t Jevasrateur sur l'ecosyste me 
marin. Les colonies J 'oiseaux sont particuli erement vulne rab les a la po llution 

par les hydroca rbures. O utre Jes danger> d'ingestion Je quantite morrel le de 

petrolc pendant le lissage Je leur plumage, les oiseaux peuvenr auss i succomber 

a la noyade, a la faim et a l'aba isscment de leur remperature provoque par la 

perte des qualites isorhermiques des plumes endommagees par le pe trole. Les 

plumes er le duvet enduits de perrol e perdent rapide ment leur impermeabilitc 

et leur pouvoir isolanr. 

Le nerroyage et la rehabilitation des oiseaux enduits de petro le sont des ope ra­

tions ex rremement coUteuses en temps er en argent et consti tuent une source 
considerable de stress sur le; animau x affcc tcs. Le taux de survie est ega lement 

bas . 

13.1 L'age nce responsable de la rehabilitation de la faune 

En rant qu'orga nismc habi lete a coord onner ces efforts, le Service canadien de 

la faune a mis sur pied des equipes d 'i ntervention regionales et nat ionales pour 
repondre aux urgences environnemenrnles comme les deversements de perrole. 

Le SCF a des reprcsentanrs au se in de l'equipc reg ionale des interventions 

d'urgence e t parti c ip e etro item e n t a u x e ffo rt s d'autres se r vices 
d ' En vironne ment Ca nada, de la Ga rde cot iere ca nadi enne e t des age nccs 

pro,·incia les de protection de l'en vironnement. 

La captu re et la manutenrion d 'an imaux sauvages requie rent ge nera le me nt 
l'obtention de pennis. A ucune opera ti on de rehabilitation ne peut etre enrre­
prise sans la signatu re prea lable de ces permis. La responsabilite d 'obtenir ces 
penn is releve normalement de l'agence qui sera chargee de la rehabilitation 

mais \'agence pourrair exiger l'appui de la pa rtie responsable du deverse ment. 

13.2 Mesures d'appui au sauvetage de la faune 

La partie responsab lc du deve rsement se verra probabl emenr attribuer l'obli ga· 

tion de fo urnir \es insta llations d 'appui pour effectuer le releve, le sauve tage et 

la rehabi li tatio n des an imaux sauvages affec tes pa r la po lluti on. Le releve 
devrait ctre effec tue en col labora tion avec le programme de reconnai ssance, de 
surve illance e t de reperage de l'equipe TERR (technique d 'eva luatinn et de 

restaurati on des ri ves), afin de reduire au minimum les perturbati ons a la faune 

provoquees par le passage repete des av ions a basse alt itude. 

I 
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La partie responsab le doi r ega lernenr fou rnir !es installa ri ons en vue du sauve­

rage e r de la re h abilita ti o n des ani rn aux v icrirnes du deve rse rnenr. Cerre 

ob liga tion pourrait cornprendre J'acces a des av ions OU pa rti cuJi erement a des 

h elicopre res e r a des bareaux pour effec ru e r !es re lcves, la capr ure er le 

t ra nsport de ces animaux. 

Dans l'evenrualire o c1 ii fa udrair ren ter le n erruyage d'especes vul ncrab les, 

menacees ou en vo ie de dispa riri on , la responsahilire de l'erah lisse rn enr des 

focilires d 'appui er de l'equipemenr pour la rehah ili rarion de ce> oiseaux rel eve 
encore de la partie responsable. 

II faur deploye r rous !es efforts pour renir !es oiseaux a l'ecart des hydrncarbu­

res. Deux strategies onr ere elahorec> pour y parveni r: 

• Effraye r !es oiseaux pour !cs e loigner de la nappe de po llurion sur le 

ri\·age o u en eau libre. L'ur ili sa ri on de techniq ues d 'c ffaro uc he menr 

J onne de bons resul rnrs lorsque !es o isea ux peuvenr rrouver un aur re 

abris dans un sire secondaire ou recourrell[ i1 d'aurres hab ita ts semblab les 

dans la reg ion; 

• l'apparagc avec de gra ndes quanrires de nourrirure fac ilire l'adapra rion ~ 

des sires a lrernarifs er reduir !es risques de conracr avec la masse po ll uall[e. 

L'a pparage er la plu pa rt des autres ac ti v ites de contr6 1e des o isea ux 

requi erenr l'aurnrisarion prea lab le du Service canadien de la faune. 

L'ob ligarion de loger er de nourrir !es mcmbres de l'equ ipe d ' inrerven tion du 

SCF releve ega lement des part ies rcsponsables du deve rse rnenr. Dans l'evenru­
alire o c1 ii fa udrnir avoir rccnurs a des equipes de he nevo les pour la capture, la 

co ll ec re o u la reh abilita t ion des o isea ux , la responsabilite de la log istique 
d 'appui aces equipes releveraierr de la parr ie responsable. 

La preoccupation majeu re de m ute inrervenrion du SCF concerne !'i mpact de 
la po llution sur les o iseaux migrareu rs. Les questions se rnpportant aux popu la­

ti ons d'o iseaux domesriques er aux mammiferes marins rclevent ge nera lemenr 
des aurorires provinc ia les comperentes. A la moind re menace aux pop ul ations 
d'o iseaux do mcstiqu es o u aux h abitats de mamm iferes marins, ca usee par le 

deverse men t, ccs o rganismes feronr probah lernenr appel a leurs equipes d'inrer­
ve ntion et a leurs propres insta llat ions d'urge nce . 

Les mesures d 'i nre rvcntion pour ve nir en a id e aux o iseaux 1 aux mammife res 

marins er aux reptil es, affec res par un de ve rsemenr de perro le, soul even t rouj ours 

de vives emotions. Ces inte rve ntions requi erenr une connaissance approfo ndie 
de ['hab itat, du sty le de vie er de la ph ys io log ie de chacune des espcces menacees. 

La parrie responsable a !'ob ligat ion de deployer routes les mesures pour ven ir 
en aide aux animaux sauvages affecres par le deverseme nc mais ne jo ue ra aucun 

ro le act if dans la reh abi litation de ces animaux. 



C hapitre 14 
Ne ttoyage du littoral 

l77 

La se lection de la methode de nettoyage la plus appropriee a un deversement 
de pe tro le sur le li ttoral depend de plusieu rs facteurs, parmi lesquels: 

• type de substrat, 

• volume d'h ydroca rbures deve rse sur le littora l, 

• penetration du petrole da ns Ja Couche sedimen taire, 

• type d'hydrocarbures (hou les de goudron, concentrat ion localisee d'huile, 
recouvremen t visqueux, etc.), 

• poss ibilite de fa ire circuler des vehicules et de l'equipement lourd sur le 
rivage, 

• fragi lite eco logique ou socio-culturelle du ri vage mazoute, 

• conditions oceanographiques et meteorologiques ambiantes. 

La methode cho isie peut ensui te etre appliquee de plusieurs fa~ons en fa isant 
appel a un equipement va ri e. Ce chap itre est consacre a la description de ces 
differentes options et aux meilleurs moyens de limiter les dommages additionnels 
a l'en vi ronnement causes par I' intrusion !ors des ope rations de nettoyage. 

14.1 Releves cartographiques 

Le programme national de cartograph ie d 'urgence est en place dans chac une 
des 5 regions. Pour plus d'informa tions, consultez le coordonnateur regional des 
urgences environnementales. Les equ ipes d'intervent ion sur le terra in devront 
recevoir chac une une ca rte manuscrite de la reg ion pour les guide r vers !es 
lieux du deversement et pour s'assurer que Jes sites archeolog iques connus ou 
Jes zones ecologiquement fragiles ne seronr pas perrurbes. L'apport des systemes 
d 'i n fo rmat io ns geog raphi ques (G JS ) est genera lement bienvenu dans une 
operation d'envergure , paniculierement si leurs rense ignemenrs onr ere co lliges 
pour les operat ions cl 'urgence. Leur emploi pennet de superpose r des re leves 
anrerieurs ou de loca lise r cl ifferentes contraintes donr ii se rait diffic ile de tenir 
compte sur une seule ca rte . 

I 
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14.2 Les contraintes d ' une operation de nettoyage sur le littoral 

Le plan d'urgence e labore dans une reg ion affeccee pm un deve rsement de 
pe tro le devrait perme ttre d ' idenrifier rapidement les zones ecologiquement 
frag ile> ou les autres con traintes susceptible> d 'affecter les travaux de nenoyage 
du ri vage ou les modes de transports ucili,es pou r s'y rendre. Les restrictions 
spec ifiques aux modes de transports cc aux fo rma lices d 'acces aux operations 
de nettoyage sur le rivage sont prescntl'es au chap itrc 2.6. Tous les travaux de 
ce tte nature, meme !'eva luation des dnmmagcs c auses par le deve rse me nt, 

devronr etre accomplis dans les limites de temps autorisees ou confonnement 
aux exemptions qui auront ere acco rdees. 

14.3 Evaluation 

La meilleure fa~on de limiter les discussions sur l'etablissement d 'une methode 
d'intervention suite a un deve rsemenr de pecrole consisce a ecablir un consensus 
de mutes les personnes interessees sur les quelques elements sui vants: 

• vo lume et caraccerisciques des hydrocarbures deverses sur le ri vage , 

• inreraccion anticipee entre la nappe po lluance ec son environnemenc , 

• caraccerisciques geologiques ec ecologiques des ri vages affecces . 

La cac he d'eva luer l'ecendue des dommages au lircoral causes pa r la nappe 
po lluance rev ien r a un gro upe mulci -di sci plinaire appele TERR (technique 
d'eva luari on e r de res tauratinn des rives, cnnnu sous l'ac ro n ym e anglais 

SCAT). Une equipe type comprend un geomorpho logue spec ialise en deverse­
ment de petrnlc, un eco log isre, un arc heologue, des represenrants d'agence 
gouve rnemenra les et la partie responsa ble. Cette equipe visite routes les :ones 
ri veraines susceptibles d'avo ir ete po lluees par le deve rsement et remplit le 
fo rmulaire : Sommaire du mazoutage de> rives, illustre a la fi gu re 14- 1. Ces 
fo rmul a ires peuve nt e nsuit e etre utili ses par l' ERIPE (equipe reg io n a le 
d'intervention pour la protection de l'envimnnement) et par !es autres groupes 
de planificacion , en vue de l'etablissement d'un plan deta ille de nettoyage du 
littoral. Ce fo nnulaire a ete conc;:u en foncrion des ri vages rocailleux typiques 
de la cote oues t du continent nord -a merica in . Certains des codes et definitions 
presences a la figure 14- 1 sont utilises clans le but d' uni fo rmiser les info rmations 
recueill ies par !es di fferentes equipes d 'eva luation. La liste des experts consultes 
pourra comprcndre un geomorphologue specialise en hydrocarbures (un geologue 
spec ialise dans le domaine et/ou un specialisre des dcversements de pe trole), un 
biolog iste spec ialise en :one intertida le ou un archeologue. Les sites dont la 
valeur cu lcurelle pourrait faire l'objet d'un interet special pourraient necessiter 
une etude archeologique plus approfondie. II en va de meme pour les fo rmations 
geologiques d'importance le long de la plage, qui devra ient etre representees 
sur une esquisse loca lisant les depots huileux les plus mena~ants. Le rapport de 
cette eva luat ion peut e tre signe par les rep resentants de toutes !es parties 
impliquees. Si !es parties deva ient s'entcndre a cc tte etape sur un plan commun 
d'intervention, ii faudraic en faire rapport au releve. 
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Tableau 14-1 
Codes d' identification du Sommaire du mazoutage des rives 

Codes Definition 

Largeur de la nappe 
Large > 6 m de largeur 
ry!oyenne > de 3 ma ., de 6 m 
Etroite > de 0,5 m a ., de 3 m 
Tres etroite S 0,5 m wide 

Distribution 
c Continue 91- 100% 
I lnterrompue 51-90% 
F Fragmentee 11-50% 
s Sporadique 1-10% 
TR Tra ce < 1% 

Epaisseur 
PO Accumulation Consiste generalement en concentration 

d'huiles fraiches ou de mousse 
d'hydrocarbures de > 1,0 cm d'epaisseur 

CV Couvert >0, 1 a s l,O cm d'epaisseur d'hydrocarbures 
sur des sediments granuleux et dans les 
crevasses 

co Couche >0,01 a so. 1 cm d'epaisseur d'hydrocarbures 
sur des sediments granuleux que l'on peut 
faci lement gratter avec les angles 

TA Tac hes S0,01 cm d'epa isseur d'hydrocarbures sur 
des sediments granuleux qui s'enlevent 
difficilement 

FL Film Film ou miroitement transparent ou 
transluc ide ou irisation 

Susbstrat/Matieres formant le 
rivage 

R Affleurement rocheux 
B Blocs > 250 mm de diametre 
GA Ga lets 60 - 250 mm de diametre 
c Cailloux 4 - 60 mm de diametre 
G Granules 2 - 4 mm de diametre 
s Sable 0,05 - 2 mm de diametre 
v Vase < 0,05 mm de diametre 
AW Murs de protection lmpermeables 
AR Moellons ou structure Permeable 

betonnee ouverte 
AP Pilotis 
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14.4 Util isat ion de l'a rbre de decision 

II est preferab le d'ernblir d'abord un comensus pa nn i les principa les agences de 
su rvei llance sur le caractere geomnrphologique du rivage et !es carac teristiques 
de la nappe po lluan te. Une fo is cc consensus etah li, ii fa ut dern arrer le processus 
qui conduira a l'etablissemem de I" rnethmle de traitement la plus appropriee 
au deve rsernent. Pluoieur> arbres de decision (les figures 14-2 a 14-5) Ont ere 
con\'.US pour fac il itc r la se lec t ion de la meilleure rnethode de nettoyage. La 
figu re 14-2 erabli t d'abord le type de substrat et le degre de contaminat ion des 
reg ions affec tees, ce qui perme t de proceder ensu ite aux arbres de dec ision des 
3 figures suivantes {figu res 14-3, 14-4. 14-5). Ces tro is guides pe rrnettent a l'u­
ti lisateur de choisir une ou plusicurs tech n iques de netroyage en cornrn en\'.a n t 
pa r la technique la plus appropriee au deversernent specifique. Si cette pre­
miere tech111que dcvait etre aba ndonnee pour des ra 1sons de disponibi lite 
d'equipement ou d 'acccs au rivagc, ii faudrait a lors choi;ir la suivante. 

Peut -on 
Utiliser 1a 

en lever les 
methode de 

sediments 
du rivage 

nettoyage 
presentee a la 

sans 
figure 14-3 

provoquer 
1'0rosion de 

Volume de la plage7 
contamina-
ti on 

Utiliser la 
methode de 
nettoyage 
presentee a la 
figure 14-4 

Roche rs 
Falaise Utiliser la 
rocheuse methode 
Replat de nettoyage 
structural presentee a la 
Structures figure 14 -S 
artificielles 

Ehminat1on 
naturelle vegetation 

Ancn~e au sol OU mazoutee Fauchage 
OU 

BrUlage 

Elimination 
naturelle 

OU 

Raf!1assage a la 
main 

Fig11re 14-2. G11icle d ' interpr~wrion de l'arbre de decision s11r le neiwyage d11 rivage 
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Facilite decirculer 

1 Lamach1nene 
roulant surdes 
pneuspeut·elle 
c1rculer sur la 
plage 

Type de 
substrat 

Sable 

Grav1er 

Vase 

Ca1lloux 

Banc de 

Sable 

Grav1er 

Vase 

Ca1llou)( 

U11t1ser un excavateur a benne 
trainante, ou une n1ve!eusc 
hydrauliqueou laisser /l la nature 

Profondeur 
de 

!'infiltration 
du petrole 

Moins 
de2cm 

Plus de 
2cm 

Mo ins 
de20cm 

Plus 
de20cm 

Nes'applique 
pas 

Mo ins 
de20cm 

Plus de 
20cm 

Method• de 
nenoyage par Acces 

ordre de preference 

Combma1son N1veleuse et 
decapeuse auto-chargeuse 

Decapeuse auto-chargeuse 
Combina1son rnveleuse et tractem 
pelle (a pneusl 

De<:apeuse au10-chargeuse 
Tracteur·pelle !a pneus) 

l'equ1pement 
Combina1son belier m(!canique et lourda-HI 
tracteur-pelle (a pneus) accesala 

plage ou 
Tracteur pelle (a pneusJ doit-on 

o"' 
unevo1e 

Combma1son belier mecamque et d'acces? 
tracteur-pelle !a pneusl 

Retrocaveuse 

Tracteur-pelle l a pneus) 

Tracteur pel1e lachen1Ues) 

Combina1son belier mecanique et 
1rac1eur-pelle !achemlles) 

Combina1son belier m6camque et 
tracteur-pelle !achemllcsl 

Tracteur-pelle (a chenille) 

Figme l .f-3. Pr~m1er arbre de dt!c1'1r111 sur le ne1w:1age d11 nmge 

serect1onnez 
lameilleure 
m(!thode 



3. La nappe de pollution 
peut-elle i!tre laissee 
sur la plage ou pres du 
rivage sans causer plus 
de problemes a 
l'environnement? 

4. Peu t-on 
di!barrasser 
le substrat 
du mazout 
en le lavant 
a t'eau 

Qui 

Qui 

Type de substrat 

Sable 
Oll 

gravier 

Cailloux 

Vase 

Qui 

Non 

Qui 

Plage 
1egerement 
con taminee 

Contamination 
moyenne 
a forte 
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Methode de nettoyage 
par ordre de preference 

Recuperation manuelle 
Camion a depression 
Fosse de recuperation et 
pompage/aspiration 

Recuperation manuelle 
Nettoyeur de plage 

Recuperation manuelle 
Tracteur/dessoucheuse a 
griffe 

Elimination naturelle 
Biorestauration 
Disqueuse 

Produits chimiques 
Jets a basse pression 
Biarestaurat ion 
Nettoyage ii l'eau chaude 

Produits chimiques 
Jets a basse pression 
Biorestauration 
Nettoyage a l'eau chaude 
Belier mecanique 

Elimination naturelle 

Jets a basse pression 

Nettoyage a l'eau 
chaude 

Recuperation manuelle 

Figure 14-4. Deuxieme arbre de decision siir le 11e1wyage du rivage 

I 
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Types de rivage 

Bloc rocheux 
Falaise rocheuse 
Plate-forme 
rocheuse 
Constructions 
diverses 

1. Le rivage est-ii 
balaye pa r des 
vagues Non 
vigoureuses 

Envisager 
l'E!limination 
naturelle 

2. Le mazout 
adhere-t-il 
au 
substrat? 

3. le substrat 
sert-il 
d'habitat a 
des especes 
animales? 
Y trouve-t-on 
aussi des 
algues? 

Type de 
co ntamination 

Grande 

Balles de 
goudron dans 
le substrat 

Cleanup Techn iques in 
Order of Preference 

Jets a basse pression 

Raclage a la mai n 

Nettoyage a l'eau 
chaude 

Jet a haute pression 

Jets de vapeur 

Sablage 

Raclage manuel 

Camion a depress ion 

Absorbants 

Absorbants 

Jets a basse pression 

Absorbants 

Recuperation natu relle 

Figure I 4-5 Troisieme arbre de decision sur le nercoyage du rivage 

Utilise: le tab leau 14-2 pour de termi ne r la methode de nettoyage la plus appro­

priee aux reg ions ecologiquernent frag il es. 
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Tableau 14-2 
Methodes de nettoyage pour !es regions ecologiquement fragiles 

Type Method e de nenoyage 

d'habitat Souhaitable Viable Non recomma nde:e Aeviter 
Marais • Barriere et • Dispersants • Fauchage • BrOlage 

ecremage chimique s • Jets a haute 
• Jets a basse • Absorbants pression 

pression • Biorestauration • Elimination 
• Ecoulement manuelle 
~ecanique • Produits 

• El imination precipitants 
na tu relle • Enlevement du 

substrat 
Vase de la •El imination • Elimination • Enlevement du • Produits 
zone naturelle manuelle substrat precipitants 
intertidale • Aspiration/ 

pomp age 
Pl age •Elimination • Barri ere et • Jets a haute • BrOlage 
rocheuse naturelle ecremage press ion • Produits 
de la zone • Jets a basse • Aspirati on/ prec ipitants 
intertidale, pression pompage 
banes de • Absorbants 
va rech • Fauchage 

• Dlspersants 
chimiques 

Lits de • Jets a basse • Jets a basse • Elimination • Produits 
zostere en press ion pression manuelle precipitants 
zone • Biorestauration • Biorestauration • Absorbants • Enlevement du 
intertidale • Dispersants • Dispersants substrat 

chimique s chimiques • Jets a haute 
pression 

• Aspiration/ 
pompage 

• Fauchage 
Forets de • Barriere et • Absorbants • Jets a haute • BrO lage 
ma ngrove* ecremage • Elimination pression • Produits 

• Jets a basse naturelle precipitants 
pression • Elimination • Enlevement du 

• Ecou lement manuelle substrat 
mecanique • Aspirat ion/ 

pompage 
• Dispersants 

chimiques 

Lagune • Barriere et • Elimination • Dispersants • BrOlage 
corallienne* ~cremage manuelle chimiques • Produits 

• Elimination • Absorbants precipitants 
naturelle 

• Aspiration/ 
pompage 

Rec if • Elimination • Dispersants • Absorbants • BrOlage 
corallien* naturelle chimiques • Produits 

• Jets a basse prec ipitants 
pression I 

• Aspiration/ 
pompage 

* : Etra nger au Canada. Est presente pour fin de reference seulement 
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Les quatre ca tegories d'eva luation dont ii est fa ir men tion au tableau 14-2 ont 
ete etablies apres examen des do mmages potenti els a l'environnement causes 
par le deve rse ment ini t ia l d'hydroca rbures, !es me thodes de nettoyage sub­
sequen tes e t le vo lum e res id ue! de po ll uti on apres nettoyage. Voic i une 

explication de chacune de ces ca tegories: 

• souhaitable ; qui cause ra le mo ins de dommages a l'envi ronnement , 

• viable; methode pra tique mais qui risque d 'avoir un impact sur l'environ ­

nement, 

• no n recommandee; poss ibl e mais qu i ri sque d'avoir un impact nega tif 

impo rtant sur l1envi ro nnemen t1 

• a eviter; inacceptab le sur le plan environnemental; provoquera toujours 

des dommages importants a l'environnement. 

Ces arbres de dec ision visent a assurer que route act ivite en treprise resultera en 
un benefi ce env ironnemental global et que la methode de nettoyage la moins 
intrusive sera retenue, lorsque le nen oyage es t req uis. L'eta lon de base pour 
juger de la va leur de route methode de nettoyage doit demeurer !'elimi nat ion 
nawrell e de la maree no ire. Les pas des equipes de netroyage sur !es moules, !es 
mora ill es et les pate ll es pourra ien t cause r plus de dommages a l'ecosysteme 
qu'une Couche d'hu ile devenue a peu pres inerte par evapora tion et biodegra· 

da tion. 

14.5 L'usage de produits chimiques pou r le nettoyage du rivage 

L'usage de produits chimiques augmente l'efficac ite J u nen oyage hyd ra ulique 
des rivages, des mu rs de protec tion ou des quai s po llues . II fa ut to utefo is 
obte n ir l'a utorisa t ion prea lable des agences de reg lemenrat ion approp riees 
avant d 'avoir recours aces produits. 

Avant de choisir un produit chimique de netroyage ii fa ut auss i determiner si le 
re to ur des h ydrocarbures d ispe rses a la mer se ra auro ri se o u s' il fa udra les 
rec uperer. La o c1 la dispe rsion est au to ri see, ii suffi t d 'ajoute r un agen t de 
dispersion hydroso lu ble au systeme de nen oyage a l'eau. Dans d'a utres cas, on 
la isse un di spe rsant diluti f impregner la surface engluee avant de la lave r a 
l'eau. Le taux d'app lication des agents ch imiq ues de crempage est de 5 a 15 
li tres par 10 metres carres, 15 a 30 minutes avant le lavage a l'eau; Jes agents 
hydroso lubles sont util ises en so lution de I a 5% par vo lume d'eau de mer. 

Pour les opera ti ons necess ita n t la recupera t ion de la na ppe po lluante, o n 
applique un agent de trempage a ra ison de 2 a 5 litres par 10 metres carres, de 
15 a 30 minutes avant l'a rrosage. II n'est genera lement pas necessa ire d 'ajouter 
d 'agents ch imiques de nettoyage a l'eau de lavage. Des barrieres confinent !es 
effl uen ts huileux des qu' ils arri vent a l'eau libre . L'operation do it se derouler a 
maree mon tante . O n util ise ensuite des ec reme urs e t/o u des ma te ri aux 
absorbants pour recuperer l'huil e confinee par les barri eres . L'eliminat ion des 
nappes localisees requiert le deplo iement de materiaux absorbants (comme des 
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couches, des pom-pom, o u des bo udi ns) a la base des surfaces roc heuses 
engluees pour recuperer le petrole de laye par l'eau de lavage. 

14.6 Biorestauration 

Le te rme biorestauration signifi e qu 'une matiere nutriti ve (des fertili sa nts 

contenant de l'azote et du phospho re) se ra app liquee sur le ri vage pour 
acce lerer la b iodegradation nature ll e des hydrocarbures. Au cours de ce 
processus nature! de transformation , des microorganismes oxydent la structure 
chimique des hydrocarbures pour les transformer eventue llement en dioxycle de 
ca rbone et en eau. Le processus de biodegradat ion ne peu t avo ir lieu qu' a 
!'interface eau-petrole et depend de la quanti te d'oxygene, d'humidite, d'azote 
et de phosphore disponible pour permettre aux microorganismes de fai re leur 
trava il. L'effi cac ite de ce processus depend ega lement de la temperature 
ambiance: plus el le se ra basse, plus le processus de transformation sera lent. 

Des microorgan ismes ind igenes capable de biodegrader les hydrocarbures se 
t ro uvent clans la plupart des reg ions du monde. C'est pourquo i ii n 'es t ni 
necessa ire ni recommande d 'ut ili se r des produits contenant des bacte ri es 
errangeres. 

La decision de faire appel aux techniques de biorestauration do it etre fondee 
sur le type d'hyd rocarbures deverses, les carac teristiques geomorphologiques du 
ri vage affecte et la vocat ion de la reg ion polluee. Dans ce rtai ns cas, ii pourra it 
etre necessaire de faire appel a d'autres moyens d 'eliminat ion assoc ies a l'emplo i 
de matieres nut ritives pour obteni r le degre de rehabili tation du ri vage desire. 
Au moment de publier ce manuel, des efforts soutenus se poursuivaient toujours 
pour faire reconnaitre !es merites de cette technologie. Comme pour les autres 
produits chimiques utilises pendant les operations de nettoyage de deversement 
de pet ro le, !'app lication de subsrnnces nutri tives do it etre autori see par les 
agences gouvernementa les de reg lementation competences. L'avis d'un expert 
se ra it souhaitab le. 

Le succes des techniques de biorestauration depe nd de la capaci te a prevenir le 
less ivage des mat ieres nutritives appliquees, tant par l'effet des man~es que par 
l'ecoulement des eaux de plages ou des autres systemes de lavage. La frag ilite 
re lative de ces produits explique d'ail leurs pourquo i leur usage n'est pas recom­
mande pour le rra itemem des nappes en eau libre. 

On a genera lement recours a la bio resta uration comm e derniere etape du 
processus de nettoyage conventionnel o u dans les end ro its OLI auc une aurre 
technique de traitement n 'est poss ible ou souhairab le. Les plages severement 
ou moderement mazoutees doivent d'abord erre nettoyees a l'eau ou aux produ its 
chimiques. II en va de meme pour !es concentrat ions loca lisees de petro le, de 
mousse d'h yd rocarbures ou de ba lles de goudron qui do ivent erre ne ttoyees 
manuellement ou mecaniquement avant d'enrreprend re le biorestauration. Les 
nappes plus legeres ou infiltrees sous la surface du so l peuvent erre tra itees 
di rectement, sans autre recours aux techniques conventionne ll es . 

I 
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Les rense ignemencs coll iges jusqu 'a present tendenc a indiquer que Jes risques 
assoc ies a !'usage prescrit des techniques de biorestau ra tion sonc negligeables . 
Les inquietudes formul ees sur l'empo isonnemenc possible de la biota marine ou 
c6tiere se rapporcenc princ ipalemenc a !'augmentation non~e de la concentra­
tion d 'ammoniaquc, ce qui ne presence aucun risque lorsque les mati eres nutri ­
ti ves sonc appliquees confo rmemenc aux direc ti ves. La proli fe ration d'algues 
due a l'a ugmencation des concent ra tio ns de mati eres nutriti ves dans l'eau 
souleve ega lement des inquietudes auxque ll es ii faut repondre, parciculi ere­
ment dans Jes reg ions ou le less ivage nature! est mo ins important. 

14. 7 Methodes physiques de nettoyage 

Ce chapitre est consac re a la desc ri ption des methodes de tra itemenc ph ys ique 
des deversemencs de petro le, en commen~anc par ccl les qui affecteront proba­
bl emenc le mo ins l'e nvironnement. Le ta bleau 14-3 dec rit ces differe nces 
methodes, !'usage qui leur est genera lement rese rve et leurs effets sur l'cnviron­
nement. Cen e desc ription est sui vie des figures 14-6 a 14-20 et des tableaux 
14-5 a 14-29 qui sonc plu t6t consac res aux di fferences techniques de ncttoyage 
meca nique c t ~ le urs ex ige nces spec ifi ques. Les met hodes de ne ttoyage 
exigeanc le deplo iemenc d'eq uipemenc lourd sonc decrites au sous-chapitre 14.8 
a lors que les tablea ux et fi gures re lati ves aux techniques de nettoyage plus 
intensives commc Jes jets de sable, le nettoyage a la vapeur et le brCil age sont 
presences au sous-chapicre 14.9. 
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Tableau 14-3 
Methodes physiques de nettoyage du rivage 

Technique de Usage principal de 
nettoyage Description cette technique EHets physiques Effets biologiques 

E1 immat1on • Aucune ac tion • ME!thode en usage • Des ri'!s1dus • Effets de toxic11e et 
naturelle entrepnse surtout sur les plages hulleux peuvent d'E!touffement causes 

• Processus de a grand di!plo1ement persister et E!tre par les hydrocarbures 
dE!sagrE!gauon d energ1e, chames vers des • Incorporation possible 
naturel des (pnncipalement de zones jusqu'alors des hydrocarbures 
hydrocarbures gatets, de grosses restE!es mtactes dans la chaine 

• La floculauon prnrres au de rochersJ • La restauration alimenta1re 
du me lange balayi!es par de fortes des secteurs les • oe1a1s possible pour la 
argile-pE!trole vagues qui plus fragiles restaurat ion du site si 
peut accelerer disperseron t le petro1e pourrait s'l!tendre les orgamsmes ne 
l'etfritement de en peu de temps; ou sur une longue peuvent s'y installer 
la nappe quand les autres penode 

ml!thodes causera1ent 
des dommages 
inacceptables a 
1· env1ronnement 

• Floculation argile-
pl!trole 

App licauon • Les matenaux • Pour l'E!limination des • L'application • Les deplacernents de la 
manuelle absorbants sont concentrations demande une main-d 'oeuvre 
d'absorbants appliques d'huiles qui n'ont pas grande main- pourraient endommager 
(tableau 14-4) rnanuel1ement encore adh!'!rees a la d'oeuvre qui les organismes qui 

pour absorber boue, aux roches, aux nsquerait de nuire resident sur le sol 
la nappe roche rS OU fl d'autres a l'env1ronnement • Ingestion possible de 
polluante structures part1cules d'absorbants 

par les oiseaux et les 
pellts mamm1fE!res 

Ehminauon • Les sediments • ME!thode util1see sur • Ehminat1on • Detru1t et perturbe les 
manuelle des et dl!bns les plages de vase, de selec tive des petits orgamsmes 
matfriaux souilll!s de sable, de grav1er et de matl!riaux pollul!s fouisseurs 
sow lies pl!trole sont galets lorsque la • Brassage des • RE!tabl issernent rapide 
(tableau 14-5) enleves a la pollution aux sediments • Les d0placements de la 

main OU fl l'a1de hydroca rbures est • L'activit0 de la main-d 'oeuvre 
d'outils manuels qualifi0e de 10g0re a mam-d 'oeuvre pourra1ent endommager 
comme des sporadique et que la nsque de les orgamsmes vivant 
pelles. des penetration des hu1les penurber les dans le sol 
riiteaux, etc dans le substrat est dE!p6ts 

encore mtime; ou sur s0d1menta1res 
les plages n'offrant 
aucun acces aux 
vi?h1cules lourds 

Fauchage • La vegetation • Ml!thode utilisE!e pour • L'act1vi tE! • Ehmme et endommage 
(tableau 14-6) polluE!e est la vegetation sou1llE!e mtensive de la quelques 

coupi!e a la par le pi!trole main-d 'oeuvre m1croorgamsmes 
main, ramassee perturbe les • RE!tab lissement rap ide 
et entreposee dE!p6ts • Les nombreux 
dans des sacs sE!d1mentaire s dE!placements de la 
ou des • Eros10n possible main-d 'oeuvre peuvent 
contenants de la plage endommager les 
pour etre causee par la rac1nes et ralent1r le 
E!hmmee d1spantion de ta rE!tablissement 

vegetat1on 

Jets a basse • Un jet d'eau a • ME!thode utilisee pour • Les dommages • La plupart des 
press1on (a basse press1on extirper les aux surfaces sont orgamsmes ne sent pas 
temperature netto1e le hydrocarbures des m1mmes affectes par cette 
amb1ante) (figure substra t de ses substrats de vase, des • Les dangers de mE!thode 
14-6) (tableau 14 dfp6ts de galets, des p1erres, contamination • Les hydrocarbures 
-7) mazout qui sont des rochers, des sont tOUJOUrs encore mtacts peuvent 

en suite structures de toutes presents tant que conunuer de polluer les 
canalises vers sanes et de la le pE!trole n'a pas organ1smes en aval de 

II 
des points de vege tation e1e confine et 1·opl!rat1on 
recupl!rat1on recupere 
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Tableau 14-3 (suite) 
Methodes phys iques de nettoyage du ri vage 

Technique de Usage princi pal de 
nettoyage Description cette technique Effets physiques Effets bio logiques 

Cam1ons vacuum • On recule le • Mi!thode u1ihsl!e pour • Cene ml!thode • E.limine cenains 
(tableau 14-8) camion jusqu·a rt'!cuperer les peut la1sser des organ1smes 

l'accumulat1on hydrocarbures res1dus d'huile sur • R1sques d'effets ii long 
d'hu1le au accumules dans des le nvage au dans termes assoc1es aux 
1usqu'au pomt cuvettes naturetles au t'eau res1dus laisses sur le 
de recuperation lorsqu'il est impossible nvage 
oU t'hu1le est de ri!cuperer la nappe • La ri!cupi!rat1on d0pend 
aspiri!e dans en eau libre a l'a1de de la pers1stance des 
les reservoirs a d'fcri!meurs ri!s1dus 
l'aide de boyaux conventionnels 

Bassin et • A mesure qu'ils • ME!thode utilisl!e sur • Requ iert • Les travaux 
pompe/vacuum coulent sur la les plages de sables 1·excava1ion d'une d'excavauon detruiront 
(figure 14-7, plage, les durs ou de vase fosse d'environ un de nombreux 
tableau 14-9) hydrocarbures lorsque le mazou1age mi!1re sur le organ1smes 

sont recuperes semble ininterrompu nvage • Effets ni!galifs possibles 
dans des el que les courants • La presence de des ri!sidus qui seront 
bassins ou des locaux garantissent un residus d'huile la1sses sur la plage 
tosses et nettoyage v1goureux pourra1t persister • La recuperation depend 
enlevi!s par du rivage, el dans les sur la plage de la remanence des 
pompage ou par rursseaux et les ri!s1dus dans la fosse 
des camions riviE!res en 
vacuum con1onc tion avec des 

barrages de d0v1at1on 

Jets d eau • Des 1ets de • Mi!thode ut1l1see sur • Erosion localisee • La temperature 01evee 
chaude a basse grandes les r1vages du nvage causee de l'eau peut avoir un 
press1on quantiti!s d'eau serieusement pollues par les jets a effet nefasie pour les 
(figure 14-8, de mer ou sur les p!ages de haute pression organismes vivan ts 
tableau 14-10) r0chauffee rochers, de galets et • Peut causer des 

amoll1ssent le de gravier, prot0gE!es dommages 1mportants 
pE!trole altere des vagues et des aux orgamsmes de la 
qui est ensu1te courants el zone 1ntert1dale 
pousse par jets 1mpregnE!es de p0trole 
d'eau frmde vtsqueux ou alti!ri! 
vers les pmnts 
de recuperation 

• La press1on a la 
sortie du gicteur 
ne doit pas 
dE!passer 100 
psi (6,8 bar) 

Jets a haute • Des jets d'eau a • Mi!thode ut1l1si!e pour • Peut perturber le • Peut faire dtsparaitre 
press1on haute press1on nettoyer les grosses substrat et certains orgamsmes et 
(lavage a la d0barrassent le roches, les rochers et pousser l'huile mollusques v1vants du 
press1onl substrat du d1ffi!rentes structures 1usqu'aux substrat; nsque de 
(tableau 14-11 pl!trole de leurs di!p6ts sediments de la causer des dommages 

accumuli! et hurleux couche vanes a plus1eurs 
canalisent ces • Cette mi!thode est la souterraine autres types 
dep6ts vers les plus souhaitable pour d'organismes 
points de eliminer le mazoutage • Les ri!sidus la1sses 
ri!cupi!rat1on de ce type de surface derriE!re nsquent de 

polluer les habitats 
s1tues en aval des 
operations de 
nettoyage 

: Ces mE!thodes de traitement requ1i!rent l'utilisat1on d'un appare1llage motorise pour le transport sur le rivage 
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Tableau 14-3 (suite) 

Methodes phys iques de nettoyage du rivage 

Technique de Usage principal de 
nettoyage Description cette technique Ettets physiques Effets biologiques 

Raclage a la main • Le substrat est • ME!thode utilisee pour • Nettoyage selectif • El imine certains 
(tableau 14-12) racli! avec des nenoyer les grosses de matieres orgamsmes vivants du 

ou tils manuels pierres, les rochers et mazoutees substrat et en ecrase 
pour en ret1rer diffi!rentes structures • Les dt?placements plus1eurs autres 
le pi!trole d'une couche ll!gere de la main- • Les hydrocarbures 

de pollution; d'oeuvre peuvent laisses demere peuvent 
E!galement apphquee endomrnag er la comprornettre la 
pour nettoyer les couche regeneration des 
accumulations d'hu1le si!d1mentaire orgamsmes vivant dans 
lourde Iii oU les autres les substrats rocheux 
techniques ne sont m au dans les couches 
permises ni pratiques s8dimentaires en aval 

des operations 

Nettoyeur de • Disposit1f • Methode utilisee sur • Derange une • Perturbe les 
plage remorque par les plages de sable ou couche de 5 a 10 organ1smes fouisseurs 
(figure 14-9, un tracteur au de gravier ISgerement cm de la surface de la couche 
tableau 14-13) auto-propulse polluees par des superieure de la sup8rieure du substrat 

qui recupere galettes au des balles plage 
les balles de petrole 
d'hydro-
carbures au les 
galettes de 
petrole sur la 
plage 

Tracteur/ rippeur_. • Un tracteur • Methode utilisee sur • oeplacement des • Perturbe la vie des 
(figure 14-10, muni d'une les plages de galets, sediments orgamsmes enfouis 
tableau 14-141 defonceuse a de gravier au de sable • l 'operation laisse pres de la surface et 

dent parcourt sans interet des residus dans la couche 
la plage de long tourisuque au socio- d'huile souterraine 
en large culturelle au sur les 

plages dont le substrat 
joue un r6!e majeur de 
barriere contre 
!'erosion et oU la 
nappe 
d'hydrocarbures s'est 
transformee en 
recouvrement solide 

Prodults • Produits • L'utilisation de ces • Les • Augmente la fluidite de 
chimiques de appliqul!s produ1ts necess1te hydrocarbures l'huile et peut 
nenoyage directement sur I' approbation des souillant les contribuer a sa 

les hydro- agences de rochers sont plus dispersion dans les 
carbures pour reglementat ion faciles a couches sl!dimentaires 
reduire la appropriees recuperer • Peut E!tre toxique pour 
tension • Ces produits doivent • Facilite la la faune et la flare 
superficielle etre melanges aux recuperation des terrestres et aquatiques 

hydrocarbures dans plus petites 
certains cas concentrations de 

• La plage, les rochers petrole 

et les structures 
diverses sont ensuite 
debarrasses de 
l'enduit huile/produits 
de nettoyage 

: Ces methodes de traitement requierent l'utilisation d'un appareillage motorise pour le transport sur le rivage 

I 

L 
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Tableau 14-3 (suite) 
Methodes phys iques de nettoyage du rivage 

Technique de Usage principal de 
nettoyage Description cette technique Ettets physiques EHets biologiques 

Belier • Une machinerie • M9thode utilisee sur • Ol!placement de • l a regenera tion des 
mecanique · lourde pousse les plages de grav1er la couche organismes est 
!figure 14·11. la couche de et de galets oU supl!rieu re du gl!nl!ralement plus 
tableau 14· 15) substrat pollui?e l'i!limination de la substrat; pourra1t rap1de sans 

jusqu'aux couche sl!d1menta1re la1sser des dl!p6ts I' amputation du substrat 
vagues pour polluE!e pourrait hu1leux dans la 
accl!ll!rer le provoquer l'E!ros1on de zone intertidale 
processus de la plage au de • R1sque de 
ne ttoyage l'arril!re-plage remazoutage 
naturel 

Combinaison • Le cordon forme • Methode utilisee sur • Enleve seulement • Elimine les organismes 
niveleuse et par le les plages de sable ou 3 cm a la surface fou1sseurs de surface 
decapeuse dE!placement de de gravier au la de la pl age comme les po lych8tes, 
autochargeuse-.. la niveleuse sur couche de pollution les bivalves et les 
(figure 14· 12, la plage est s'est infiltree dans les arnph1podes 
tableau 14- 16) recupere par la trois premiers · Regeneration possible 

di!capeuse centimetres de la et mE!me rapide suivant 
autochargeuse surface et oU les la reconstitution 

pieces de machinene naturelle du substrat 
lourde peuvent 
circuler aisement 

oecapeuse • l a dE!capeuse • ME!thode utilisee sur • Enlfve une • Elimine les organismes 
autochargeuse* autochargeuse les plages de sable ou Couche de 3 fl 10 fou1sseurs de surface et 
(figure 14· 13, ramasse la de gravier au la cm de la surface de la couche 
tableau 14· 17) couche polluE!e couche de pollution de la plage souterraine, comme les 

directement sur s'est infiltree dans les • l 'opE!ration peut polychE!tes, les bivalves 
la plage trois premiers ri!duire la stabiliti! et les amphipodes 

centimetres de la de la plage et • Regeneration possible 
surface conduire a et mfme rapide suivant 

• Utilisee egalement l'E!rosion et la reconstitution 
pour recupE!rer les l'effri tement du naturelle du substra t 
balles et les galenes nvage 
d'hydrocarbures 

Combinaison • Le cordon forme • ME!thode utilisE!e sur • Fait dtspa raitre • Ehmine les organismes 
niveleuse et par le les plages de sable ou les trois premiers fouisseurs de surface 
trac1eur-pe11e· dE!placement de de gravier oU la centimetres de la comme les polyche1es, 

(figure 14· 14, la niveleuse sur couche de polluuon ne surface les bivalves et les 

tableau t4· 18) la plage est s'est pas infiltree au- amph1podes 
recupere par le deli! des 1ro1s · Regeneration possible 
tracteur-pelle premiers cen timetres et meme rapide suivant 

de la surface la reconstitution 
• Peut etre utilisee en naturelle du substrat 

I' absence d'une 
dE!capeuse 
autochargeuse; cene 
technique est 
toutefois plus lenle 
que !'utilisation de la 
combinaison 
niveleuse df!capeuse 
autochargeuse 

: Ces method es de lraitemenl requ1eren1 I' utilisation d'un appare1llage motorise pour le transport sur le rivage 
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Tableau 14-3 (suite) 
Methodes phys iques de nettoyage du rivage 

Technique de Usage principal de 
nettoyage Description cette technique Etfets physiques Effets biologiques 

Herse a disques .. • Un tracteur • Methode utilisee sur • la1sse un rE!sidu • Perturbe les 
(figure 14-15, remorque une les plages de sable au d'huile sur le organismes fouisseurs 
tableau 14-191 herse a disques de gravier sans valeur nvage de surface 

le long de la re creative et • Perturbe la • Effets nocifs possibles 
couche legerement rnazoutee couche dus a la pers1stance du 
d'hydro- • Peut E!galement etre si!d1mentaire du pi!trole 
carbures utilisee pour subslrat 

reoxygi!ner la couche 
souterraine 

Tracteur-pelle (a • Le tracteur· • Mi!thode util isee sur • EnlE!ve une • Simine les organismes 
pneus OU i'I pelle enli!ve les Jes plages de vase, de couche de 10 a 20 fouisseurs de surface et 
chemlles)• mati!riaux sable ou de gravier oU cm a la surface de de la couche 
!figure 14-16, souilles I' absorption d'hu1le est la plage souterraine 
tableau 14-20) directement de moderee et oU le • Cette aneinte a la • Regeneration de 

la plage et les degre de mazoutage stab1l1tE'! de la l'env1ronnement 
transporte vers est IE'!ger ou modere plage peut ~ys1que possible ma1s 
un point de • Les tracteurs-pelles a condu1re a lente; re1mplantation 
dechargement pneus sont 1·eros1on et a possible 

preterables en raison I effrnement de la 
de leur vitesse pl age 
superieure de 
deplacement et de 
leur capacite 
d'effectuer leur tfiche 
sans trap perturber la 
~urface de la plage 

• Equipement lourd de 
premier choix pour 
I' elimination des 
cailloux souilles 

Combinaison • Le belier • Methode utilisee sur • Enli!ve une • OE!truit toute vie 
belier ml!canique ml!canique les plages de gros couche de 20 a 50 • La regeneration du 
et tracteur-pe1te• empile les sable, de gravier ou de cm de la surface substrat et de la faune 
la pneus) residus pollui!s gale ts au l'huile a de la plage indigE!ne sera trE!s lente; 
(figure 14-17, que le tracteur penetre le substrat • Peut entrainer de nouvelles 
tableau 14-21) -pelle ramasse profondement et sur I erosion et communauti!s 

ensmte une grande surface et l'effritement de la d·ammaux pourra1ent 
au les vi!h1cules fala1se ou de la s implanter dans 
1ourds peuvent pl age l"mtenm 
difficilement circuler • la mere plage 

pourra1t etre 
mondl!e 

Tracto-chargeur· • Pour les • Mi!thode utilisee pour • Enli!ve une • Oetruit toute vie 
{figure 14-18, operations de la recuperation des couche de 20 a 50 • l1 regeneration du 
tableau 14-22) recuperation de sediments huileux cm de la surface substrat et de la faune 

sediments sur (surtout de vase et de de la plage au de mdigi!ne sera tres lente; 
le haul des limon) le long des la berge de nouvelles 
berg es au des rives escarpl!es • Peut affecter la communautes 
plages et le stab11ite de la d'ammaux pourrarnnt 
chargement des plage et mener a s'implanter dans 
camions son effrnement l'witerim. 

: Ces ml!thodes de traitement requ1erent !'utilisation d'un appare1llage motorise pour le transport sur le rivage 

I 



194 

Tableau 14-3 (suite) 
Methodes phys iques de nettoyage du ri vage 

Technique de Usage principal de 
nettoyage Description cette techn ique Effets physiques EHets biologiques 

Excavateur a • Pour les • ME!thode utilisee sur • Enll!ve une • Oi!tru1t taus les 
benne trainante opE!rat1ons de Jes plages de sable. de couche de 25 a 50 orgamsmes vivants 
ou mveleuse rl!cuperat1on de gravier ou de galets cm de la surface • Le rl!tablissement du 
hydrauhque· sediments dent l'acces est de la plage substrat et le retour des 
(figure 14·19, huileux a partir pratiquement rnterd1t a • R1sque d'alti!rer la populations animales 
tableau 14-231 du pornt le plus tout autre genre de stabil11e de la 1nd1gl!nes pourraient 

i!leve de ta zone vi!h1cules (c 'est-11 -dire plage et etre lent: de nouvelles 
pollul!e que meme les d'entrainer communautes 

vehicules a chemlles l'Srosion et pourraient s'implanter 
ne peuvent y c1rculer) l'effntement du dans !'interim 
et oU le degre de nvage 
mazoutage est 
important 

Nenoyage au jets • Projection d'un • Mi!thode ut1lisee pour • Ajoute une • E11mme tousles 
de sable 1et de sable a e11miner les res1dus de mat1E!re a organ1smes et les 
(tableau 14-24) grande v1tesse p!!trole accumules en I' environnement coqu1llages v1vant dans 

• El1mme les couches fines sur les ex1stant la couche de substrat 
huiles du constructions d1verses • Remontee • Tout ce qui ne sera pas 
substrat ou les surfaces dures possible du recupere pendant 

petrole; risque l'opi!rat1on ldi!p6ts 
d'erosion et huileux et sable) risque 
dangers de polluer les 
d'enfoncer les orgamsmes en aval 
di!p6ts plus 
profondi!ment 
dans le substrat 

Nenoyage a la • Le substrat est • Mi!thode utiltsi!e pour • Chaleur intense • Ehmme certains 
vapeur nenoye a la enlever les endwts de (1000 Cl projetee organisrnes du substrat 
(tableau 14·25) vapeur de ses pi!trole sur les roches, sur la surface de mais la chaleur 

d!!p6ts de les rochers et les la plage demeure la principale 
p!!trole qui sont diverses structures responsable de la 
ensuite constru1tes sur le dispant1on de la vie 
canahsE!s vers riv age anima1e dans les zones 
Jes points de tra1tees 
recupE!rauon • Si les di!p6ts ne sont 

pas recuperes a pres 
tra1tement. le 
sumtement peut 
affecter les organismes 
v1vant en aval des 
operauons 

BrUlage • Le feu est • Methode utilisee sur • A1sque de polluer • Oetruit res organismes 
(figure 14·20, allume a n'importe quel type de I' air vivants surpris par 
tableau 14·26) l'amont de la substrat ou de • Fait cha utter la l'incendie 

couche de vegetation pour couche de • Les matiE!res residuelles 
pl!trole et brUle eliminer une couche substrat risquent d'etre toxiques 
avec le vent de petrole • Peut entrainer (dE!pOts de rnE!taux 
vers l'avat sutfisamment l'Brosion de la lourds) 

importante pour rl!gion si le . Production de HAP a soutenirla rl!seau de racmes masse molfculai re combustion, dans la est endommage etevee mesure oU le type par le feu 
d'hydrocarbures 
dfverse est 
inflammable par lui· 
meme et au les 
rE!glements en vigueur 
permanent une telle 
methode de traitement 

: Ces mE!thodes de traitement requifrent !'utilisation d'un apparelllage motorise pour le transport sur le rivage 
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14.7.1 Recuperation nature lle 

Cette methode ne requ iert aucune logistique si ce n'est la mise en place d' un 

mecanisme de surve illance de !'evolu t ion de la situat ion . La fl ocul at io n du 
melange petro le-a rgil c contri bue a la deg radation naturelle . 

14. 7 .2 Application manuelle d 'absorbants 

Tableau 14-4 
Soutien logistique recommande pour !'application d'absorbants 

Equipement Ouantite requise 

Couches absorbantes* 20 balles (100 a 200 feuill es/balle) 

Rouleaux absorbants* 20 rouleaux (lm x 50m/rouleau ) 

Boudins absorbants* 20 balles (1 ,2m de longueur, 20cm de diametre 
3m/balle) 

Pompons* (pour les huiles 10 ba lles (100/balle) 
visqueuses) 

Fourches, rateaux, etc 10-20 

Sacs de plastique de 6 mm 10 boites (40-50/boite) 
d'epaisseur (de preference 
de couleur pale) 

Elimination Suggestions 

Tampons et rouleaux Pour simplifier l'elimination, ii suttit de rouler les 
matieres absorbantes souillees et de les deposer 
dans les contenants appropries 

Boudins L'elimination consiste a plier, rouler et/ou bourrer 
les boudins dans des sacs de pl a:stique qui seront 
ensuite emportes pour destruction 

Matieres en vrac L'usage de materiaux en vrac n'est pas 
recommande pour les deversements de petrole 
sur l'eau ou les zones de marees en raison des 
ditticultes que pose nt leur recuperation ulterieure 

Vehicules requis 

Vehicule leger, embarcation a fond plat OU helicoptere 

* Les quantiles suggerees pevent etre utilise es en une seule journee. 
Un approvis ionnement additionnel doit etre prevu. 

I 
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14. 7 .3 Recuperation manuelle des materiaux souilles 

Les directi\'es enumerees au tableau l-1-5 tiennent compte d'une superfi cie 
pouvant etre ne ttoyee en une se ule journfr . Bien que le degre de po llution de 
cc tte surface a it un apport direct sur le temp> requis pour le ne trnyage, sa 
dimern. ion a ere ernh lie a environ 2 km de rirnge pour Jes fins du tab leau. 

Tableau 14-5 
Soutien logistique recommande pour la recuperation manuelle de 

materiaux souilles 

Ouantite requise pour 

Equipements requis 
un rivage legerement Ouantite requise pour un 
ou moderement pollue rivage serieusement mazoute 

Pelles, rateaux, pies 10. 20 50 - 100 

Boiles de debris, super·sacs 2 3-4 

Helicoptere (selon !'usage) 1 1 - 2 

Bateau ou barge (selon 1 2-3 
!'usage) 

Camion (selon !'usage) 1 2 -3 

Vehicule tous terrains -- 1 - 2 
equipe de remorques ou de 
brouettes 

14. 7.4 Fauchage manue l 

Tableau 14-6 
Souti en logistique recommande pour le fauchage manuel 

Equipement requis Ouantite par personne 

Outils coupants comme: 3 - 4 
• Faux (+ 1 ou 2 pour remplacer les outils brises ou deteriores) 
• Pinces mecaniques 
• Cisailles 

Outils de ramassage 4-6 
com me: 
• Rateaux 
• Fourches 

Sacs de plastique 75 - 100 

Materiaux de 1 - 3 rou leaux 
recouvrement du sol 
com me: 
• Film plastique 
• Grosse toile 
• Absorbants 

Vehicules d'acces 

A pied, embarcation a fond plat OU helicoptere 
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Figme 14-6. Mechode de neccoyage par jets a basse pression 

Tableau 14-7 
Soutien logist ique recommande pou r !' uti lisat ion de jets a basse pression 

Equipement requis Type Quantile requise 

Systeme de pompage Press ion de 70 a 140 kPa 3 - 5 
(pompe et boyaux) @ 200-400 litres/min . 

Camion vacuum 20 metres-cubes de 1 - 2 
volume 

Pompe a residus et 200-300 litres/min 1 - 2 
camion citerne 20 metres-cubes de 

vol ume 

Ace es 
Route pour l'equipement lourd, barge ou peniche de debarquement pou r les 
camions 
Vehicules legers, embarcation a fo nd plat OU helic optere pour le transpo rt du 
systeme de pompage 

A no te r: S' il s'avc ra it imposs ib le de con te n ir et de po mper le mazo ut , ii 
fa ud ra it alors recourir aux ha rrieres de confinement et aux ec remcurs pour con­
tenir et recupercr Jes concenuations d'huile. I 
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14.7.6 Les camions vac uum 

Tableau 14-8 
Soutien logistique recommande pour !'u tilisation de camions vacuum 

Equipement requis 
Taux typiques de Taux typiques de Temps de 
succion pour !es succion pour !es succion typique 
concentrations nappes d'huile pour remp lir une 

d'huile dans l'eau citerne de 18 mJ 

Camion vac uum muni d'un 400 litres par 200 litres par 0,75 heure@ 400 
boyau de succion de 6 cm minute min ute I/min 

(75% d'huile) (5% d'huile) 1,5 heure@ 200 
I/min 

Nombre de camions Depend du Depend : Depend : 
vacuum requis et nombre vo lume de • du volume de • du volume de 
de nappes de petrole petro le deversee petrole petrole 
concentre presentes • de la quantite • de la quantile 

des points de des points de 
recouvrement recouvrement 

• du rapport • du rapport 
petrole/eau petro le/ea u 
rec upe re recupere 

Equipement de soutien Portee 
logistique 

Camion vacuum 1-25 metres cubes 
boyaux d'aspiration 

15cm maximum de 2,500-3,500 I/min* 
lOcm maximum de 2,000-2,500 I/min* 
7,5cm maximum de 1,000-1 ,500 I/m in* 
Systeme de confinement 
de la nappe sur l'eau 
comme: 
• Barrieres 
• Barrages d'ec remage 
• Boyaux d'arrosage a 

basse pression 

Acces 

Route d'acces pour les vehicu les lourds, barge OU penic he de debarqueme nt 

*: Tuya ux d'admission immerges avec peu ou sans auc une puissance pour soulever 
le liquide aspire 



. et pompe/vac uum 14.7.7 Bass in 

Cam ions . a depression 

Cam1ons a . . depression 

Figill'e 14-7. da des bassins . de perrole ns La rewperauon 

199 

I 



200 

Tableau 14-9 
Soutien logistiq ue recommande pour !'uti lisation de bassinet pompe/vacuum 

Taux de Taux de Temps de 
Equipement requis pompage typique pompage typique succion typique 

pour une couche pour une couche pour remplir un 
de 2mm de O,lmm reservoir de 20 

d'epaisseur d'epaisseur metres cubes 

Camion vacuum ou pompe 300 I/min 200 l/m 1 heure @30 
a residus a haul rendement (50% d'huile) (5% d'huile) I/min 
munie d'un boyaux de 7,5 
cm 

Quantile de camions et de En fonction du En fonction du 1,5 heure@ 200 
pompes requise volume et du taux volume et du taux I/min 

de recuperation de recuperation En fonction du 
de petrole dans de petrole dans volume et du taux 
le bassin le bassin de recuperation 

de petrole dans 
le bassin 

Soutien logistique Portee 

Camion vacuum 1-25 metres cubes 

Camion citerne 3-25 metres cubes 

Boyaux d'aspira tion : 

15cm Maximum de 2,500-3,500 I/min* 

10 cm Maximum de 2,000-2,500 I/min* 

7,5 cm Maximum de 1,000-1,500 I/min* 

Acces 

Routes d'acces pour les vehicules lourds, barge OU peniche de debarquement 

*: Tuyaux d'admission immerges avec peu ou sans aucune puissance pour soulever 
le liquide aspi re 



14. 7 .8 Lavage a l'eau chaude 

Ligne de ressac 
~-W--'c-___....;'-"-~-'"~~~~_,_~-ffl..~~ 

Decharge d'eau 
chaude par les dalots 

Barriere de 
confinement 

principale 

Condui t d'alimentation en eau f Sortie 
fr9ide de l'appareil de chau ffage d'eau chaude 

Reservo ir de 
12 000 litres ~---~ 
de diesel 
su r une 

plate-forme 

Disposition sur le pant 

Figure 14-8. Lavage a /' eat1 chaude 

Prise de 
refoulement 
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Tableau 14-10 
Soutien logistique recommande pour le lavage a l'eau chaude 

Equipement requis Grosseur de l'appareil Nombre requis 

Peniche de debarquement 10-20 metres 1 
(ou une semi-remorque 
convenant aux operations 
terrestres) 

Chauffe-eau direct 3 megawatts 2 
500 I/min @ 45°C 

Pompes 15 cm 700 kPa 2 

Generatrice 50 kW 1 

Barriere de confinement Ba rriere c6tiere 200 m 

Boudin absorbant 100 m 

Boyaux d'incendie et 38mm 4 
gicleur 

Tuyaux ondules 15 cm 30 m 

Collecteur rami fi e 15/10 cm 30 m cha que 

Barriere en chapelet, 100 m 
pompons 

Appui logistique Consommation de carburant/appareil (l/h) 

Chauffe eau 200-225 

Pompe 20 
Generatrice 10 
Peni che de debarq uement 40 

Ecremeurs 

Re cuperation des debris 
souilles 

Total : Approximativement 270 litres a l'heure 

Acces 

Peniche de debarquement ou route d'acces pour veh icules lou rds 

L_ ___ _ 
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14.7.9 Lavage au jet a haute pression (lavage a la press ion) 

Tableau 14-11 
Soutien logistique recommande pour le lavage a la pression 

Equipement requis Type Quantite 

Dispositif de lavage a la Com pl et 2 - 3 
pression 50 litres par min @ 28 MPa 

Soutien logistique Type Quantile 

Camion vacuum 10-20 metres cubes de volume 1 

Pompe a resid us 100-200 I/min 1 
Camion-citerne 10-20 metres cubes de vo lum e 1 

Ace es 
Route d'acces pour camions et eq uipement lourd 
Sentier pour veh icu les legers, em barcations a fond plat OU helicoptere pour le 
transport de l'eau seulement 

A note r: S' il s'avera ir im poss ible de con tenir e t de pomper le mazo ur , ii 
fa ud rait alors recouri r aux ba rri eres de confi nement et aux ecremeurs pour con­
renir er recuperer les concen trations d 'huile. 

14. 7. I 0 Raclage manuel 

Tableau 14-12 
Soutien logistique recommande pour le raclage manuel 

Equipement requis Quantite par equipe 

Grattoir a peinture 1 par travailleur* 

Rateaux, pelles, truelles 10 chacun 
Sacs de plastique 75 - 100 
Couverture de so l (comme premier 1-2 rouleaux 
moyen de recupe ration des resid us 
hu ileux), comme : 

•Film de matiere plastique 

•Bache 

•Absorb ants 

Ace es 
Sentier pedestre, embarcations a fond plat OU heli coptere 

*: II faudrait en compter davantage en cas d'eb rec hu re ou debris. I 
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14.8 Methode physique de nettoyage a !'aide d'equipement lourd 

14.8. J Nettoyeur de rivage 

•• ••. ... ~~rriite de la zone poll~?~· · · • · • · · • 
---- ----

Premier passage-------------

-------------------- Deuxieme 
passage 

Figure 14-9. Trace de nerwyage recommande avec im nerwyeur de !Jlage 

Tableau 14-13 
Soutien logistique recommande pour !' utilisation d'un nettoyeur de plage 

Equipement requis Quantile Vitesse de nettoyage 

Nettoyeur de plage 1 1 heure/hectare 
Fonctionne a une vitesse de 
6 km/h en nettoyant une couche 
mince de 2 metres de largeur 

Fonctionnant a une vitesse de 1 3,5 heures/hectare 
1,6 km/h en coupe profonde de 2 
metres de large 

Appui logistique Consommation de carburant diesel 

Tracteu r (mun is de pneus de 5-15 litres/hr 
caoutchouc) 

Ace es 

Routes d'acces pour equipement lourd, barge OU peniche de debarquement 
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14.8.2 Rippeur 

one po\\uee 
Lim1:~ ~e la"!-. - - - - - - - - - - - - - - - -

Premier passage ---------------------

_ ____________________ Deuxieme 
passage 

Troisieme 
passage -----------------------

Figure 14-10. Trace de neuoyage ucilise poi<r un rippeur 

Tableau 14-14 
Soutien logistique recommande pour !'ut ili sation d' un rippeur 

205 

Pour une zone de 20 m Pour une zone de 50 m 
Equipement requis rle largeur et de 2 km de de m largeur et de 2 km 

longueur de longueur 

Rippeur 1 2 

Soutien logistique Consummation de carburant diesel 

Rippeur (a chenille) 25-50 l/h pour chaque vehicule 

Vitesse de nettoyage 

Une seule machine fonctionnant a 2,5 km/h peut tracer un couloir de 3 metres 
a une vitesse d'un hectare a l'heure . Une su perficie d'environ 2 km de plage 
peut ainsi etre nettoyee dans une journee. 

Acces 

Une route d'acces pour veh icu les lourd s, barge OU peniche de debarquement 

II 
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14.8.3 Belier mecanique 

Troisieme 
passage 

.. ' 
Deux1eme · 

Premie:atssage 

passage 

I 
..... .... . .. 
~ 

Limite de la zone polluee 

........ . . .. . .. ......... . .. 

Couran t du littoral 

Figure I 4- / I . Trace de 11e1wyage wi/1se po11r /es beliers meca11iq11es 

Tableau l 4 - 15 

Soutien logist iq ue recommande pour !'util isation d'un belier mecanique 

Largeur a trailer 
Largeur a traiter 

Vitesse de nettoyage 
20m 50m combinee 

Belier mecanique 2 5 80 metres de rive a l'heure 

Soutien logistique Consommation de carburant diesel 
Belier mecanique (a chenille) 25-50 litres a l'heure 

Vitesse de nettoyage 

Chaque belier mecanique prend 12,5 heures a nettoyer un hectare de plage 

Acces 

Route d'acces pour vehicules lourds, barg e OU peniche de debarquement 
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14.8 .4 Combinaison niveleuse et decape use-autochargeuse 

Vue en plan 

Direct ion du trajet passage de la ;;f -Premier/; 

niveleuse / 

Deux1em7f1:•T J <"(d .. r .J. .. ~ r1f<' 1 . 
passage de la • , 

niveleuse ,• -

,... Cordon en sol ;;; 
~··r·J· ' f 1"/./ · f 1 · .. lf"'J · r '' l ' ·~1 r ' ~-" '/,~ .,, r. < ... ~·., r< .. .... ' .. r < . .. .. , 

Racle use pa:~~~~~·;;~~·'.'- : ·· .... ·· ····· ... · .· 
nive l e u~: \ 1 

· · 

Figure 14-12. Trace de neitoyage fJoi<r /'iitilisarion d'un sys ieme combine de 
niveleuse e1 decafJeuse-auwchargeuse 

Tableau 14- 16 
Soutien logist ique recommande pour !'uti lisat ion d' un sys teme combine 

ni veleuse et decapeuse-autochargeuse 

Consommation de 

Equipement 
carburant diesel Vitesse de nettoyage 

150 m 600 m 
combinee 

Niveleuse 1 1 3·3,5 heures/hectare 

Dec ape use-a utoc ha rg e use 
10 metres cubes de volume 4 8 3-3,5 heures/hectare 
20 metres cu bes de volum e 2 4 3-3,5 heures/hectare 

Soutien logistique 
Consommation de diesel 

(l/h) 

Decapeuse-autocha rgeuse 

10 metres cu bes de vo lume 15-35 

20 metres cubes de vo lume 30-60 

Niveleuse 10-25 

Acces 

Route d'acces pour l'equipement lou rd, barge ou pe niche de debarquement 

A noter : Conditions recommandees : sable battu, infiltration de moins d'un pouce 
I 
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14.8 .5 Decapeuse-autochargeuse 

Vue en plan 

Vers la zone de dechargement 

Premier ) --- Deuxieme ·~ 
passage ~~~~~-

Tro isieme 
passage 

passage 

) 

Figure 14-13. Trace de nerwyage pow· w ilisaiion d'1me decapeuse-awochargeuse 

Tableau 14-1 7 
Soutien logist ique recommande pour !'util isation d' une decapeuse­

autochargeuse 

Equipement 
Distance de transport 

Vitesse de nettoyage 
150 m 600 m combinee 

Decapeuse-autocharge use 

10 metres cubes de volu me 4 8 3 - 3,5 h/hectare 
20 metres cu bes de vo lume 2 4 3 - 3,5 h/hectare 

Soutien logistique Consommation de diesel U/h) 

Dec ape use-auto charge use 
10 metres cubes de volume 15 - 35 
20 metres cubes de volume 30- 60 

Acces 

Route d'acces pour l'equ ipement lourd, barge ou peni che de debarquement 

A note r : Conditions recomm andees : infi ltration d'huile superieure a trois 
centimetres sur une plage de sable 
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14.8 .6 Combinaison ni veleuse et trac teur-pelle 

Vue de plan ~ 

: N1veleuse 
Direct ion du traiet Premier passage ·-

de la n1veleuse 

i
:r.<1 .rJ..-'. l'(.<1. r J. .• jl 

Deux1eme passag ~ 
Cordon de sol de la n1veleus . 

~ (.<J. 7 .;1;(.< 1. r !,,C lf(< / . r !,/ (!(</, /-; 

Tracteur~~:·ll;)· · -~· ~ 
Tr01s1em 

passa 
de la ntveleuse ~----

Figure 14-14. Trace de netwyage /JoJ./l' wilisation d'une combinnison niveleuse 
tractem-pelle 

Les references au ta bleau 14-18 do ivent tenir compte d'un volume de charge­
ment d'approximativement 3 metres cubes dans une benne remplie au trois­
quan . 

I 
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Tableau 14-1 8 
Soutien logistique recommande pour !'uti lisation d'une combinaison 

ni veleuse tracteur-pelle 

Equipement 
Distance de transport 

Vitesse de nettoyage 
requis 30m 150 m combine 

Niveleuse et 1 niveleuse 1 niveleuse 3,25 - 3,75 h/hectare 
tracteur-pelle 2 tracteurs-pelles 4 tracteurs-pelles 
(a pneus de 
caoutchouc) 

Nive leuse et 1 niveleuse 1 niveleuse 4,0 - 4,5 h/hectare 
tracteur-pelle 2 tracteurs-pe lles 6 tracteurs-pelles 
(a chenilles) 

Nombre de voyages a l'heure 
10 m3 20 m3 

Camions a benne 19 10 4 h/hectare ce qui 
represente 575 
m3/hectare 

Soutien logistique Consommation de diesel (l/h) Volume de la 
benne (m3) 

Niveleuse 12 - 25 

Tracteur-pelle 6-14 ; 18 - 40 2 ; 5 
(pne us) 

Tra cteur-pe lle 6 - 18 ; 20 - 45 1.7 ; 4 
(cheni ll es) 

Camion a benne 6 - 16 ; 10 - 25 10 ; 20 
Ace es 

Route d'acces pour equipement lou rd, barge OU pe niche de debarquement 

A noter: Conditions recommandees: sa ble battu ou conditions compa rables 



14.8. 7 H erse a disques 

0 11uee 
-- - --- limite de 1a io~.£.- ---.... ....._ 

// ------- ', 
Premier passage - - - - _ 
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Deu xieme 
~~~~~~~~~~~~~~~~~~~--~~~~~~ passage 

Figure 14-15 . Trace de nettoyage pour /'urilisation d'une herse a disques 

I 
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Tableau 14-19 
Soutien logist ique recommande pour !'utilisation d'une herse a disq ues 

Equipement requis 

Herse a disque 

2,5 m 

3,5 m 

Soutien logistique 

Tracteur la chenilles) 

Nombre de vehicules Vitesse de nettoyage 
requis 

1 0,75 - 1 h/ 

1 0,5 - 0,75 h 

Consommation de diesel 

10 - 30 l/h 

Ace es 

hectare 

/hectare 

Route d'acces pour l'equipement lourd, barge ou peniche de deba rquement 

ns de 3 cm. A noter: conditions recommandees : sable battu, infiltration de moi 



14.8.8 Tracteur-pelle (a pneus OU a chenilles) 

Direction du trajet Premier L~·· 
passage k .· ..•. · •• 

" r 
Deux1eme :.· ___.._,.._. t

i 

passage 1 · 
i 

t
, .... · . 

Troisi eme }· ~--: ·. 
passage : .. ·. · : · 

. . . 1· . ·· ... 

Figure 14-16. Trace de nettoyage pom I' iailisarion de tracr.eurs-pelles 
(a pneus 011 a chenilles) 

213 

Les vitesses de nettoyage re levees au tableau 14-20 ti ennenr compte d'un 
vo lume de chargemenr d'approx imativement 3 metres cubes dans une benne 

remplie au trois-quart. 

I 
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Tableau 14-20 
Soutien logistique recommande pour !'utilisation d'un tracteur-pelle 

Distance de transport 
Vitesse de nettoyage 

Equipement requis 30 m 150 m combinee 

Tracteur-pelle (a 2 4 8 - 8,5 h/hectare 
pneus) 

tracteur-pelle (a 2 6 11 - 11,5 h/hectare 
chenilles) 

Nombre de voyages a l'heure 

10 m3 20 m3 
Camions a benne 23 12 9 h/hectare ce qui 

represente 1 521 
m3/hectare 

Soutien logistique Consommation de diesel Volume de la benne 
(l/h) (m3) 

Tracteur-pelle 6- 14; 18 -40 2; 5 
(pneus) 

Tracteur-pelle 6-18 ; 20 - 45 1.7 ; 4 
(chenilles) 

Camions a benne 6 - 16 ; 10 - 25 10; 20 

Ace es 
Routes d'acces pour vehicules lourds, barge OU peniche de debarquement 

A noter: conditions recommandees: vase, dans la mesure ou ii est possi ble de se 
procurer le materiel motorise necessaire au transport sur le rivage. 



14.8.9 Combinaison belier mecanique et tracteur-pelle (a pneus) 

mo-+ : ~)c',t'; '/i: : · ...... · .. :·.··.· 
Tracteur-pelle 1 1 1 l · · 

I f/Vil'.; ! ·. I - •. . 
1 Deuxieme . 
1 passage . · . · . · 
Premier 1· · ... · ·. · 

~assag~ t ~-;//(.If . 
1 1 Tro isieme 

.. '. 

I I r@i passage · 
Belier mecaniquela i ; 

I I -----

Courant du littoral 

Figure I 4- I 7. Trace de nerwyage pot1r utilisation d' w1e combinaison belier 
mecaniqt1e et n-acreur-/Jelle ii /mei1s 

2 15 

Les vitesses de nettoyage re levees au tab leau 14-2 1 t iennent compte d' un 
vo lume de chargement d'approx imati vement 3 meu es cubes clans une benne 
remplie au trois-quart . 

I 
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Tableau 14-2 1 
Soutien logistique recornrnande pour l'utilisation d'une cornb inaison belier 

rnecanique et tracteur-pe lle (a pneus) 

Distance de transport 
Vitesse de nettoyage 

Equipement requis 30 m 150 m combinee 

Belier mecanique 1 1 12,5-13 h/hectare 

Tracteur-pelle la 2 4 11- 11,5 h/hecta re 
pneus) 

Tracteur-pelle la 2 6 
chenilles) 

Nombre de voyages a l 'heure 

10 mJ 20 m3 

Camions a benne 23 12 13 h/hectare ce qui 
represente 2 281 
mJ /hectare 

Soutien logistique Consommation de diesel ll/h) Volume de la benne (m3) 

Tracteur-pelle 6 - 14 ; 18 - 40 2 ; 5 
lpneus) 

Belier mecanique 20 - 50 

Camions a benne 6 - 16 ; 10 - 25 10 ; 20 

Ace es 

Routes d'acces pour vehicu les lourds, barge OU peni che de debarquement 

A noter: conditions recommandees: sab le battu, infil tration de mains de 3 cm. 

14.8. l 0 Tracto-chargeur 

Position d'operation 
du tracto-chargeur 

Sommet de la berge 

,,,, 
I I I .-,,, ,,, '1 
I I I f°.::,Q/ I . 
I I I q_'-OJ 0o . ·.1 .. 
I I I . · \ . 
I I I · . . I 
I I \ ~~· 

1 1 Second 1 · ·i · · 
,' d~gageme.?t · · \ 

... -... ·. : .. .. · .. · . . 

1 Premier I I .. , 

1
begagement1 I 

Figure 14-18 . Trace de nettoyage pour urilisarion d'un cracw-chargeur 
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Tableau 14-22 
Soutien logist ique recommande pour !' utilisa tion d'un tracto-chargeur 

Equipement Quantite requ ise Vitesse de 
requis 0,6 m3 0,8 m3 nettoyage combinee 

Tracto-cha rgeur 4 3 16- 17 h/hecta re 

Nombre de voyages a l'heure 

10 m3 20 m3 
Camions a 23 12 17 h/hec tare ce qui 
benn e represente 2 281 

m3/hectare 

Soutien Consommation de diesel Volume de la benne 
logistique (l/h) (m3) 

T racto-chargeu r 7 - 10 0.6 
10 - 12 0.8 

Camions a 6 - 16 10 
ben ne 10 - 25 20 

Ace es 

Routes d'acces pour ve hicules lourd s, barge OU peniche de debarqu ement 

A noter: conditions recomm an dees: vase, arg ile. 

14 .8 .11 Excavateur a benne t rainante OU n iveleuse hydraulique 

Constructi on d'u ne voie d 'acces 
Deplacement de__:l :_a _:g'.'.,r~ue'.:-________ s_u_r_u_n_ s_e_d_i m_ e_n_t_m_ e_u_b_le __ 

. :~· ·· \."· . 
Prem ie r ~ 
passage : : 

Deux i em~ 
passage ' Tro isieme 

' : passage 
Ligne de ressac 

Figure 14-19. Trace de nerroyage pour urilisarion d'un excavareur ii benne trafnanre 

ou d'une niveleuse hydrm1lique 

I 
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Tableau 14-23 
Soutien logistique recommande pour !' utilisa tion d'un excavateur a benne 

tralnante ou d' une niveleuse hydraulique 

Equipement Cluantite requise Vitesse de 
requis 2 ml 5 ml nettoyage combinee 

Excavateur a 4 2 6 - 7 h/hectare 
benne trai nante 

benne d'un ml Vitesse de nettoyage 

Niveleuse 4 13 - 14 h/hectare 
hydraulique 

Nombre de voyages a l'heure 

10 ml 20 ml 
Camions a benne 57 29 7 h/hectare pour une 

tranche de 30 cm 

Soutien logistique 
Consommation de diesel Volume de la benne (ml) 

(l/h) 

Excavateur a 10 - 25 2 ml 
benne trainante 30 - 65 5 m3 

Niveleuse Les donnees precises ne 
hyd raulique sent pas disponibles 

Camions a be nn e 6 - 16 10 
10 - 25 20 

Ace es 
Routes d'acces pour vehic ules lourd s, barge OU peniche de debarquement 

A noter: conditions recommandees: sable, gravier et galets de fa ible fo rce 
portante. 

14.9 Methodes intensives de nettoyage 
14.9.1 Jets de sable 

Tableau 14-24 
Soutien logistique recornrnande pour !'utilisation de jets de sable 

Equipement requis Cluantite requise Cluantite requise 

Disposit if de sa blag e 1 14 m2/h 
(comprenant le 
compresseu r) 

Camion de sab le 1 
Trac teur-pell e (en cas de 1 
besoin) 

Materiaux Materiaux Vitesse de nettoyage 

Sable Approximat ivement 15 m2/h 
450 kg/h 

Couverture de terre 1-3 rouleaux 

Ace es 

Route d'acces pour equipement lo urd , barge OU penich e de debarqu ement 

A noter: recommande pour les structures artificie lles. 



14.9.2 Nettoyage a la vapeur 

Tableau 14-25 
Soutien logistique recommande pour le nettoyage a la vapeur 

Equipement requis Grosseur Quantile requise Vitesse de 
nettoyage 

Nettoyeur a la 2 000 kPa @ 150°C 4-6 60 m2/hr 
vapeu r 

Camion a 12 - 15 metres 1 - 2 
depression cubes de vo lume 

Ecremeur Petit 1 - 2 

Barriere de 2 - 4 fois la longueur 2 
confinement du rivage a nettoyer 

Soutien logistique Consommation d'eau Consommation de 
douce/dispositif diesel n.2/dispositif 

Nettoyeur a la 900 - 1 000 l/h 6 - 10 l/h 
vapeur 

Ace es 
Route d'acces pour vehicules et equipement lou rd s; sentier d'acces pour 
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vehicules lege rs, embarcations a fond plat OU helicoptere pour le t ransport des 
dispositifs 

A noter: recommande pour les stru ctures arti f ic ielles. 

!> 
I 

14.9.3 Brulage 

Progress ion 
du feu 

Point d'ignition 

!> 
I 

Vent 

~ 

I 
* Les preposes a l 'al lumage du feu devrait se tenir au vent en tout temps 

Figure 14-20. Methode utilisee pour enflammer un nappe de petrole 

I 
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Tableau 14-26 
Soutien logistique recommande pour le bn1lage 

Equipement de lutte Type 

Lance-flamme •Propane 

• Kerosene 

•Essence 

• Camion ii incendie leger 

Equipement de lutte contre •Pompeii incendie portative, munie 

les incendies d'une buse 

Materiaux Type 

Agents de combustion • Produits chimiq ues 

•Essence 

•Essence diesel 

• Napalm 

• Materiaux combustibles (chiffons 
imbibes de diesel, copeaux de bois, paille 
seche, etc.) 

Vitesse de nettoyage 
Se reterer au chapitre 8 portant sur la combustion in situ pour !'evaluation des 
taux de comb ustion 

Ace es 
Sentier pedestre, embarcations ii fond plat ou hel icoptere 

A noter: conditions recommandees: vegetation mazoutee ou nappes contigues. 
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Chapitre 15 
Gestion et elimination des dechets 

Les mesures d'inrervention d'urgence conrre les deversements de perrole n 'ex­
cluenr pas !'obli ga tion d'obtenir lcs pennis er aurori sa tions necessa ires a ce 
genre d'operarion. Des peines severes sont pre,·ues pour rou te infraction aux 
lo is er reg lemcnrs en vigueur. L'ernhlissemenr er !'usage de route insta llat ion 
d'entreposage temporaire do it eue precedee de l'obtention des permis, appro­
bations et licences appropries. Le choix des sites d 'e liminarion doit fa ire l'objet 
d'une discuss ion avec les represenrants de m us les ni vea ux de gouverncment , 
federal, provinc ial ct loca l. 

Les facte urs determinants d' une opera tion d'e limination des dechets generes 
par une operation de netrnyage de deversement de perrole se rapporrent au 
rype de dechers produits er au vo lume. Ces facte urs dependent grandement des 
methodes de nettoyage utilisees er peuvent va ri er a mesure que !'operat ion pro­
gresse. Le programme de gestion des dechet> ernb li dans le cadre d'une opera­
tion de nerroyage devra te n ir comptc des princi pes suivants : 

• fournir des conditions de tra va il securirairc er l'equipement de protection 
necessa ire pour la mai n-d'oeuvre, 

• se confo rmer a routes les lo is Ct reglements en vigueur , 

• reduire les risques de poursuite furnre a lcur minimum, 

• reduire les risques de pollution de l'environnement dans routes les 
phases de !'operation, 

• cooperer avcc la communaute loca le et les agences gouvernemenra les 
pour reduire les effets negatifs causes aux centres d'elimi.nation des 
deche ts dans leur region, 

• manipuler, entrepose r et transporter les res idus contamines clans les con­
tenants appropries, 

• minimise r le volume de res idus generes en appliquant un programme de 
reduction des dechets , 

• separer lcs res idus contamin6 des res idus non-contamines afin d'opti ­
miser le fonctionnement de mus les sys temes d'elimination , 

• eliminer tnus les dechets de fa<;on sure e t aux sites prevus a cene fin. 

L'entreposage, la manutenrion et !'e li mination des dechets peuvent erre soumis 
a des lnis er des reglements lncaux , provi nciaux nu federaux et peuvent requerir 
l'obtent ion de pennis e t d'approbarinns di vcr>cs. Dans ce rtai nes reg ions, les 
debris recupercs pendant les operations de nctroyage d'un deversement de pe­
trole sonr consideres cnmme des mati eres dangereuses et font l'objet d'unc 
reg lemen ta ti nn spec ia le. La concep tion des plans de tra itemenr et d'enrre­
posage temporaire des deche ts pendant la phase ini ti a le d'une intervention 
suite a un devcrsement de petrole do it fa ire l'objet d'une discuss ion prealable 
avec le personnel des agences de rcg lcmenrar inn concernees.. En cas de doure, 
ii faudraic consul ter des spec ia listes de la question. I 
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Les operarions d'enrreposage re mporaire (vo ir chap irre 12) do ivenr erre 
entourees de precautions spec ia les pour ass ure r la securire du personnel e r 
reduire a leur mi ni mum Jes ri sques d'eventuelles poursu ires. 

• Une membrane de mariere synrherique dev rair erre placee sous les con­
renanrs d' entreposage afin de se rvir de couche de confinement se­
condaire en cas de fuite er prevenir la contami narion du sol. 

• II fa udrair prelever des echant illons de sol et d'eau autour du site avan t er 

apres !'utilisat ion des insta ll ati ons d'entreposage temporaire pour deter­
miner le ni veau de conraminarion avant usage et avoi r un point de com­
paraison pour accomplir les rra vaux de nettoyage ap res usage. 

• II pourrait etre necessa ire de produire les resulrars de rests, d'invenra ires, 
d'idenrificar ion et de mani fes res de !'ensemble des produits entreposes 
dans les insra llari ons tempora ires . Au-de la de la necess ire lega le de teni r 
de tels reg isrres, ii s'ag it d'une pratique souhairab le dans la plupa rr des 
operari ons de ce genre. 

• II faur erablir un perimetre de securire autour de ces installations pour 
prevenir le dechargement il lega l de produits et s'assurer que !'operation 
ne nuir a personne. 

Les inte rventions qui pourraient necess iter des insta ll at ions d 'enrreposage rem­
poraire excedanr quelques jours devra ient ega lemenr ren ir compre d'av is tech­
niques clans les domaines suivanrs: 

• une revision en profondeur de routes Jes lo is er reg lements en vigueur 
clans ce domaine, 

• l'erablissemenr de plans d'entreposage et d'e limination dem i li es, 

• l'obtenrion des permis appropries. 

On peur eva luer le vo lume de dechers genere par une ope ration de netroyage 
d'un deversement de perro le en urilisant la figure 15-1. Cene representation 
donne un ord re de grandeur approximarif qui peut varier grandement en fo nc­
tion de la supe rfic ie de ri vage affec te et du degre de nerroyage requis. 
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15 . 1 Triage et reduction du fl ux de dec hets 

O n peut Jisposer de n'importe que l cype de dechecs de fa~on opcima le nu en 
choisissanc une methode de remplacemenc. Dam mu> Jes cas, ii fauc : 

• trier Jes dechecs par type, 

• reduire a leur minimum le volume de chaq ue type de dechets recuperes, 

• ev iter de melanger Jes dechets dangereux avec les dechecs inertes, ce qui 
a pour resulrnc d'augmencer le volume de dechets dangereux, 

• etiqueter rous Jes concenancs de dcchccs ct nmcr leur ori gine. 

Une bonne fa~on de rat iona li se r !'ope rat io n consiste a combi ner ro us Jes 
dechets semblables et a crier Jes dechecs di ver, separemenc. En cas de douce, ii 
est preferable de fai re exces de prudence clans le cri des dechecs. La lisce sui­
vance a ece ecablie pour vous aider dans cecce cache : le cri des dechecs devrai c 
ecre effeccue a la source pour fac iliter Jes manuccncions subsequences ec Jes 

cra,·aux J'c liminacion. 

Huileux 
Separez encore davantage 
avant !'elimination fin ale 

Liquide Utilisez l'usine munic ipa le 

Non huileux 
d'eliminationou une autre 

methode approuvee 
d'elimination 

Transportez jusqu 'au Separez encore 
Huileux centre d'elimination davantage avant 

des dechets !'elimination finale 
Solide 

Transportez a la base 
Non huile ux terrestre pour elimination au 

centre local d'enfouissement 

Continuez le processus 

Dange reux 
de separation et manipulez 

conformement aux 

Dechets reglements en usage 

Maintenez un corridor 
independant de circu lation 

Non dange reux de ces de chets jusqu'au 
moment autorise pou r 

I' elimination 
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• Tous les dechets huileux devraient etre separes des dechets non-huileux; 

• le dechets non-huileux (comme le; ordures menageres et !es poubelles) 
devraient etre transportes a la base ri,·eraine pour e limination au centre 
d 'enfouissement loca l; 

• mus !es dechets souill es devraient etre transportes a un centre loca l de 
traitement des dechets; 

• !es dechcts hu ileux devra ient suhir un tr i aclditionnel po ur faci li ter 
l'eliminat ion. 

Les contrats ou !es ententes de se rvice> signes avec des ti erces part ies devraiem 
specifier cla iremcnt la responsabili tc de !'entrepre neur pour la manutention et 
!'elimination de mus les dechets provenam d'une autre source que le deverse­
ment, comme !es huiles de vidange des \•ehicu le; utilises pour !'opera tion. 

En raison de la frequence des changcments aux reg lements, ii pourrait etre 
neces aire de consulter des avocats d 'exper ience et des spec ialistes en gestion 
des dechet , en plus des plans d'intervention les plus recents, qui devraiem 
identifie r de fo-;ons specifiques, les manutemionnaires de dechets, les trans­
porteurs et les sites d'elimination. 

oici quelques direc ti ves pour reduirc le volume de dechets generes pendam 
!'operation de nettoyage. Ces directives ne SO il[ pas exhaustive;; et peuvent etre 
assort ies d'autres moyens suggeres par le personnel de direc tion ou d'operation 
pour recycler O U reutili se r !es tnateriaux recupfres Oll utiliser des methodes de 
nettoyage differentes, basees sur !'experience acqui se sur le terrain. 

Dechets solides : 

• ne melange: aucune huile , essence ou mati ere souillee avec les ordures 
menageres ou les pouhelles; 

• prevene: la contamination du so l - en app liquant un revetement de 
securite SOLIS les barils, !es reservoi rs et les Sites de nettoyage; 

• attende: que les tampons et les boudins absorbants oient moderement 
souilles ava nt de le retirer; 

• pendam les travaux de recupe ration de mousse de petrole ou de sable et 
de gravier souill es, ramassez le mo ins poss ible de mat iere propre; 

• uti lisez tous les produits ch imiques ou les fert ili sants com enus dans les 
barils; auta m que possible, nettoye: ensuite les contenants a l'endroit 
meme oc1 ils som utilises; 

• ve rifiez l'origine des contenants a dechets ma! idemifies OU qui po ur­
rai ent provenir d'une autre source que !'operat ion de nettoyage en cours. 

Dechets liquides: 

• autant que poss ible, couvrez les secteurs d 'entreposage de carburam, de 
produits ch imiques et de dechets contamincs afin de reduire les accumu­
lati ons d 'eau de pluie; 

• ne commandez pas plus de prnduits chimiques/so lvants que vous ne I 
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prevoyez utili se r; atte ndez d' avo ir comp le remenr vide un contena n r 
avant d'en ouvrir un autre; 

• prenez les precaut ions appropriees pour ev ire r de con taminer les carbu­

ra nrs, les lu brifi an rs er les deche rs avec de l'eau ou des con ta minants 

so lides; laissez les couvercles er les bouchons sur les barils, les c iternes er 
les almes conrenanrs d'enrreposage; 

• avant d'ut il ise r des add iti fs chimiques, eva luez !' impact qu' ils auronr sur 

les opera tions d'elimination (ex: les desemulsifianrs dans les hydrocarbures 

recuperes); 

• fa ires un usage modere des produirs ch imiques de nerroyage, meme s' ils 
sonr biodegradables; n 'urilisez que la quanr ire minimale requise er nettoyez 

a grande eau; 

• conservez l'eau; assurez-vous que les ruyaux d 'arrosage, les buses er les 

robiners sonr bien fermes er ne coulenr pas lorsqu' ils ne sonr pas en usage 
er fa ites repa rer les sys remes defecrueux ; 

• au mo indre doure sur la provenance ou la compos ition d'un deche r 

huileux, enrreposez- le a l'eca rt des aurres en attendant qu'on pu isse en 
determ iner l'origine ou qu'il so ir resre er er iquere. 

15.2 Options d 'e limination 

Les merhodes sCires pour e liminer les dechers recuperes pendan t les operations 

de nettoyage d' un deversemenr de perro le sonr nombreuses. Plusieurs de ces 

merhodes pour l'enrreposage, le transport , l'er iquerage, le recyclage er !'e li mi­
nation des dechers huileux devra ienr erre ident ifies des !'e laborati on du plan 
d' inrervenrion. Le choix des merhodes les plus appropriees a !'operation depen­
dent des facte urs sui va nrs : 

• les lo is et reglements en vigueur, 

• la disponib il ire des installations ex isranres, 

• la provenance des mareria ux recuperes (ex: sur le li ttoral ou en mer) 

• le vo lume de matiere a eliminer, 

• le type de ma ti ere a e liminer (ex: des hui les frakhes, e mu lsifiees OU 

a lrerees; des hydrocarbures charges de debri s comme des absorban ts, des 

branches, des rond ins, des algues, du sable ou du gra vie r). 

Les op tions offe rres sonr presenrees au tab lea u 15-1. Le chapitre 15.3 es t 

consacre a une breve descri ption de chacune des merhodes suggerees. 



Tableau 15-1 
Options d 'elimination 

Type d'elimination 

• Enfou issement 

• Biodegradarion des boues 

• Brulage a ciel OU\"ert 

• lnci nerateur porta tif 

• Incinera tion 

• Rerra itcment 

• Recuperation/recyclage 

15.3 Les methodes d'e limination 

15.3. 1 Enfouissement 
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Les sires d'enfo ui ssemenr de dechets industri e ls peuvent e rre uti l ises pour 

e liminer les debris en vrac provenanr du site du deversemenr comme les algues 

conram inees, la vegetation polluee du ri vage, les pieces de bo i , du sable englue 

et les dechers con ramines divers. Ceux qui ex plo irent ces sires negoc ient 
genera lement un ta rif base sur le vo lume et le type de materi aux a enfo uir. 

Taux d'e liminat ion: . En foncti on des capacires des insta ll ations 

loca les et des routes d 'acces aces insta ll ations 

de meme que des restri ctions gouvernemenrales 
en vigueur 

Usage: . Elimination des debris hui leux olides 

Equipement auxiliaire: . Equipemenr de terrassemenr et cam ions 

A van rages: . Uti le pour une gamme va riee de debris . Peut etre mis en applicati on rap idement 

I nconvenienrs: . Methode qui peut s'ave rer dispendieuse . Peut soul eve r des prob lemes de responsab ilire a 
plus long rerme 

Commen ra ires: . Le volume tota l de dechers peut etre re lati ve-
ment foib le dans chaq ue site . Assurez-vous que le sire peut d isposer de 
mati eres huil euses . Assurez-vous que le site est reconnu comme sire 
reg lementaire d 'en fo ui ssement 

II 
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15.3.2 Biodegradation des boues 

La technique de biodegradation constitue une methode reconnue d'eli mination 

des liquides sa tures de petrole . L' ind ustri e petro li ere uti li se ce tte methode 

depuis des annees pour dispose r des hydroca rbures et des boues res idue ll es apres 

transformation. A mo ins d'utili se r des sites de hiodegraclation existants ou des 
sites commerc ia ux, ce tte methode d 'e limina tio n necess ite l'obte ntion de 

nombreux permis et le respect de nombreux reg lements. 

Vo lume: Non disponihle au moment de la publica tion 
A note r: !es taux d 'app li cation du petrole brut se 

sit uent genera lemenr autour de 50 000 a 
I 00 000 litre/hectare, 2 - 3 fo is pa r 

an.nee 

Usage: . Elimination des liquides huil eux me langes a du 

sable OU des sed iments 

Equipement auxili aire: . Camion pour le transport . Culti va tcurs . Ferri lisants 

A va ntages: . Techno log ie reconnue . Les huiles se desagregent rapidement . Peut etre mis en application rap idement 

lncon venients: . Exige une grande surface . Non compatible avec le traitemcnt de debris 
plus gros . Requierr un enrretien regu lier pour epandre des 
fertil isants, remuer le so l e t epandre de 
nouve ll es couches d'huil e . Le produir fini obtenu apres transformat ion 

pou rrait devo ir e tre recupere OU enfoui 

Commenrai res: . Les rep resenrants locaux et les opcrateurs de 
raffinerie pcuvenr se rvi r de personncs 
ressources . Assu re:-vous que le si te peut disposer de 
marieres huileuses . Le site devrait erre reconnu comme site regle-
menraire d'eliminarion 
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15.3 .3 Brulage a ciel ouve rt 

O n urilise surrour la rechnique de brC.lage a ciel ouverr ou dans des rrous pour 

eliminer !es debris combusribles comme !es produirs absorbanrs, la vege rarion , 

!es ro ndins c t d'a utres rn are riaux souill cs de grandes dimension s. La fa~on 

habituelle d 'appliquer cette rnerhodc consis te a creuse r plusieurs rranchees, a 
les remplir er a allumer le feu a lrcrnati vement dans chacune d'e lle . 

Taux d 'e limination : . La vitesse d 'e limination va rie genera lement en 

fo nction Ju volume d'huil e . Au juge, on obtient genera lement mo ins d 'une 

tonne a l'heure 

Usage: . Eliminari on des debris huil eux encornbrants 

Equipement auxilia ire: . Equipement Je rerrasse menr er camions . Equipe ment de lutte conrrc !es incendies . Sou fil er 

A vantages: . Pratique dans Jes reg ions reculees . Elimine de fa~on permanence les debris 
contaminC:-, . Peur etre mis en applica ri on rapide menr 

lnconvenients: . Cerce merhode pourrait polluer !'a ir . Requiert une approbat ion gouvernementa le 
dans la plupart de> reg ions . Pcut contaminer !cs couches souterra ines . Une combu, rion partie ll e la isse des res idu dont 

ii fout ensuite disposer 

Commentaircs: . Comme mesure de securire, ii esr recommande 
de recouvrir !es cendres des feux precedents 
pour evi re r qu'elles n 'enfl ammenr le foye rs 
vo isins pendanr le chargcment . O n utilise parfo is les soufflers pour st imuler la 

combustion er pour conrro ler !'emission de 
fumec 
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15.3.4 lncineraceur po rtacif 

On ut ilise parfo is des incineraceurs porcarifs po ur augmente r l'efficac ire des 

operations d'e liminarion de perrol e er de debris sol ides sur le terrain. Plusieurs 
rypes d 'inc inera reurs peuvenr se rvir a cen e fin : 

Bn1leur de haute-mer (l iquides) 

Taux d 'e liminari on: • Jusqu 'a 2,500 metres-cubes par jour 

Usage: . L' inci nerarion d'hu ile pure ou emulsifiee, sur 

une plate-fonne , unc ba rge ou sur la te rre fcrme 

Equipemenr auxi li aire: . L'installation du brCd eur loin de toure matiere 

combustibl e (ex: dans une rnur, su r une ba rri ere 

ou entouree d 'un bouclier prorecceur) . Compresseur a !'a ir . Pompe a l'huil e er boyaux 

• Pompe a l'eau pour prorege r le Jisposirif 
A noter: L'equipemenc auxiliai re vienc generale-

menr avec le brGleur 

Avancages: . Mechode J 'e liminacion reconnue 

• Taux e leve de cra icemenc 

• Prarique Jans !es regions reculees 

lnconvenien rs: . Peut s'ave rer dispend ieux . Demande uncertain remps a monrer (a ma ins 
que le disposiri f soir deja inscalle sur une ba rge 

ou une plare-forme) 

• Le sysceme pourrair requerir une quanti te 

importan tc J e di esel OU J c so!vant pour redu ire 
la viscos ice J es emu lsions ec fac ilicer le pompage . Ne cra ice que Jes huiles ou Jes emulsions 

prop res 

Commenraires: . O n peur generalemenc se procurer ces sysremes 
aupres des fou rnisseurs cl'equ ipemencs cl'essnis de 

puirs 
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Incinerateur a rideau d'a ir 

Taux d 'e limination: • I a 2 tonnes de debris huil eux ii l'heure . 100 metres-cubes d'emulsions huileuses par jour 

Usage: . Elimination de liquides sa tures d'huil e ou de 

debris huileux sur la terre ferme 

Equipement aux ili aire: . Equipcment de terrassement pour creuser une 

fosse d 'incineration . Machineri e pour transporter e t charger !es 

debris et !es liquides 

• Caisson de combustion de surface (facultatif 

dans certains cas) 

A vantages: . Systeme portatif d 'incinera tion de dechets sur le 

terrai n . Taux eleve de traitement 

• Elimination permanence de J echets . Elimine autant !es liquides que !es so l ides 

lnconvenients: . Demande uncertain temps ii installer 

Commentai res: . O n trouve plusieurs types d'inc inerateurs ii 
rideau d 'ai r sur le marche. ert:a ins sont con c;: us 

pour fonctionne r a la surface sur sol, d'autres 
dans une tranchee, et d'autres encore s'accom-

modent des deux 

I 
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Fou r tournan t et autres types de fo urs portati fs 

Taux d'eliminacion: . 30-60 rnnnes/jour de debris huileux . I 00 connes/jour de sediments huileux . Une m nne/h maxim um d'huile 

Usage: . Eliminaci on prb de la source de so lvancs 

huileux, ecc. . Eliminacion prb de la source des sols 
concamines 

Equipement auxi liaire: . Pourrnit requerir la presence d 'un reducteur de 

debris (broyeur ou J echiquctcu r) en fo nction de 

la grosseu r de l'incinera teur et de la ta ill e des 

debri5 

Avanrnge : . Taux de traitemcnt cleve . Elimination permanence de> debri s huileux, de 

l'equirement soui lle et des ahsorhancs uses . Traitc autanc Jes liquides quc les so l ides 

lnconveniencs: . Prend un certain temps a insta ller OU dep lacer . Pourrait requenr un penn is d'emission de gaz 

dans l'acmosphere (Jes pennis pour ce tte tech -

nique pourraient etre plus facil es a obtcni r que 

pour certaines autres options) 

LS .3.5 Usine d ' incinera tion 

Les dechets concamines recuperes sur le sice de nettoyage d 'un deverscmen t de 
pecrole peuvent auss i ecre decruics dans des usines d'incineracion sra ci onnaires. 

Ces inc inerateurs se rvenc genera lemenc d'anncxe a des raffin eri es, des sites 
d 'e Jimination de dechets dangereux OU des usines de regeneration de petroJe. 

Taux d 'e liminati on: . Generalement des diza ines de metres cubes OU 

quelques connes a I 'heure 

Usage: . Eliminacion des macieres so l ides ou liquides 

Equipe ment auxi liaire: . Un hon reseau d 'encreposage ec de cransporc 

Avancages: . Le pennis sont generalemenc deja donnes . Applirncion rapidc si l' incineraceur esc pres de 

l'operacion de ncttoyage . Mechode sure . Emiss ion controlee de gaz dans l'acmosphere 

lnconvenients: . Dis pend ieux . La pluparc des incineraceurs sonc con~us pour 
traiter une ga mme restreinte de materiaux 
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15 .3.6 Retraitement 

Les hydrocarbures qui peu,·enc ecrc recuperes Jans un etat presque propre, 
peuvent ecre traites de nouveau au lieu d'etre detru its. Pa rmi les sites qui 

acceptent ce genre de petrolc, on peut compter les raffineri es, les stations Je 
pompage de pipeline, les terminaux et les centres de product ion petrolie rs. 
Certa ines de ces usines dispnsen t ega lement J e separa teurs huil e-cau pour le 
retra itement des emulsions sans de bris. 

Taux J 'e limination : . Des J i:a ines de meues cubes a l'heure 

Usage: . El imination des res idus huileux et des emulsions 
sans debris 

Equipement auxili aire: . A ucun 

Avancages: . L'h uil e est a insi recuperee et sauvee . Ce petro le peut eventuellement ecre ve ndu 

lnconvenients: . L' install at ion do it rcpondre aux beso ins . Le transport pourra it s'avere r d ispendieux 

15 .3 .7 Rec upera tion et recyclage 

Les hydroca rbu res con tamines avec Jc lege res q uan tites de sable, de gravier ou 
de debris di vers (genera lement moins Je 5% Je contamination) peuvent etre 
expedies a des usines spec ia lisees en recupera tion d 'h uiles usees. Con\:ues pour 
recevoi r et recycle r les huil es a moreur, ces usines acceptent parfois auss i les 
pecroles bruts contamines . Ces h uil es sont genera lement tra nsformees en com­
bustib le pour a limenter, pa r exemple, les fo urs a c iment . O n peut auss i s'en 
se rvi r melange a l'aspha lte comme recouvrement de route. 

Taux d'elimination: • Le ta ux peut etre e leve si le site dispose d'i nsta l-
lations d 'entreposage 

Usage: . Elimination de pctrole ou d'emulsions avec une 
peti te quantite J e debris 

Equipement auxili a ire: . A ucun 

A vantages: . L'hui le est recuperee . L'huil c peut poss iblement etre vendue 

lnconvenients: . L'e mplacement do it repondre aux beso ins de 
!'opera ti on de nettoyage . CoC1t eleve de transport et J 'entreposage 

I 
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15.3.8 Usines de bitume 

Les usines de fab rication de bitume peuvem auss i eu e ajoutees aux modes 
d'e lim ination de materiaux et de so l com amines . Ces install ations offrem l'a­
vantage de pouvoir u aiter de grands vo lumes a la fo is. Les matieres mazoutees 
peuvent eue absorbees par !es systemes d'alimentation reguliers de l'usine. O n 
ne compte cependam qu'un nombre resu eim de ces installations et cel les-ci 
pourraiem bien ne pas se trouver pres du deversement. II faut done ajouter le 
u anspon qu i pourrait eue d ispencl ieux. 

Taux d'e liminarion: • Si l'usi ne dispose d' insta llat ion d'entreposage, on 
peut obtenir un caux modere d 'e limination 

• Le ta ux d'e li mination est en fo nction de la 
capacite de l'usine 

Usage: • Materiaux et sols con tamines 

Equipement auxi liaire: • Installation d'entreposage des matieres souillees 
• Equipement de manutemion des mat ieres 

souill ees 

A vantages: • Les materiaux pollues som recycles 

lnconvenients: • Contribue a augmenter la poll ution de !'a ir 
• Les colics d 'e li minat ion et de u anspon pourrai ent 

etre eleves . Pourrait necessiter des modifica tions de l'u ine 
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Des copies de cette publication sont disponibles a la: 

G rade cotiere canadienne 
Sauvetage et intervention environnementale 
344 Slater Street, piece 941 
Ottawa, Ontario 
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Veuillez fa ire pa rven ir : Quantite 
Guide prarique d'intervention contre les 

($ 12.95 Cdn.) 

Ajouter $2.00 (cdn.) pour chaque guide pour 
frai s de port et de manutention 

TPS@ 7% (au Canada seulement) 

Montant total (cdn) inclus 

Nam (Caracteres imprimes) 

Adresse postale 
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Province/Etat Code posta l 

D C heque cerr ifie D Mandat poste 

CoGt 

Telephone (jour) 

Faire les paiements a I' ordre du Receveur genera l du Canada. 
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d'intervention co~~r~ l~ ... 
212472 14 03201 8 c.l 



Conversion 

Longueur 
pouces x 2.540 = centimetres 
centimetres x 0.393 = pouces 
milles x 1.609 = kilometres 
kilometres x 0.621 = milles 
metres x 3.280 = pieds 
pi eds x 0.3048 = metres 

Po ids 
onces x 28.350 = grammes 
grammes x 0.035 = onces 
livres x 0.453 = kilogrammes 
kilogrammes x 2.204 = livres 

Volume 
gallons (Imperial) x 1.201 = gallons (US) 
gallons (US) x 0.832 = gallons (Imp) 
gallons (US) x 3.785 = litres 
gallons (Im p) x 4.545 = litres 
litres x 0.219 = gallons (Imp) 
barils de petrole x 42 = gallons (US) approx. 
barils de petrole x 35 = gallons (Imp) approx. 
barils de petrole x 159 = litres 

Pression 
psi x 6.897 = kPa 

Taux de pomgage 
gallon (US)/minute x 3.78 = litres/minute 

Puissance 
BTU/h x 0.293 = watts 

Consommation 
gallon (US)/acre x 9.35 = litres/hectare 

Vitesse 
noeuds x .514 = metres/sec 
metres/ sec x 1.95 = noeuds 


	Blank Page



